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4,000 MORTS DANS LA REPRISE DE CANTOM
Liverpool est menacée de destruction à ia suite d'un désastre maritirn
Les communistes 

sont chassés par 
les nationalistes

pm

2,600 HOMMES 1*01 R 
LE NOUVEAU MOULIN 

DE PAPIER A QUEBEC

(Presse Canadienne)
QUEBEC. 14. — 1/Anglo-Ca­

nadian Pulp and Paper, qui 
vient de commencer ses opéra­
tions à Québec sous la detec­
tion de lord Hothermere, pro­
duira 500 tonnes par jour, et 
emploiera Î.GOO hommes.

Canton pm de nouteau au pmi- 
\oir des nationalistes, après 
une bataille sanulante.—Con­
sulats soviétiques fermés.

LIVERPOOL EST 
MENACEE D’UNE

Des millions de gallon* de gazo 
line recouvrent la surface de 
la litière Mersey, el mena­
cent de s'enflammer.

NAVIRE BRISE UN 1)EU\

(Pre*5e Xs'oc.te)
LIVERPOOL. Angleterre. 14 — Des 

milliers d-’ gallons de gazolmo for­
ment aujourd'hui une couche de plu­
sieurs pouces depatrseur à la surfa­
ce de la rivière Mersey, et sont une 
cause d» grande anxiété sur une dis­
lance de sept milles de long des quais 
La police, les travailleurs du port ci 
les pompiers surveillent la rivière de ! 
peur que ce liquide ne prenne feu et 
ne mette tout Liverpool en flammes.

L'odeur de la gazoline et du naph- 
le se fait sentir sur toute l'étendue 
des quais, et dans les rues situées a 
un demi-mille de la Mersey, où le na­
vire réservoir "Seminole ' s'est brisé 
en doux, répandant sa cargaison en- 
flammable à la surface de la rivière 
On entretient encore des craintes, 
mais apparemment le désastre le- 
ùouté a été évité.

Toute la nuit on a exeré une sur-
- eillancc attentive 'ur les deux ri-
- es de la Mersey. Des pompiers, mu­
nis de milliers de verges de boyaux à 
incendie reliés aux borne,--fontaine:, 
se sont tenus prêts à combattre le 
feu.

Danger tic retour
On croit qu une grande partie de 

1 huile est descendue vers la mer a- 
vec la marée baissante, maison craint 
qu elle ne soit ramenée en iarc de la 
ville avec le retour de la marée.

Le 'Seminole'' s'est échoué sur le 
banc de sable de Pluckingion hier a- 
près-mtdi. Treize remorqueurs ont 
travaille en sain pour dégager le na­
il rr aiant le changement de marée 
Vers huit heure-, le bruit dr.s rivets 
et des plaques ri acier qui se brisaient 
tit comprendre au capitaine Hudson 
et aux membres de l’équipa je que 
c'en était fait du navire.

Aussitôt l'huile s'échappa des réser­
voirs et se répandit à la surface de 
la rivière

Navires en danger
Des préparatifs furent laits immé­

diatement pour éloigner le danger 
d'un incendie II fut défendu de fu­
mer. et les navires furent avisés de 
se tenir à distance de la gazoline Le 
trafic sur la riviere fui réduit à son 
minimum

Le vapeur anglais California ay­
ant k son bord 1200 soldats anglais de 
retour de l'Orient, ancré près du
Seminole ", a été remorque a une 

distance considérable durant la nuit

l N TRAIN PORTANT 
? 100.0(10 DE SOIE

EST ATTAQUE

'Presse Associée 1
Î.ANGHORNK. 14. — La police 

■ie l'Etat et des chemins de fer était 
encore sur le qui-vive aujourd'hui, 
dans l'espoir de capturer une handc 
do 1S homme» qui, de bonne heure, 
hier, ont arrête un train rie fret 
du Reading Railroad, et tentèrent 
de s'emparer d'une certaine quantité 
de soie brute, évaluée à $100,000.

Lès hommes manquèrent leur coup 
grâce au courage de George Paney, 
de Jersey City, conducteur du train 
lui se eoueha sur un des wagon* et 
fit feu sur les bandits et les forya 
à fu k. comme » s'empara eut de 
n soie et se préparaient à l'empor- 
t»r.

Tendant que Paney eombat'ait 
«eu un chef de gare not,f a ia poli­
ce de l'Etat qui arriva en motoey- 

peu âpre- que le* bandits 
'■issent abandonne leur tentative de 
• tmparer de '.a foie.

ETRANGERS EN SURETE

cPre-.-e Associée) 
SHANGHAI 14 Canton est de 

nouveau au pouvoir des Nationalistes 
aujourd'hui, a la suite d une bataille 
violente au cours de laquelle les com­
munistes ont du abandonner le con­
trôle de la ville à l'exception des 
quartiers-generaux de la police. Les : 
Nationalistes ont donné des ordres 
pour que tous les consulats soviéti­
ques en Chine soient fermés.

1,000 morts
On calcule que quatre nulle per­

sonnes ont été tuées au cours de la 
: bataille qui a duré toute la Journée 
d'hier. Des exécutions en bloc de com­
munistes ont suivi l'entree des Natio­
nalistes dans la ville.

;

Etrangers en sûreté
Les citoyens américains concentrés 

dans la concession de Tile Shameen 
sont en sûreté. Ils sont retournés ft 
leurs résidences dans différentes par­
ties de la ville et d» la banlieue 

La canonnière américaine ‘'Sacra­
mento'’ qui avait débarqué des canons 
de campagne ci des hommes ft Sha- 
meen. pour la protection des étran­
gers, à retiré ses forces de cet en­
droit, après la défaite des communis­
tes. Les dommages ft la propriété, 
résultant de cette contre-attaque, 
.-ont très considérables.

Consulats fermés
Les ordres concernant la iermeture 

des consulats soilétiques en Chine ont 
été donnés par le générale Chiang 
Kai-Shek. appelé récemment à pren­
dre la direction des Nationalistes u- 
nis. et adressés au Dr C. C Won. mt- 

! nistre des affaires étrangères et au 
général Pei Ching-H-1, l'une des plus 
importants chefs militaires 

Les généraux Pei Ching-Hsi et Li- 
1 chai Y Sum axaient été choisis par 
le gouvernement nationaliste de Nan­
kin pour diriger la contre-attaque à 
Canton.

Gouvernement soviétique
On dit qu'avant d être chassés do 

la ville, les communistes axaient ins­
tallé un gouvernement soviétique.

AVEUXILLEGAUK 
DE DORIS PALMER

I/hon. juge Walsh rejette com­
me preuve la confession de 
raccusée. vu qu’elle n*a pas 
cte faite devant son mari.

\ AUÆYFIEU). 14 — L’hor.
jugo \Va.?h « refus»», hier, d'admet­
tre comme preuve le»> declarations I 
que la Couronne prétend avoir été 

• . ,t i -, ce de Di
rado. pai a femme Doi McDonald,! 
et cette décision met presque fin à 
a preuve de a poursuite contre Do­
rt' et son man, bccu^cn du meurtre 
d’Adéord Bouchard, chauffeur d< 
taxi, de Laehine.

l.e juge Wa sh a dtv a ré que ces 
déclarations ne pouvaient être ac- 

! ceptét*. parce qu’elles ne furent pas 
faite* par Dur en pro-cnce de son 
mari flv*v lequel elle est conjointe­
ment accusée du meurtre de Bou­
chard.

Une autre « hjc t.ion importai! e df 
Mc Cader fut rejetée par c prési- 

I dent du tribunal qui permit à l'ins­
pecteur Frank Rowe. de But.e. 
Montana, de dire aux jurés aveu 
tacite fa • p.tr <« accusse. concer­
nant leur propriété conjo nte de-* re­
volver" déposés en Tour, comme ex- 
hibit*. c qu. ont ervi au meurtre 

■ l K
C08TE8 ET LEBRIX 

NOUERONT DE BUENOS 
AIRES A NEW YORK

SANTIAGO. 14. — Le? HMatcur* 
Oostc» et Lebrix qui ont atterri pri - 
dV\ hier, venant de Buenos Aires, 
eontinueront leur envivéo jusqu'à 
New-York, après ur.e semaine de re­
pos. Us *e proposent de s'arrêter a 
1,0 Paz. Bolivie, et dans plusieurs 
villes dont Eeuador. Colombie, Pa­
nam» et Mexico, durant leur tra-

LE “KAMLOOPS’ 
SEMBLE PEROU 
CORPS ET BIENS

Los recherches les plus active* 
n'ont nu retracer le nav ire ni 
son équipage de 22 hommes, 
sur le Lac Supéi ieur.

HEROS A L'OEUVRE

(Presse Aesociée)
HOUGHTON, Mich. 14. Le* 

membres de l'équipage du garde-vo­
lts "Kaglc Harbor”, sous le com­
mandement du capitaine Glaze, se 
préparent aujourd'hui à partir à la 
recherche du fréteur canadien "Kam­
loops", perdu au cours de la récente 
tempête sur le lac Supérieur. I,es 
recherches se feront le long des côtes 
de la péninsule de Keeweenaw.

Le ' Kamloops" est disparu depuis 
sept jours et on n’en a signalé de 
traces nulle paît. On craint qu'il 
n’ait coulé, avec 22 officiers et mem­
bres d'équipage.

On a reçu la nouvelle de Two Har­
bor*, Minn., que le gardi 
“Crawford" a été incapable de ré- i 
pondre à une demande d'assistance 
au cours des recherches. Plusieurs 
palettes de son hélice ont été tor­
dues et endommagées quand il aida 
le ‘ Kagle Harbor" à poiter secours i 
à l’équipage du vapeur “Altadoc". i 
qui a aussi été détruit sur la pénin­
sule Keeweenaw.

Tâche épuisante
("est une tâche décourageante qui 

atend les gardes-côtes du "Eagle ' 
Harbor". Les hommes sont fatigué* 
et épuisés, et plusieurs souffrent dt 
froid après avoir passe des jours en- | 
tiers à lutter contre la tempête, au i 
tours de leur travail de sauvetage. 
Un vent du nord-oue*t a accumulé 
de la glace dans le port, ce qui a 
i éce»sité l’ouverture d'un chenal a ; 
travers une couche épaisse de glace 
pour que le bateau puisse prendre I 
l'eau. Le navire qui a servi au sau- | 
xctage de PAltadoc a deux ouvertu 
res dans son fond et est inapte au 
service.

I.es marinier? sent d'opinion que j 
1s seul espoir qui reste pour la sé­
curité du "Kamloops'’ e*t la chaîne 
qu’il ait pu se réfugier dan? un port 
isole sur la côte nord du Canada 
où il aurait été emprisonne dans Ici 
glaces, ou qu’il se soit échoué.

Cette chance, cependant, est consi­
dérée éloignée. Ce vapeur F.. R 
Squires et le Crawford, qui se sont 
tenus pré* de l’Aitadoc toute la nuit j 
de dimanche, n'ont =ignalo aucune 
autre épave, bien que la visibilité fui 
claire.

Ceux qui «ont familiers avec le 
lac pendant ^es furieuses tempête? 
craignent que le navire n'ait etc pris 
par une formidable vague, comnu 
celles qui ont marque plusieurs 
jours de la semaine derniers, qu'il 
li ait été démoli ci n'ait coula. Pa­
reille éventualité n'est pa rare sur 
le lac Supérieur.

LES FEMMES METTENT 
POINCARE EN DANGER

La race acadienne double 
en raison inverse 

de 1’anglaise
(Presse Canadienne)

OTTAWA, 1 1. — Lors du dernier recensement fede­
ral, la population des trois provinces maritimes du Cana­
da était presqu’entièrement de nationalité britannique, c* 
moins de trois pour cent du chiffre total de* habitants 
provenait de pays non britanniques, ("est ce que démon­
tre le rapport intitulé "Les provinces maritimes depuis la 
Confédération” publié par le ministère fédéral du commer­
ce et de l’industrie.

"En 1881, au Nouveau-Brunswick”, dit le rapport, une 
proportion de 17 pour rent de la population était d’origine 
française et l'autre partie était de race anglaise. En 1921. 
le pour centage des habitants de langue française était 
monté à ”>! pour cent et celui des habitants de langue an­
glaise avait subi une diminution équivalente.

l.e rapport dit que l’augmentation de la population 
d'origine française au Nouveau-Brunswick n'est pas due 
a l'immigration de la province de Québec (ou comme le 
recensement le démontre) de tout autre centre français, 
mais est due à une plus rapide expansion naturelle ou du 
moins a une émigration moins prononcée* ou peut-être mê­
me due à ces deux causes.

IBOlimi Lindbergh attendu 
HINT 11.511, avec anxiété par le 

DUHE1ÏKT5 peuple du Mexlqui
Des actrices sont bafouées par Le fameux aviateur poursuit *a 

les universitaires d’Oxford et 
de Cambridge, et des théâtres 
doivent fermer.

INDIGNATION DU f’UBI IL

I —

Sir Henry Thornton croit 
que le conflit religieux 

réglé au “sera
Sans se prononcer sur le mérite de la question, “domestique" à 

son point de \ ue. le président des chemins de fer natio­
naux. de retour d'une visite au pars de ( ailes, exprime 
l'espoir,—"peut-être fondé sur quelque chose de plus que | 
l'espoir" — que la question sera réglée d'une façon satis­
faisante axant longtemps. — La situation des chemins de 
fer. — l.e pays a besoin de tranquillité.

(Pr^.-e ÂASOcflM
14. — 1

uFt a «on comble à Londres, aujour­
d’hui, contre le? étudiants de« uni­
versités d’Oxford et de Cambridge 
<iui ont causé* toute une émeute, dans j 
plusieurs theatres de l’est, après la 
partie annuelle entre les deux uni­
versités.

I.es représentations durent être 
interrompues.

“Je pensais (jue vos universitaires 
étaient des pentilhommes, mais j'ai 
peur de m'être trompe, ils «ont tout 
simplement horribles”, dit une ac­
trice américaine, dans sa loge, après 
avoir été obligée de «e retirer de la 
scène de l’Hippodrome, devant le 
carnage des étudiants.

Un grand nombre de sièges a 
vaient été loués dans plusieurs théâ­
tres par les universitaires et leurs 
amis, et iis firent des désordres in­
descriptibles.

L’Hippodrome a été le theatre le 
plus affecté. Les étudiants victo­
rieux de Cambridge et un grand 
nombre de l’université d'Oxford é- 
taient dans l'auditoire.

Au commencement de la représen­
tation le vacarme commença et le 
gérant du théâtre dut venir sur la 
scène pour demander l’ordre. Cet 
avertissement eut peu d'effet et les 
acteurs furent obligés de se retirer.

randonnée sans escale de 2,- 
000 milles. — Signalé au Te­
xas. de bonne heure.

PROCLAMATION Ï)E CAI LES

( Dernii re heure) 
WASHINGTON. II. — Le 

corps des signaleurs de l'ai niée 
a appris de sources mexicai­
nes que Lindbergh était â -'>0 
milles de Mexico un peu avant 
midi, et meme qu'il avait atter­
ri â 11.55, temps de l'est.

Un avion s'est écroulé devant 
l'estrade où se trouvait le pré­
sident ( ailes, ce matin, â Mexi­
co. Le pilote s'en tira indem

VIVE ATTENTE
(Presse Associée*

Aérodrome Vfalbuena, Mexico, 14.
Des mil'iens de Mexicains se eont 

rendus à 1 aérodrome Va buena a 
l’aurore, ce matin, pour eouhaiter la 
bienvenue au colonel Char e«-A. 
Lindb* rgh.

Le temps était beau et cia j mal­
gré de égers nuag* « À 'horizon, et 
un l*ger b roui lard au-deasuo des 
vallées, et t u os apparence* pio- 
mettaiert une journée i plendide.

MORT DU COMMANDANT 
DU CORPS D’ARMEE DE 

GUERRE DU CANADA

(Presse Associée)
LONDRES. 14. — Le lieute- 

nant-Rénrral sir Fdvvin Alfred1 
Anderson, commandant de la» 
première division canadienne' 
de la guerre, devenue ensuite le 
corps d'armée canadien, est* 
mort a Lowestoft, ce matin.

fermés

MEXICO EST UNE VILLE PAISIBLE
Plus qu'un espoir

Sir Henry n re.'usé d exprimer au­
cune opinion personnelle sur la t ue

; qu'il espérait que la situation sous ce 
■ rapport s'améliorerait avant long- 
\ temps.

(Sue 's à la Tribur.e)
MONTREAL 14. La vie au Me­

xique. le besoins de ce pays, les évé­
nements sociaux et économiques qui .. ,.
se déroulent dans cette république ce j Uon rell«.lt'u»p a" Mexique, si ce n est 
que le Mexicains pensent du Cana 
ria tels sont quelques-uns des sujets 
traités par Sir H"nry Thorton, pré­
sident des chemins de fer nationaux ! "Je ne tiens â faire aucune déela 
canadiens, en réponse aux question? ration à ce sujet dit Sir Henry 
que lui ont posées les journalistes à "C'est une question domestique et

Le gouvernement fera peut-être 
une question de confianee de 
la loi du suffrage féminin. — 
Opposition du Sénat.

(rress-’ .V.ociec)
PARUS. 14 La vie du cabinet 

Poincaré sera peut-être mise en dan­
ger par la loi du suffrage féminin 
Cette loi devait être discutée au Sénat 
prochainement, mais elle a subi un 
autre retard hier

Le croupe le plus nombreux ou 
Sénat formant pratiquement une ma­
jorité à la Chambre Haute a délègue 
un comité pour rencontrer M. Poin­
caré. et demander que son gouver­
nement fasse maintenant de cette Ici 
une question de confiance dans le 
gouvernement

Les délégués avertiront M Poinca­
ré qu'lis ont 1 intention de voter con­
tre la lot et contre le gouvernement.

Le gouvernern-nt discutera ia ques­
tion à la prochaine réunion du cabi­
net. le 20 décembre. Il décidera a- 
lors s'il po?era la question de con­
fiance en présentant la loi. ou s'il 
laissera le Sénat libre de piendre 
l'attitude qui lui plaire 

La Chambre des Députés, pour la­
quelle la limite minimum d'age est de 
25 ans. a déjà adopté la loi du suffra­
ge ft trois reprises. Les Sénateurs, 
qui doivent être ftgés d'au moins 40 
ans. y ont toujours opposé leur veto.

TEMPERATURE
(Presse Canadienne)

Venta frais du nord- 
ouest, heju cl plu« froid 
ce soir. .teudi. beau et 
modérément froid.

( HEV AMERS
DE LA LEGION

D'HONNEUR

(Presse Canadienne)
Qt ; LH M M. Hei 

gmr, directeur du “See ', et M 
P G. Roy. archiviste d- a prov nce 
if Québec. \ enne- d »‘tvr • nar 
r jj'-.ux'erne mer■ frarça e ' hc\a rr- 

de .1 Ivjr'xn ri'Honneur

son retour au pays hier.
A propo* des déclarations de 1 ho­

norable J -B -M Baxter, premier-mi­
nistre du Nom eau-Brunswick au su­
jet de fret Sir Henry a dit qu'il n a­
val! rten à répondre, si ce n r*t qu'tl 
essayait de faire pour le mieux dans 
les circonstances

S..'>00 milles de chemin de fer
Quant au Mexique il a déclare que 

in partir du t liemin de fer sur laquel­
le il a image entre Mrxiro pi Laredo 
et Kl Paso, paraissait être en bonne 
condition au point de vue du matériel 
Il existe environ 8.500 milles de che­
mins de fer dans le pays, dont 7 000 
milles de voies larges, la balance é- 
tant â xoies étroites

Pour le present, le Mexique a suf­
fisamment de chemins de fer. en at­
tendant que ceux qui existent déjà 
: oient places sur une bonne base fi­
nancière. dit Sir Henry. La situation 
déplorable des chemins de fer est un 
des résultats du malaise politique qui 
régne dan., le pays depuis des années. 
L" Mexique a besoin d'une jjérlode de 
tranquillité qui lin jK-rmettra de se 
livrer a la production

Les recettes des chemins de fer re- 
présentent un tiers de leurs rharges 
fixes, en raison du manque de tran­
quillité au liais F:r Henry dit que 53 
jiour cent du capital des chemins de 

! fer appartient au gouvernement, et 
la balance e t la propriété de parti- 

' cullers.
Il du qu II a rencontré au Mexique 

de. ingénieurs trè capable A 1 Ins- 
tltut des Ingénieurs qu'il a visité, il a 
causé axee des hommes 1res dirtin-
CUO.

Honnêteté et competence
Lr. minititrcs du gouvernement qu il, 

a rencontres lui ont lait l'effet d'hom- j 
mes conscienticux. honnêtes et capa­
bles.

La plupart des hommes de profes­
sion ont étudié â l'étranger, bien qu'il 
y ait de bonnes écoles techniques au 
Mexique.

L éducation n'est pas générale par- 
; mi le peuple, et la grande majorité I des peons sont illettrés.
I Le trafic des touristes n'est pas eon- 
sidérable â Mexico, bien que ce soit un 
endroit idéal pour le tourisme d hiver. 
Mexico a grandement besoin d'un bon 
hôtel pour l'accommodation des tou- 
i istes D’excellentes routes ont été 
construites dans 1»» pays et le.s auto­
mobilistes peuvent aller en dehors de 
Mexico «un i loin qu il le désirent, ou 
qu’il r * prudent d aller. Le coût de 
la vie est comparativement moins e- 

« levé qu ici.

La ville de Londres a 
ennuyée par des émeutes

•v I difficultés a les
mm

réalise que c’est l’affaire de ce pays 
Je fuis allé la en mission pour es­
sayer de les aider Quelle que soit 
la situation, il n'appartient pas a un 
etranger d'en faire ia critique. Ce 
n'est pas de mes affaires 11 ne se­
rait pas convenable pour moi de fai­
re de commentaires sur cette question, 
dr même qu il ne serait pas convena 
blc pour un Mexicain de venir ici et 
d'exprimer une opinion sur la ques­
tion de la canalisation du St-Lau- 
rent. Je n'ai rien a dire. :i ce n'est 
pour exprimer l’espoir peut-être fon­
dé sur quelque chose de plus que 1 es­
poir que la question sera réglée 
ri une manière satisfaisante avant 
longtemps

Théâtres
Durant la première intermission, 

étudiants sortirent et éteignirent 
le> lumières, brisèrent les verres 
dans la taverne et abîmèrent un bon 
nombre de pardessus dans les ves­
tiaires.

Au commencement de la seconde 
représentation les étudiant" revinrent 
a leur place et firent un tel vacarme 
que le th»*àtre dut être fermé.

Au Palace Theatre, une actrice 
américaine fut la cible des étudiants 
qui lui lancèrent des boulettes de 
papier et différents objets, si bien 
que le théâtre dut être fermé. 11 
y eut du trouble dans quatre autre.' 
théâtres.

!/» ‘‘Picadilly Lire us” devint en­
suite le centre des activités des ctu 
liants et la police rut de grandes 

déloger de cet en-

diants auparavant, et ce matin 
c itadins semblent bien fatigue* de 
leur vacarme. Le désordre d’hier a 
ete le plus grand encore vu et les 
autorités prendront des mesures a 
l'avenir pour punir rigoureusement 
les semeurs de desordre.

VIF DEBAT SUR LA 
REGIE AU MANITOBA

\ Tampico ce malin
« Presse Associée »

GAI 1 ■ I .c
' colon Chariês-A. Lindbergh, avec 
• son avion le “The .Spirit of St- 

Louis'' a pasvie au-dessus de ."aéro­
drome de Tampico à H.50 heure-: ce 
matin, d âpre»: des nouve au non-of- 
fuiel es r^çue* <e matin pa*- le 

! bureau télégraphique de ia “Wes- 
1 tern Union Telegraph Company

Le Mexique en lie-sr
MFXÎCO. 14 A partir du prési­

dent Callès jusqu'au plus humble ci­
toyen. toute ta ville de Mexico s'inté­
resse autant à l'envolée de Washing­
ton â Mexico du colonel Charles-A 

i Lindbergh qu à n importe quel inci- 
j dent récent dans l'histoire du pays. 

Quelques heures après que la nou­
velle atteignit Mexico à leffet que 

! 1 aviateur transatlantique avait lais­
se Washington le président Galles é- 

deia etc unp proclamation faisant de
les étu- i mercredi une Journée de congé na­

tional. en l'honneur de Lirdbergh et 
demandant ft la population de rendre 
hommage ft l'aviateur. l'invité 
d'honneur de la nation, et ordonnant 
la fermeture de tous les bureaux du 
gouvernement, non seulement mer­
credi. mais durant tout le séjour de 
! aviateur alors que des fêtes popu­
laires seront organisées en son hon­
neur.

Te président espère que toutes les 
maisons d'affaires fermeront leurs 
portes pour 1 arrivée de Lindbergh
alors que pour la première fois dans \ I/ASSEMBLEE f>E 
l'histoire un pareil hommage sera 
rendu â un étranger

DEUX GRAVES 
ACCIDENTS A

Charles Labrerqiie est douh 
reu*enient brûlé â la figure 
aux mains â Magus. — Etb 
ne Benoît sous un éboulis

A L’HOPITAL

Un ouvrier de Sh^rbr^ke,
< harles I^abrecque, domicilié a 
lue Brooks, a ete douloureusem 
brûle aux mains el a ia figure. I 
après-iuid:. alors qu’à la suite d 
faux mouvement, il plongea les d 
mains dans un chaudron rempli 
bitume fumant qui devait servir 
travaux d'une construction où i] êf 
employé. Se- mains en plonge 
dans le chaudron firent voler 
b;tume qui l’atteignit a i visage.

I.accident arriva à Magog 
blesse fut immédiatement transpe 
à l'Hôpital Général St-Vincent 
t’aul, a Sherbrooke, ou l’on mand 
cet avant-midi, qu’iî prend sens; 
ment du mieux.

Sous un éboulis
On a aussi transporté, hier s 

â l'Hôpital St-Vincent de l’aul, 
employe* du service municipal dc| 
voirie. M. Ktienne Benoit, rue 

j Louis, de cette ville, qui fut 
dans un éboulis qui se produisit, h 
après-midi, rue Larocque, dans 
tranchée qu’il était a construire a 
c inq camarades. Ceux-ci purent 
racher aisément et se portèrent 
recours de Benoit qui était ente; 
jusque sous les bras et respirait di 
avec diffi ulté. Transporté a H 
pital, on constata qu’il avait seul 
ment la poitrine endolorie par si 
de la pression de l'éboulis el des 
jourd’hui notre concitoyen pou 
quitter l'hôpital.

Pays fertile
Lr Mexique est exidemtnenf. dit-il 

un pays très fertile. Certaines parties 
ont besoin d être Irriguées, mats une 
grande partie du pays peut produire 
beaucoup sans rrla La culture scien­
tifique commence a être en honneur. 
Le gouvernement aide les fermiers 
par l'ouverture de collèges agricoles 
et par des allocations de terrains pro­
pres ft la culture.

MEN FAITS l)F;S
( HEMINS DE FER

POI K FF ( AN N DA

(Presse Canadienne) 
OTTAWA Ont 14 Parmi les 

chemins «le fer construit* clar.i- c 
nord du Canada, il n’y en a pan qui 
n'ait pas ju.-tifié eur érection, dc- 
clarait l'hon. i harie.s Dunning, tni- 
nirtre de- chemins de fer dans le
< abinet federal, au cours d’un de­
vour* prononce ic . devant un club 
dont il était l’invité.

Pariant du transport par rai
< omnv' facteur de développement du 
' anada. i! a déclaré encore “que > 
t ran snort avait été pour e peup p 
•anadicn un instrument dont il s’ô­
tait servi pour s’ériger on entité 
gouvernementale et sociale. I/es 
pionniers ne furent pas ont* a com­
prendre que le rail était indispensa­
ble pour unir le pays”.

SAN DIEGO Calif. 14 — Bri­
sant tous les records pour hydra­
vions de la classe 151, et en même 
temps les retords pour tous les hy­
dravions ju«qu’a la classe 72.>. 1*An- 
ge>* I. hydravion «le a .-lasse 151, 
et ,e Mis- Spitfire \. de la même 
< a-vf. non limiter, ont e it une nou­
velle nage fi histoire à !p conclusion 
hier de-- r«*gattes nationales pour le 
chnnipionna’ de vi'c « .

Fa nouvelle législation du gnu
vernement Hraekcn rencon- ----
tre une forte opposition.—Fa REED. CANDIDAT 
livraison des liqueurs. DEMO( RATE A FA

PRESIDENi E(Presse Ganadienne)
WWTPEG. 14. I.a nouvelle ]é-1 

gislation du gouvernement Bracken 
concernant les liqueurs qui, si elle 
est adoptée, légalisera la vente de 
la bière, au verre, dans les clubs 
e*. les hôtels, et l’inauguration d’un 
système de livraison pour les li­
queurs fortes par les magasin' de 
liqueurs rencontrent beaucoup d’op­
position a la ature Plusieurs
des membres de l’Opposition ont cri­
tiqué vivement cette législation, et 
cette critique a été continuée hier 
par VV. Hanford Evans, députe de 
Winnipeg.

M. Evans, un conservateur, décla­
ra que, maigre que le gouverne ment 
soit en faveur du principe du refe­
rendum, il a violé ce principe en 
présentant son bill. et. que le désir 
des électeurs n’a pas été respecté.
En juin dernier, les électeur* votè­
rent en faveur de la vente de la biè­
re au verre, mais ne furent pas ap­
pelés à se prononcer en faveur d’un 
système de livraison que le gouver­
nement espère maintenant instituer 

M. Evans, envisage l’avenir que 
réserve cette mesure. Il ne croit 
pas que ce soit là la solution du 
I roblème des liqueurs et dit que, 
sous certains rapports, le b;!l est 
inconséquent. La mesure accorde de 
grand* avantages, quand d’un autr<
« ôté, elle impose des restrictions très 
radicales.

WASHINGTON D. C . 14 !>»
sénateur Reed, du Missouri, a gardé 

1 le silence lorsque on collègue, le 
1 cénateur Hawes, a pre lit que le nom 
de Reed serait soumis a la prochaine 
convention démocrate comme candi- 

| dat a la présidence.
Le sénateur Hawes a déclaré qu’on 

ne “permettrait pas a Reed de 
| retire . Il est aussi sûrement candi­
dat à la présidence qu’aucun homme 
mentionne du côté républicain ou 
démocrate”. Il a ajoute

“Nous avons besoin d'un autie 
Andrew Jackson. I.a population du 
Mi' our; et. les Etats-Unis en géné­
ral réclame la candidature de Reed”.

LA CONSOLIDATING 
MINING (

MONTRKAI.. il A ajaemb 
du bureau dp direction dp la Cou1 
lidatPd Smplting a Mining Co., 
nup hipr après-midi au bureau-cj 
nu f’icifiqup Canadipn h Montr 
le dividend? snmi-annuel dp â'V a 
déclare en même temps qu'un bcL 
dp S.5,00 par action, ce qui fait, 
l'année, un dividende de 10’*> et 
bonus 'nia; de *10.00 par act 

M W.-L. Matthews ,n rnsutf# 
e'u vice-président en remplacent 
d»’ Feu < -R. Ho«mer, tandis que 
W A. Black a ete nomme direct 

a place de Vt. Hosmer. M. B! 
loi k a aussi tte nomme vice-pr 
dent de la Compagnie.

Le* operations de la Compag 
ont ete déclarée* très satisfais 
tes et tout indique que les affai 
de I année prochaine seront ft 
hauteur de celles de l'année qui vi 
de se terminer.

L Umpire et les Etats-Unis 
ensemble repousseraient tou, 

les peuples de la ter
NEW-YORK, 14. 

îion ertro ’.es pays

Le député de Winnipeg «’objecte 
a ce que le bill ne fasse pas men­
tion de la regie du gouvernement, 
nialgr*» ou“l en soit question dans le 
titr. Er vertu de- e’.a «e« d i bi" 
a Commission de regie des Liqueur* 

peut adopter tout règlement qu'i 
<roit nécessaire, et le gouvernement 
r’a pas un mot à dire.

— T.a coopera- 
britanniques et :

ca Et a ta-Un is dans îco affaires 
d’intérêt mondial. <-t particulière­
ment en Chine, a été le prin-upal su­
jet trar.é a un dîrer donné ici, h»er 
oir en l’honneur de S r Frederick 

Whyte par e Con>ci; Amer cain de 
Jn*t.Lute of Pacific Relations.

Sir ‘’rederiok. le princ.pal ora­
teur de a « rée, a déclare que a 
Ch ne ayant pour e moment refr*e 
de ne #oume tre ft Urf jer, ru-'C 

a*'? idministration de «e»* affa - 
m d- mestiquee. pourra t mainte- 
n?’’’! être atsistee par a Grande-

Bretagne et es F atü-Unis. 
donné un rcr-ume des observât* 
récente»» qu’il a faites en Chine.

Sir Arthur Currie, principal 
’univerrite McGi. . a parle «le 
tuât.» n du ('anada comme agent 
.ai on en r * la Grande-Bretagn 

’es Etats-Un e.
“Si nous st mmes unis”, di 

“noue n avens beeoin r.en a cr 
dre au sujet de no?r^ aven r 
r u, du m«>nde. Que >« an 

neup er: nous attaquent tous en. 
H e et nous es repau i-crory. « i 
fardant nce der» ^ net’.oraux et 
ternationaux ", «Bt-ii

0749



iCES DE M.
HERCULE NAULT 

A ASBESTOS

COURRIER DE
NORTH STUAEIY

TROIS DECES OE PASSAGE
A VICTORIAVILLE A STOKE CENTRE RADIO

•VVBAL. KVW.
W I W 428 8, Cinefanwtit Trio >»*•

trumental et ténor.

(Dp TK.tr* correspondant)
NORTH STCKKI V. 14 <

—— — • jourv derniers, M. l'inspecteur Ge
f dëfunt était âjrr dr 7.1 HP*.— t.»P^rrr V . t*it r.»

0
j Le «service fui chante à '‘ejrli-

! ae Ht-Aimé de Shipton.
4De not’-e errre^nor. isnt)

I ASBKSTOS, 14 O jours dci 
&«irr!« s’éteijrnait paisiblement. M 
vki cule Nault, à de 75 an
limes une courte* maladie chilien- 
t'enieni soufferte II demeurait chez 
| n fille, Mme Siméon (iapnier- .

Dupont, de Law- 
jr pa-eajc»*. co-

M. le Dr M 
fencevinle, Hait 
jours dernier?

— tt Mme Cho Bolduc elaien 
de pa. : uf* h Sherbrooke, recent 
mer. .

—Mme Nap. Cttuture, ainsi 
res deux Cinfonnct» . Pau -Kmik* et 
(lcr.rjr»-* Arthur. fi< S e-Arnc vi- 
- taient Mme (». Bouthiette. jeudi

Mllr Mariette Talbot meurt à 
17 ans; Mme Antonio Auuer 
et M. Homéo lavirne déeé- 
dent à l'Hôtel-Dieu d'Artha- 

hanka.

dernier.
* Ses funérailles ont eu Heu en !V 
l’ilise de Saint-Aimé de Shipion au! M. * 
i uilieu d'un fffand concours de pa- \ a « i.rt.
* ents et d’ami?. I ’-•flrîit- était i ! ;tt h • la?
Mtot de I I
1 euil. M. l'abbé L.-N. CastonBruay,
^ ure da la paroisse, ^it la b \er du

. «‘•AU. dp

€'4brp? et chanta le service.

Le? porteur*» étaient M Adélard 
l ôté. son rendre; MM Napoléon 

pliiertreron. Alblni Mie, OvWe Bf.
.f.^ eron, Arsène Ron. Joseph Nor-'C, * ,enand. 

d
Suivaient !«. fnrtéf. M. 

ê >;mr'>n (iaem^rr lr.ii'

vit-Mirc K. Hou.
-ie-oert notre |»Hro:i*!|e. en 
l'arrivé* de M. le .-ure 

■'oue i u\ de l'Knfart Jéau» d'K y.
M. V. Hucine. Orath;. , e?t de 

t'a-. ajfi' » Stukey.
Ml't K l.unnoTttnirrp. de Qui'he v 

(-1 en notre îotoiite pour affaire-.
- M. K. Uubota. de i.auren . ville 

H|n,. pue M et Mtti.1 IV Rae.ne, é 
tâtent en vi-ttr .her V. I*-Get>r*.' 
Ijnftncn, dm a ne ht* dernier.

— M. et Mme Olivier Prou x .ont 
,, de retour d'un voyait* à flkerbrookr 

et M e Amanda Pant. était
.. . ., ,tr'*.'!* ,, l^ur.-t. viüe. p< ur affaires. .

t, ,. J vonne t'an-e e, Uo .re- M . ,
, t Mme A delais. Cote et leurs en- lo R,.,the |)*»eh»m|v e 1<
4 tnt», Henri, I-Helen et R:ia, M. n(,n,nbv 

, ytenry Nault, de St-Camille. Alcide -f j> . ft ,dreAu e • ■!. re 
’ 'fl-’ault. Mme Bertteron. Mme Albin. N.l., L-. Montrée

»Vli*. Mme Maurice Proveneher. M M | ,
rne-1 Ham 1er, Mlle Pam-la Parc. ;i .t()< •),MU.r, , h,y y | (;•,

!r -îmc Arthur Boi-vort, M. Arthur r ,lfl 
tymonneau, dé Thetford Mines. M n M,,,, j,, (onipi.Kna. de
' ,tà Mme Joseph l.avigrne, Mlle An- , ,.vi v.citrnent d , parent,

!(_,oinett* I-eroux, et plusieurs au .jmlu„ hc
I1^- , , M rt Mmt Jean Joélo.n ont •

Parmi les nombreux temoipnajp j d-ann. „cer . l.-um parent.-
r4d>*ÇU* ; . 1 et am1-, h nni-'Riwe d'un fils, hnp-
. jd Bouquets spirituels : la famille ;............ . J, cph-Kmc-
. II! iimeon Gacnihre; Mme f ( (.m (. |'B,ra:n et marraine: le-

de Sherbrooke; M
Mme J B. Jodoin.

__V. et Mme S. Compagna étaient
de pacage a \ a court, dimanche 
dernier.

rn« notre eorr*§ro*4*nM
VICTORIAVn.I E. 14. Ces jour* 

nu, derniers avalent Heu a l'égltM pa­
roissiale au milieu d'un arand eon- 
eours de parents et d'amis les funé­
railles de Mlle Mariette Talbot âgée 
de 17 ans fille de noire estime eon- 
eitoyen M J A O. Talbot, proprié­
taire de l'hôtel Manoir Victoria

<r>» notre correspondant!
STOKE ' b VI Rï M M. A

thur Va mire a choisi comme jure I
pour le présent terme aux Assises.

M et Mme K Gosselin, de SVer- 
hrooke, étaient en vi-lte cher M 
Antoine Gns-elm, a l’occa- on du 
mariage de sa soeur.

Etaient de passage en • tr, • 
cahté. rei-émment Mme !• Rc\ de, 
Etata-Üni-, a.nsi que Mm, I rest, 
de Bromfi'onville

Ces jours dernier-, M Richard 
Chartier. d'Ascot. vis.tait Mlb B.-a 
trice l'ôté.

Mlle Florida Gadbout. de Sher-

MKR< REOt H DECEMBRE 
POSTE- SII.ENCIEUX

l-es no«te* suivants sont silen- 
, , v t KAt , < E< E, M HA/.

ARTll I.ES D’INTERET 
t« H P.M.

WJ Z, 4‘cl New Yo,k. musicale à 
la chaîne.

WOR lï-.T, Newark, la chaîne 
Cc. iinhis. I.‘Heure Kol.-ter.

;• H. 3ü P M
WT.\E. 432, New York, orches- 

tr- Zipper et quatuor à la chitine.
I.ES PROGRAMMES 

f, H. P.M.
KDE 4. 31 Vti. E.-Pittsburgh: fan­

fare Westinghous,

tait dan fam 'lie

Ce t la deuxième epreuvé depuis 
quelque, moi que la famille Talbot
subit.

La dépouillé mortelle a été depos. r 
dans le cimetière de notre paroisse 

A la famille en demi nous offrorn 
nos sincères -empathies

MME ANTONIO MJOER 
Est decedee a I Hôtel-Dicu d Aitha- 

ba-ka. des runes d une opé. ation 
Yvonne Ca-sette. eivnise bién-aimee 

O d' M Anton,U Auger Mme Auger est 
■ décédée « . hcc de 24 ans elle lais» 

pour pleurer -a perte. un man in­
consolable

brooke
cemment. *

M et Mme Aloy- Pcrrea:i ' 
Sherbrooke, visitaient chez M 
Mme Augustin 
de rnier.

re-

*t

Mlle? Manr-Ang c*t Mar;i*-An 
t* « D'.or., institut rire* à Waterviüc 
pnsHHirnt quelques» jour? a Stokc 
(îernièrfmf nt.

INCIDENTS DIVERS 
A ROBERTSONVILLE

rt \V(

Ire

ROMEO I.AVIONE ROBERTSONVILLE. 14 Ces
Apre, deux semaines de maladie )<)Urs derniers eurent lieu en i eg Use

est décédée a l'Hôtel-Dieii d Artha- pf. Ijobert-onvllle les qua nn'e-hru-
ha ka M Roméo Lavigne restaura- rcs préchés par le Rév Père Bacon 
tour et citoyen bien connu de l'Ordre des Dominicains de Saint-

1-es funeraille: et la sépulture ont Hyacinthe. Le Rev Pèrr forma en
en lieu au milieu d'un grand concours même temps la société du St-Rosaire 
d'ami ci de jinren;- M Lavigne n'é- ju, membres s'y Inscrlren1 
tait âge que de 3(1 ans. La quête pour les novices domlni-

II laisse jjoui pleurer sa perte son calns rapporta $78 50

I ’ '
de Sherbrooke; M. Cypr'e- 

, „ ambert, M Rosario Raymond, «h 
lUi ;h#rbrooke; Vf et Mme Ahsu! m 
n i ’erreault. de Bromptonville; t’halfl 

Sbj-ault. de Woonsocket.
I- ,,, Témoignages de sympathie- Mn:« 

,;i .. Codray Mme S Barber, Mile Ida 
_T Tander-. le? familles K G Gingra 

c,1 yprièn Lambert. Rosarie Raymond 
Sherbrooke, Absalon P.1: eault, de 

"romptonville la famille Xrthui 
| loisvert d'A'hestos, M Arthui Si 

■’loneau. de Thetford Mines, M Er 
|« est Rsmier. M Antonio I>nmier. 

j.v fil* Palmela Pare, de St-Cami lc. 
nsi tmè Guillaume Conneley, Mme Al

flr.vt' ini Aüe Mme N. Lea* h. M. Contant 
ili'1il, irrnier. M Laurent Gaudreau, d A * 
:liJv e*to«. M. (îonsague Kaiche, d St 
bM,u,’amille. Mlle té-ena Prince. Mil, 

,h intoinette Leroux. Mme Dona: 
11! tarehand. M. et Mme Nan Pro 
« ençal. Mme Joseph Tcllitn. M I 

. .ajoie. M. Alcide Lefebvre, de Wot- 
u, un, etc.
y Le défunt la!?*c pour pleurer 

erte deux fil». Henry, dt lU-Gamil- 
,..,,1* . Ariu . de l’Alberta: deux fil'c 

•t tme Siméon Gagniére (Cordelia i. e: 
,'] Ime Adélard Côté if’arm luV d'A- 
;i<. estos. et plusieurs petit--enfants 
.. ■ ! lai«*e ans-, quatre fre es: Philia- 

, :, l< t l'hald. dr Woon»oekel. Lodger, rt*
, I-, | iedford. et Horménégilde, de Sher 

, ie rnoke; deux soeur Mmi ! (
,ii)|( lingra». de Sherbrooke, i Alinei, e;

,il Ime AHselon Perreault, (l>o-Paul- 
\<r inel. de Bromptonville 

(U l,e« famille* Siméon Gignère et 
Vi.délard Côté remereien: hier, cor 

d'.ti salement tou- ceux qui leu, ont te 
,l',i loigné leur- «ympathie* é l'o-cn 

11'«u ion de la mort de V Hervule 
®n'teî iault. ^

A L'ECOLE NO 4
DE LAC MEGANTIC

père, M Oédéon Lavlgno. un frère et
trois soeurs

Le sendee funèbre a été chanté pat 
M 1 abbe Raoul Lallier. vicaire a 8t- 
Ple, et neveu du défunt 

A l'orgue étalent plusieurs voix r- 
trangére* et la chorale Bt-Lo\ils de 
Oonzaeue

M Lavigne repose dan* notre ci­
metière A la famille nom. offron:
::o, sympathie le, plus -mrère*.NOTES BREVES

DE WATERVILLE AU COUVENT N, 0,
DE LAC MEGANTIC

WEAK, 432. New York 
Waldorf-Astoria, aussi 
AE

y EBH 365.6, Chicago, club Ai- 
Girard, dimanche |, bare,' programme de studio.

WJ Z : : a . ... 5 ■ y. kn “Médi­
terranéens".

WKNY, 309, New-York, Chant,. 
Esperanto.

tî H. 15 P M
W''R, 422.3. Nivark, Chan' E,-

kimo et orchestre. i
WBZ, 333, Springfield, causerie 

nouvelles.
ô H. 30 P.M.

W'GY, 379.5, Schenectady, pro- 
gramme agneo e.

W'JZ, 451. New York, programme 
Jeddo.

VVHNY. 30!'. New 5'ork, orchestre 
Yoeng.

(1 H. 50 P M.
W HZ. 333, Springfield, nouvelles 

et orchestre Lowe.
7 H. P.M

KDKA, 315.6. Pittsburgh, umver- 
istc de Pittsburgh.

WJ Z. 454, New Yorw, orchestre 
du Savoy Plaza.

W LW, 12b.3, Cincinnati, orchestre 
Thics.

W RW. 309, New York, program­
me Ctukory.

WOR. 422.3, Newark, orchestre 
Levitow.

WTAM. 899 8. Cleveland, causerie, 
Programme du Salon Bleu.

7 H. 05 P.M.
W PG. 272.6. Atlantic City, mu- 

sicue on dînant.
7 H. 15 P.M.

'■VGY. 379.5, Schenectady, pianis-

W BZ. 333, Springfield, Radio Na- 
:1 re League.

WEAK. 492, New York, V. n et 
Sihenek, les Sockmans ", aussi \YJ- 
AK W I IT. WR( , Wt AK. KD.-. •••

W’LW. 428 3. Cincinnnati: t ausc- 
rie agricole; Orchestre Thics.

7 H 43 P.M.
WJZ. 454, New York. Ca situation rit 

p... " pie a Wa i igton". A i- m WR 
W OC, W BAL.

8 H. P.M.
AI IM, N< w ! ork, g ra­

de-. é; que de l’histoire, aus? W EL 
WTAM KSD. W W Y. WKA A, Wr 

! AE.
W’GY, 379.5. Schenectady: fanfa

WTAM, 899 8, Cleveland, orches­
tre de danse.

WBBM, 389.4, Chicago, Dixie Fly- 
AV( • R."* 422.3 Newark: La chain* er; orchestre Johnston

WEAK, 492 New York.: Orche« 
tre de ÏTiôte; Manger, à la chaîne 
Rouge

WPG, Î726. Atlantic City: O- 
chestre dos Folies Bergores.

1 H. PM.

15 irnhia. L’heu’-e de Radi Kois 
.r nu- WM Ai WCAW, WJAS. 

W A DC W A t Y, W E A N, WNAC, 
W EBL.

W PG, 272.6. Atlantic City, concert
d’orchestre.

9 H. 30 P.M
WBZ, .-pr-'igfield. orenestre

“Palm Gardens",
WPG. 272.6. Atlantic City, cause-

WJZ, 154. New York, ‘‘As the
Wind Blows".

WEAK, 4.*2, New York, orches­
tre Zipner et quatuor, aussi WEEI, , .
WJ A R, W TAG, W GR W( HS. WC- 'lu« '•* danse.

W EBH. 365.6. Chicago, revue 
W BRM. 394 I. Chicago, org 

MVS1QLE DE DANSE
10 H. P.M.

WBBM. 389.4, Chicago, Mu-ique
de danse.

10 H. 30 P.M
AA PG. 272.0, Atlantic City, mu

'u.-iquc re Remington au-* WMA het AAH

fDt- nôtre -orrespondant!
WA E, 14 MH* I

zabetr Vei 'eux. de ( ompton. vi?i 
ta!: -a coeur. Mlle A. Vei'Icux, la 
semaine dernière.

- De pa-sape n Sherbrooke, ven- 
dreili dernier, Mnv E Bib-'HU. Al i-r 
P.ibeau, Mme Vve J' -eph Eleury.

M. Dragon, de Br rnptonv e, 
était en notre Iceahté, récemment. 

M B Run au, de Sherbrooke, 
le dio-a" be 4»- e parenlcpat

M Bureau.

•D- notre enrrespondsntA
LAC MEC.ANTIC 14 Nous re­

produisons ci-après l'Inscription au 
lahleau d'honneur au pensionnat de 
la eongrégailon Notre-Dame

9e année Elise Mercier. Flora Fau­
cher

9e année Agnè- Rov. Yvonne Isa­
belle Marguerite Faucher

7e année Cécile letellier Julienneet Mme Marcellin
M abbe J. A G Ihout, ôhçi Monfelte, Oennalne Lnbbé 

que M c A Vei''eux. allaient ré- gp année Lucille Bévtgny Lucien-
. omment a Sherbrooke, pour e—*- ne Fluet
ici a a soirée des elévxn du S-mi- *r annér Rolp-'de B!al» Thérèse 
nuire , Vcmer.

M Ge.-rge- Pe’it < st à sber- 4^ année Marie Laflamme Fran-
hrooke chez M Mareoux. afin de su- çolsc Lippe Eléonore Lrbcl M J Du-

un trHi.emcnt pour ul-
e re -

(Specia h a T1 burvl 
LAC MEGANTIC. 14 Nous pil­

lion' ei-aprfs le résulta' de;, eon- 
t'C ours de novembre a l'renlc de Ditch

•xcé»

AL e' Mm< Will1* Hot. 1 -ont 
c heureux parents d une fi . bap- 

(IIU* -e.i jirenoms de Marie 
i ara A'v-tte. Pirram et marrai­
ne: M. et Mme Ovide Brun. om-Ic e 
tante de l'enfant.

—1 e 12 décembre avait lieu > ser 
vice anniversaire de M. Eugene I-é- 
tourneau. M. l'abbé J. A. Godbout 
chants > service.

M. Emile Petit touchait I orgue e' 
parm e-*oliet«- on remarquait: A! 
A phon*e et M Henri Lemieux, de 

, miptiM Al Georges Bétil ét M 
Henri Bergeron.

On remarquait à 5 g. .«• es per- 
„,,ne.- i-ulvan e- Mme U-tourneau. 

Aiphon..- et Gérard Letour 
Mlle- Béatra-e. Germaine 

Lueil - I étoui 1 ou. M. 
du e Létourneau. M

quette 
3e année Jeannette Paradis Ro­

lande Goulet Yolande Lavallée. Do- ville.

Le 8 fut célébré la fête de l'Imma- ! 
1 niée Conception la patronne de la 
paraisse En même temps eut lieu la 
ciôthre de la retraite 

Plualeurs prêtres vinrent aider M 
abbé Plante éfltr'BUtrél M le . li­

re de la paroisse du B -C. dt Varie , 
et M l'abbé Audet, de St-Antmne. 1 

Jeudi, le 8 avait Heu en l'église de j 
Robertsonville. une assemblée des da­
mes de Rte-Anne Mmes A'ital Jac­
ques. Octave 8t-L»urrnt. Charle- 
Eortln et Edgar Grenier ont été re­
vues dan, la société

Rét Père Bacon préside l a- - 
semblée II y eut chant et musique 
par les dame? de la congrégation.

M et Mme Alphonse Giuuèrc et 
leur famille, sont de par âge à S>- 
Ferdinand

M Georges Dallaire. ainsi que 
M. Paul Lambert liaient d- passa­
ge dernièrement a East Stratford.

Mme Dri Fortin étau en pro­
menade à Québ’-. dernlè-ement.

CHOSES ET AUTRES 
A VICTORIAVILLE

VICTORIAVILLE. 14. M. P E. 
Thibault. <li MonOeal, a liasse quel­
ques jours chez son porc.

De pa-sag-1 ce- jour- dernier- . 
le Dr Aut Brn*-ar<i. de Pr'nee-

AM.
WBBM 389.t, Chicago, Concert 

d'ori-hestde; trio instrumental.
WJZ. 428.3, Cincinnati "Cham- 

I : KSparker?", au- 1 KI'K A, KA'.
W W L'A . W.IR. WBZ.

WOR. 422.3, Newark. L'Heure Cor 
by.

WPG. 272 6. Allan; . City, or, hê­
tre. de concert Chelsea.

8 H. 30 P.M
WBBM. 389.1. Chicago, orgue
WH AE. 492. New York. Récital Ko 

... ns. au -1 W LIT, WRC. WTIC.
v. fZ, 1 M, New Vork Let S$ 1 

i.a Eorf -.er-". aussi WBZ, WBZ.A, 
KDKA, KYW

W RNY, 30‘J. New A ork, or, he 
tn- Hernie.

W LW, 428 3, Cincinnati, program­
me de studio.

8 H. 40 P.M.
WPG. 272.6, Atlantic City. 1 v 1- 

sion*.

9 H. P.M.
WBBM, 389.4, Chicago, Irio : 

trunienia! et artistes.
WEAK, 492. New A ork. "T 

bnlours" Ipuna", ausG AA'LIB. W 
1 », W< AE, WGR, WR( WWJ 
K 'D. WGA . AVEEL

WJZ .454, New Yor'
. (*; W HZ. WBZ.A. Kii* ’ - 1.AM

Ah KD' WG N, AVSAI, WTAM, W- 
WJ, Wi CO, WOC, W S M. AV MC, AV 
SL. AV H A S, "LIT. W DAF.

WGA'. 379 5. Schenectady : Nouvel­
les et programme musical.

9 H. 45 P M.
WLAV. 428.3. Cincinnati studio; or­

gue.

10 H. P.M.
AVBBM. 389 1. Chicago, A anetes. 

musique de danse.
AVOK, 122.3. Newark. ’. Heure Co- 

'uniliia 1 la chai ne Columbia.
W BZ. 333. Springfield, cours,
W’EBH. 365.6, Chicago, chant, or-

' -x P- _
WPG. 272.6. Atiantic City, chant (.0 pharmaC 

ci nui qui-, ’
WJZ, 454, New Aork, l’heure so­

ciale.
10 H. 30 P.M

WBZ, '833, Springfield, orches-
tre lew comb.

WBBM. 389.4, Chicago, théâtre 
Harding.

AVE A K. 492 New A ork. Ensemble 
d’opéra à la chaino.

WPG, 272.0. Atlantic City, orches­
tre de danse du Casino.

WTAM. 399.8, Cleveland, pro- 
gramem de studio.

1 111. P.M.
WJZ. 454, New York, musique.
AVI W, 428. 3. Cincinnati, orches­

tre Henry Thics.
WOR. 122.:’,. Newark. Orchestré

11 H. P.M.
WTAM. 399 8, Cleveland, Orehè-

tre de danse.

fwt d il
ns&at mil
je g;- avl

V-

ur
1R
t é pu 

puis 
dibits qu 

men' 
ii.-imtru 
pre™ ne n 
raindre 
l’KTll

^onnaiin trll W^onseil
RUth'WOlO'A -B H: 1 ■ ■'•5

[gestion cau- 
jrendant plu- 

par mon
er les~pilules la :■ 

-NWeA-gétali-
ire en toute sécurité que 

prends ces pilules, une 
tiaque soir, je me sens de 

-même, et pim mangei 
nporte quoi sans avoir A 
e attaque
PIM LES DE ( AK TE H 

POUR LE FOIE
DailjF’ohtes les pharmaeir- pa 

o.uetyTo iges de 25 et 75 et.* ’7

AVKAE
physique

4irj, New York. Culture

7 H. 2.7 D M 
WJZ. 4.74. N«’u York. John Krn-
(iv* orchestre du Savoy Plaza.

7 H. 30 P.M

nata Dwhpsnofu.
Rnnôr OfM>rartt*r Fiuirher. Y - 

v*tt* Lfrlert Gagnon. Ju-
Hrttf Oosaelln

lArv» annôp A Manr-Atuir^r Lip- 
pv Montqur Ouôrin Marcollr Morel. 
Mfvdfleinr Oarneau 

Première année B Vîarlp Blinchr 
Botil»* Laurotte Ron François 
Choulnard. Ida Tétrault 

Cours préparatoire Huffuett* Pol- 
ri«*r. Jrannr Manor Na<1ra\i 
Caiiohon Rolando Coulombr.

l’o.aire 
l'on in.

M

Kn promonadr rhr 
J. N. Poirier : Mlle L(

St-Célestin.
M. Marrv>na‘d Rourhea 

Montrral, riait rn visltf* ch 
A utf Bon’ beau, récrmmrnt.

î.a fôtr dr i'ImvnRruléo Con­
ception a été célébré* avec pompe 
dan* notre paroisse. Iî y eut le^ 
jourv précédents un triduum {<rr- 
ché par un Père B. dr Monfort. i^aii' 

Cécile Paprès-midi. aprr- 1 X’rprrN, 14* 
nouveaux membres '»» ,l

AILEES ET VENUES 
H ST-FRANGOIS XAVIER

{De r.-'rs er re-r mdant) 
ET-F-X DE BROMPTON. 14 

Cr i aver regret que nous apprenons 
le départ de notre vicaire. M. l'abbé 
Rnvmond ArchambauU.

Il sera à l'avenir, curé a St-Jac- 
CuèS le Majeur
' Nous 1m souhaitons beaucoup d« 

borhru. aup.'cs de ses nouvelles ou­
tilles.

Gàfde Mor'.srettc est revenue j 
(jau.s sa famille après avoir fail phi- 
Shvu-s loin’s de sér ier chez M. Alfred 
Jeffroi, dr Richmond

M et Mme L. L Godbout se ren- 
dftlrn' 5 Sherbrooke lundi dernier 
pour affaires.

— L ee/, 'e» IV-'
»f ,

[•.w nnnrn,- t 
hone".

A ! école No 5. Dltchfleld. din- {,. Congrégation 
té* par Mlle Ltura Grenier Inslitu- Comme !e- année-

M M 
neau.

teld arrondissement No 4

Eut un»nuuvais

érrlt
»**• moAisNi* rhuiw* 

r* ou' 
mR1 H*

•«n* «urnn «uc-
ntr* zliwanarh

Mm* ( r#»«
I ’lii*»* <!•*«*•* j* 

MMMtata
g '

P F**Bf•

et Mme l>i- 
4; Kvuntfélinc

dtrtgéf et Mh; •» I/Jtourncuiu. M V rgriv* ' 
l.otournoHU. Mme Théuph.c l.»’- 
mieux dv Pomp on. MM. N photom 
et lion ri T.omioux, d« Compton. »• 
H Mme Georges relit. M. et Mme 
Joseph l.CK'«»rd. Mme Thévmu o 
lU» !). Mme l‘«' ix P'*til. M A 'h' 
B'H' ti M .Tofmnh Auilct, *1. Co 

Poil lin*. Mlk* a. VtM oux. 
innii. U’ o» U dncy. Julm*

«I
'•in

\ mu. 1 P-P 1

P

RR. SS 
.lUcs 8’monne Mer 

xmo B^fisctto. Odinr» et A- 
oi M a »

lonititi» #i Bnf**
rus •♦stl* 

WnH f* I'SfM ft»'»*

» *#nrt S5r »• fcso 
(•fnills ftr. Kn 

*« n**'
- m6uw*»m r«r r»A* T Mit

• **4 r*. Tsr*»nf« Ont -i.

I • Ur»» 4u l>» ^ ‘i 
>ltt« rns***
M4t* rh#* ’M

MViU

pur Mlle Fornandr Pnrè 
4c année Mlle Irène Grondin 

Alfred Grondin.
3c année MUos Aurore Pomcrleuu 

Bernadette RodrlgUP
2e année Mlle n^snrlges Rodn- 

Eue et Emlllenni Rodrigue / 
tère annfs Mlirs Irène Carrier, et 

Irène G reine.
polirs pré pat atoire Mlle Maria 

Frrdette et Mlle Jeanne d Arr Ran­
cour t

M

trier
Concours de novembre
4o année Adrien Grenier.
3e année Othnniel Bavoir. .lean 

Savoir
2* année A Gérard Breton. Via-

teur Rov.
Je année B Isai° Gosselin, l^ni- 

jént I^-rorherf>
1ère année Fva Desfochers Jean­

nette Pitre
Cours préparatoire Normand Ron 

Laure-Aima Savoie
Application Sose Aimée Rov I.au- 

rr-Anna Savoie

El.El TION 1)1 N
M \KM II.I.IKR N

KNOW ETON

ffi mtr* epreesponilart»
K NOW l.TON. 14 A lis-suc de 

la mrwo dimanche, se sont réunis k 
la sacristie, les anciens et nouveaux 
marguilllérs et les franr-tenaneiera 
«le la paroiaae. pour élire un nouveau 
marguiîlier en rcmo acemont de M 
Arthur Renaud sortant d° charge I1 
tut proposé par le marguiîlier sor­
tant et reronde pai M Arthur Co- 
der-'f ( r M Delphi1- Bmtd^ftU se 
tait élu pour le proehain terme

On dikeula ensuite la question 
cimetière et la majorité E'acei

i
Uti comité fut nommé a ret ef 
MM Félix Brouillet te Edouard Blei 
et Dnnat Renaud devront socr 
de ta dite question

de la 
passée*

-Vierge.
ci

r été rolennellement célébrée.
M. et Mme Hervé Ma oun -"nt 

allés à Montréal, ces iour* der 
niers.

M. Armand Heon, «lu «•ollcge «li 
Sacre-('ocur. a rt4* transi Mr» a 111" 
tel-Dieu «l’Arthabasim; M Iléon qu; 
est gravement malade est sous les 
soins du I>r Geo. CAtc.

LE TKLKPHONF. BEL ’
Depuis quelques tours la ror. 

pagine du téléphone Bell e«t à fai!* 
rte grand** ameliorations a b- 
«nés dans le village de KnowLon Fl­
ic xoceupe nu poaagc de nouveaux 
poteaux et dune restamation rené 
raie

Imitez

J#

leRem

Procurez-vous une

Etagère ggc
Pouvant servir
Comme tablette pour remè­

des ou articles d0 tnijrttc dans 
vot • rhumb de hd

tre cuisine.
Comme «uppt 

votre vivoir.
Nous vous don 

(trmlnrd fia 
un pnmphlé 
itiUtiilr A G 
Ycmr Honir ’ I. 
dr I.acq cllr pamph 
- ■ un finir

a ^
^ ïAh

(V-ir 50'

Ponte aocrue. 
Profits accrus

Chaque sac de Ful-O-Pcp Mash (moulée pour la ponte) 
contient la nourriture ( xactement balancée pour faire pondre 
aux poules le maximum d'oeufs. C’est la l’ul-O-Pep l'.tfg 
Ma»n (moulée pour la ponte) (pii vous rapporte les plus 
gros profil».
1 -a base d<- la (.luaker 1 ul-O-Pep Kpg; Maeh (moulée pour la 
pontei e«t constituée par de la farine d’avoine pure, laquelle, 
jointe à d'autres ingrédients importants, fonrmL.-4*^hi>mnie 
exacte de protéine et d'hydrates de rarbnneJqu'il\»ut à 
toute poule pour qu'elle rapporte profit. l,çjf os brofés et 
le carbonate de calcium fournissent les mifJrai 
tirU à toute forte production d'oeufs. ( iy » latent-jpe la

roule livre sou - forme d'oeufs lui sont p(<'i4rniorj|^rndu 
,e foie de morue brové contenu danaflyr'ul 
Mash (moulée pour la ponte compense Je o^fat, 

solaire durant les mois d’hiver et ses vjgunin 
l'effet bienfaisant de tous les in^rglien 
I a 1 ul-O-Pep T e» Nta*h moulée p.ouga pOj 
l acile à digérer. Point de perte. p
I lie vous donne un (‘iimaa^d'oeufsAili 
fortes ri de ditnrnM. i - #9i-formesM t 
la plus économique vont jnikssiez. a’
Mash (moulée pnurfla pontrj^et les

"N

. P T-k?
lumière

centuent

grains mél^-s pour v. 
obtenir de l’artes pu

«dies fondent la 
fu-e». Drrqandez-I

o est moulue très fin.^ 
les la mangent toutj 
•fros. à coquilles pk 
st donc la nour 

er. Ta l ul-OdW cg 
-O-Pep Sr.ratymGrains 

.mldnaignpBPBeale pour 
à votre fnumi-srur.

livres

88

s4 nn

su (

l.tmi
Shenrofll\WaIIpaper

am i i ïN^mv \
s*i|i bbooT

1 n fn<r du Prt1-»i*> «l^htNflrc. 
Tri: SSL)

Vous Vendons les Plus Hrmix rt 
Meilleurs P»|»lrr«-Trnturr!4 ain­
si que Peinture* ri Vernis dr 

l)uplitr Supérieure.

ureux d»* 
P7 pérnncc

f:

oulée fïïiur la ponte)
p.ir The Quaker Oau I nmpar-, reterhorough, Ontario.
kr- r,,l-O.Prp ("hirk ^làrlr-T nonrritnre i-onr nori-ain- . Onaker 
Is Ma-h mmilr-e pour engrai—er le. poulet* .Quaker Fnl-O I', | 
Irrnure régulière pour ponlei. . Quaker 1 nl-O-l'ep Vga M»*h 

lée pour le p.-nte , Quaker Serjirh (rram. grain* mêlé* pour vol*,II*, 
er Hair' Ration for Milrh l ow* (ration* 8e fourrage pour rarhe* laitièr«*|] 
er N huj.ia. hei I re<l nourritureSrhiunarher pour be*uaux,por« et rhmmxi

1 N YÎ NTF CHEZ

Les principaux marchands partout.
i.fs vorRKTTrRF.s or \irm r\ sacs ratés

r*i*

FEl IbbliTON DK I..' TKIHl NE 
par PONSON DI’ TKItR.ML

Cadet Fripouille
(ROCAMHOI.r. i

J
R,

i*.

No 125
l’ilia quami la nuit fu t. : n fo

L,4Dire. '1 sortit ave. -a • - up' >1< ;
l- j 'an-' ! - - h ni

Bg.'H m tira, leurs. ' •> ■'
iiéthode des Pèaux-Roug 

jl -ntièr d- lu gu or. . -c eu bate., n a 
ançan! . m un à P-'"- n ■' 

dr ouvrir.
La troupe dr rrconno-.s-iin, ■ aya. 

rdre dr : r pu- tirer, d n pu don 
tr un coup d? bai rentt fane om-
Pl
T1.« capital'»- " « “»P*' ' ' *
Lpk, «vot bien rr evé

rcgagt'.G* ip enmp ru
t. iî dr end

p-trr su bru rr l-oi . hirq rrnrrrr 
1 ouvrir -ur 'rite trait h*-». I"u' i
.UU uti U-t ù'cb'ci

1 rrnihnl

d'étudifi

aval'V» gs^ipol 
ui boninv du met 

qu*» le ma'»» n* 
dans Min ’ apport.

( v n’atait pa?» rn 
tranché*' qu’ouvrair 
une tranche d’ap] 
c oyait Todlebcn 
doute volante, une

P* '

Ih

reconnaitrt 
était pas tromid

effet une rivnple 
it lev Français* 
ircK’he comme b 

C'était une re 
batterie masquée 
t. .. un fort !
■01 »* nuit* eut

l.

\ lion . sail* uue l 
est ima ! tafMein de ^a pfe 

nou-| Maintenant ii 
fallait im dn ument« m* 

. le si* i parer la < nntre-a

mmn

ptnit d’opoo- 
inc hnttrrir 
dt détruire

ix. a grands

4vomf»agnaicnt. 
suivaient rrvr-

<lonne tout

\l\

était tlif

que p
raye le progrès de* Franvn 
peur arrêter leur mar.he 
en nn mot. le« *urprendri. nior> 
comptaient, eux. surprendre 
ennemis.

Kt cela r'était 1 oeuvre do Rt 
bole. Cette trahison, qui pr 
provoque i la «lefaiti 
v'était le fait dt Rocam 

Rm amboie tiui *t va.u

de? F

taient arrives. .ui*»»ue la. *an* éveil­
ler l’sttention d»1* Français, trop oc­
cupé a donner de* coup* de pioche,

■ it bêches, a renui* : la tM e. à dm«- 
-< r des gabion*. Ma:* il *o produi- 
np l'a* rident stupide et inattendu 

il mit e: dérouté toutes les prévi* 
a neai.'

caution? le« plus sérieusement pri­
ses

Ln homme v'rmbarrassa dans un 
luétl <1t pines. 1 n croeha sa longue

ce, réveillant les echos endormis »•; 
surtout attirant k Français hors »i<- 
Vur- trous. de leur' travaux

L’alarme fut donnée... t haciin 
saiiia sut son arme et croyant avoir 
un c»»ntre-att^que a déjouer, une sur­
prise à repousser, au hasard, dans la 
nuit, «levant eux. les Franaçis fi ont 
un feu de salve.

Ne tirei pa*- ne tirer, pas 
d a capitaine Wasaipoff a ses 
hommes.

Fc feu en effet dénoncerait 
Mais les hommes, dont quelques* 

, uns venaient d’etre touches par les 
balles françaises, comprirent mal 

, l’ordre qui leur était donne L- 
1 U prirent en sens contraire. et 
aussi pousses par l'instinct de ia 
conservation, ils répondirent coup 

>up aux Français.

ii plus remportaient! T _
iiinnd tout semblait L. '7 ’■'''T1'

•urs adver- in. que eut

. apitaine Was sipoiff eut un

une minute, il voyait

Français désormais 
m connaissait leurs tri 
la lent non pa*- le- ces* 
tivrr nu contraire. It's 

• ndcnicni. Ils so gar 
..!,•* ne Wassipoff cmr 
ttnient dans l’impossit

w
liant capitaine Wassipoff, 

fini par rallier ses hommes, i 
me?.a quelque peu endomma f 
u camp, avant aile les Fran- 
ôtant de leurs lignes, eussent 
temps de les poursuivre à 

de baïonnette.
•ai dire, la reconnaissance é* 

labile et nu demeurant assez 
jse dan* son résultat, malgré 
renie d’eehec. de déroute. 
Français en effet, comme tou- 
*t précipitèrent « la charge, 

nette en avant.
oyaient avoir affaire à un 

de Russes... devoir repousser 
‘■('’•tir en mat|se des assié-

patrouilie aussi* faible nota 
cf nnmandée généralement par 

• « •
subalierne n'avait pu reco 
leurs tra\aux.

Fn riant de l'alerte, ils n, 
ient pleins de confiance a le 
va il. avec une ardeur nouvt 

ï^ui s chefs cependant. ]e <•> 
de ( hat eau-Ma illy 
traient inquiets.

Ils pensaient que 
commandée même 
devait faire un 

Alors le» RUK)

surtout, se mon*

a patrouille, 
par un caporai

Ma trouvèrent crsonne.

*uru la 
rent par

rapport.
... . . s enverraient unePHtrouille p,lw f,,,-!,,, Hvri, (|os

competent», pousser une reconnaît- 
sunce .1 u*-1 i «ux traiaux
url0U^ P|U» compter,
J H Je Chatenu-M»Ily que sur 1’*- 
path le des Russes. Le chef de la 
patrouille ne saura ua- 
quer. . la*» chefs pensera 
moment de panique h fail 
un dang< ; qui n’exi

•it
-xp

l'i Dur

nde o:

iuin
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Un bébé abandonné est trouvé dans une cour, près de la rue King-oues
Nécessité d’une usine

de filtration pour la 
ville de Sherbrooke

NOMINATIONS DT N 
RECHSTRATEURI l 

DI. Jl'üUS DI PAIX
(Spécial à la “Tribune”)
q\ K. R K H. — Parmi l^s 

rli\-huit iugev de paix nommes 
par Ir l.leutenant-Gouvrrnenr 
en C'onxeil, en outre de plu­
sieurs autres nominations. H y 
eut les personnes suivantes des 
Cantons de l'Est:

Donat Manseau, de St-Ca­
mille de M ilfe. régisseur de la 
division de Moite; François 
Fontaine et Joseph St Hilaire, 
tous deux de Marbleton. comté 
de Moite luges de paix pour le 
district de St-François; Milfrid 
! ouïs < loutier de Koxton Pond, 
juge de paix pour le district de 
Bedford; John B. Scott, de 
Scotstoun. iuîje de paix pour le 
district de St-François.

NATIF DXSCOT
vl.lliam Coddard. dr Haverhill. 

Mass., suecomhe après avoir 
reçu la décharge d'un fusil 
dans une jambe.

cmsious \ NSCDI

Spécia: 4 ’a Tribune*
ASCOl CORNER. 14. Un Jeune 

bomme bien connu dans cette localité
‘

Havel hill Ma s < ? moi t d i hôpital: 
Notrc-Dar. r à Manchester, des Mil­
ls'd'un accident de chasse subi quel- | 
ques jours auparavant à Durfeld. N 
II le premier décembre

Le défunt était allé à la chasse a- 
vee un camarade. Alex Côté En 
entrant au campement, cleui-ci beur- 
f» pat mec;; rde son fusil de chasse 

contre le chambranle de la porte.’ 
L'arme, chargée à grof* plombs, parut 
et la charge alla se loger dans une 
•nmbe de Goddard, au-dessous du ge-‘ 
nou On lit transporter le malheureux 
à l'hôpital Notre-Dame mais comme 
il axait fallu beaucoup de temp pour 
le sortir du bois et que le plomb logé 
dans la jambe axait déterminé un 
empoisonnement de ang, les méde- 
< ns durent amputer la jambe, opé­
ration à laquelle le blessé ne put sur- 
\ ivre.

La dépouille mortelle a été trans­
portée è .Veot Corner ou le funérail­
les ont eu heu. lundi, en l'église pa- 
roir siale.

l e Di Amédée Demers Hi«'ipe 
le^ craintes créées par des eas 
i-olés de typhoïde, mais si­
gnale un grand besoin.

R APPORT Al CONSEIL
Durant les deux derniers mois, la 

typhoide ayant tait quelques appa- 
i liions dans la ville de Sherbrooke 
r bureau municipal d'hygiène a cru 
riexon expliquer dans le raport sui- 
xant, ■ ommuniqué à a commission 
cchevinale d’hygiène et que nous re­
produisons ci-dessous, le caractère 
! dé de ces cas tout en insistant 
sit la nécessite de la construction 
d'une usine de filtration pour Sher-1 
brooke, “estimant, dit-iî, que nous 
ne devons pas attendre une épidémie 
pour nous décider".

Voici en quels termes le Dr De­
mers fait le compte de a situation:

Durant octobre quelques cas de 
fièvres typhoide se «ont déclare* 
dans deux familles. Comme cette ma 
ladie est chose très rare à Sher­
brooke, toutes Jes activités du bureau 
se sont portee« à en découvrir la 
muse et provenir une épidémie. Des 
enquêtes à domicile, auprès des 

médecins, des malades, examens du 
sang, des selles ont été faits. En- 

*
riers. épiciers, etc, ont demandé une 
grande somme de travail. Notre ins­
pecteur surtout a du «e multiplier et j 
négliger beaucoup d'ouvrage, le ca 
sic» sanitaire des maisons par ex- , 
cmplc, pour nous aider dans < otte | 
tache. Comme conclusion, rien n‘a pu ! 
nous prouver que ce? cas soient dus 1 
à des porteurs de germes, ou lait ou 
autres aliments.

U reste comme porsihilité l'eau dou .
, teuse de notre \ le qui durant ia 
;rmainr du 17 au 2b septembre a été 
mauvaise eomme le démontre, d'ail- | 
b urs, le chiffre de 10.41 pour cent , 

t d< résultat positif trouvé dans les a- 
' naly.-ev du mois. Dînant le mois fie; 

novembre une seule autre famille 
a ete atteinte de la maladie. OHe-ci J 

â novembre et aucun nouveau ca? 
l 'ayant été rapporté depuis, soit un I 
mois environ, nous sommes portés à j 

1 ( roire que ce fut là quelques cas 
isolés et qu il n y a pas d épidémie à I 
craindre. Cependant durant ce moi?.| 
nous axone recommandé a ’.a popula­
tion dp faire bouillir l’eau à titre de 
précaution, < ar il existe un doute 
«ui «on degré de puret'' ef ie vous 
prierais Monsieur le Président de 
rappeler au Conseil que depuis quel­
que • années déjà je demande la cons 
truc t ion «l’une usine de filtration 
j our Sherbrooke et que nous ne de- 
xons pas attendre une épidémie pour 
noue dé ider.

Votre bien dévoué, 
L’Hygiéniste municipal.

D» Amédée Demers

CHANGEMENTS A Une motion pour faire 
EA RECEPTION DE rejeter l’accusation 

EA SURVIVANCE contre Renaud, rejetée

i Mifaal it ttxt fétalai*, garait rtc ' ir-i à -i\ «raiaiaap
,.| a,:,il ètr (haurtt mcnt emm iill till I pain ro pet.
être Wttril p«t-i une- ihm l»n Iiiiii «-ni. âpre- i|ii'nn l'eil 
lian-poitt- « I" \ nici n an HtMMW”. —- \ :r^ i --cni-nt - (|i| 
attiit-m rattrnti'in rtu raaataMa Ray. — Vêtcmeiila riewf 
et lrè< « haurt-i.

TRANSPORTEE A L'HOPITAL

Le comité de réception décide 
de prolonger le* a imites de^ 
voyageurs de l’Ouest à cer­
taines institutions.

NOUVEL HORAIRI:
V une asfsemb t*e du f in té ce v» 

ception chargé de recevoir a Sher- 
urooke. e 22 courant, e- voyageurs 
le a Survivance française. : a été 
décidé, hier après-midi, que cer­
tains change meme seraient fait« 
dans l'horaire des vie Lee officiel !e? 
tel qu’onnoncé déjà dans notre jour- 

' • - mesnbn i i
a présidence de M l’échevin J. S. 

Tétreau'.t, ont cru que le premiet 
horaire ne la ssait pas a»yez de 
temps pour chacune de? visites a 
nos principale? institui ons cana- 
d:cnnc-r--f lança i-es et en cor - rquen- 
<c or1 retouche? fa.tes au program­
me 'ont rendu comme suit:

2 hrs. p.m.—Réception a a gare 
du Canadien Pacifique de? voya­
geur? du premier train, puis des 

<?i,!p en auto a a gare du ( anad en 
National pour souhaiter t bienve 
• ü( au deux c me groupe arrivant 
«ur e train de 2 h. 10.

2 h. :*,0 Réception civique à "Ho­
le] de V e et bienvenue en fian­
ça»; par Son Honneur > ma re Ed­
ward*.

°, h îO \ ?:îe à Evêché, à Sa
Mg S O 1

que de Sherbrooke.
4 h. - V -ite a l’H^pice «lu Sa­

cre-Coeur.
1 h. 1-‘<. VAite de H ô pi ta (»« - 

n •! a S - Vincent «i»' Paul.
à h. 30. Le? visiteur? et mem- 

bre? fies comité' de réception se »'é- 
parent en deux groupe»*: e« hom- 

<e rendant au Séminaire, où i! y 
aura réception par le personne . et 
les dames se rendant au Mont No­
ire-Dame. où : i y oura réception 
par ]<»* re ig euse? et e- dame? du 
comité civique de réception.

7 hrs.— Banquet au Séminaire, 
offert ' tr la Vi e de Sherbrooke 

Parmi le»? personne»? qui a?.«is- 
;a ent à ia réunion, ; > avait, oufe 
’échev n Tétre^uit, l éi hevin Lan- 

g - . président du comité du banquet. 
Mg: li. C. 1 ar.guay G M. < uré O 
/ Leici dre. chanoine-. MM. 'e- 
abbé» Nap. Codère et Emi c Ger- 
va MM. O- ar Par ter. Ldouard 
Boisvert, ic Dr V. Oliver. Cba?

• .

T.cuis (’fHière c G. L. de Lottinx e.

UNE ASSEMBLEE
OU BARREAU

1.6' rternicr- témoins -onl onlt-ndus iIhos la cause rt'Osia- K<* 
naurt. rtc l a» Mégantic, a»dise d'assaut sur la personne rto 
» hel Sararrt. lors rte l'arrestation rto fils Ho pié\ cnti. — I es 
plaidoiries et la «hatge il»’ Thon juge Archambault seront 
entendues cet après-midi, et on s'attend a on verdict pour 
aujourd'hui.

LA VERSION OE LA DEFENSE

line vSittab!*- sen nnon a e’é cru-! 
.,c tv.rr -ott vrr* net heures e» de­
mie » I AmeitCRO House lu* Km* 
Ouest OR! IR decouverte. dan* 
i oui de eet hôtel, d un béhe d envi­
ron cinq ou -'t' 'cniatne* d i sexe e 
ennui qui nva.t dû Cre depose tô <1 - ! 
pins peu lonRtenips puUqu II nRvai 
r ppRremment nulfment smitfrt du 
lioïd sourtRnt rux personne* qui l»

. desemmatr.oHatent. R t hotel Amer -
--------------- i ,n Hou-e o.i I on a»Rit d abord ie-

'Vilfrid Biron de Beebe PlRin l'r" | , uetlli RvRnt de l envover a IhôpitRt
(.léncrRl St-Vinrent de Paul ou il

\cctisalions portées i-ontre XX il- 
frirt Hiron. rte Iteehe Plain. I - 
mile tiuurel. rte Cotikshire. et 
Itenoit lui net. rtc (dmpton.

CAI SI S Kl MISES

UKMI | Kit H K ITE.
DE ST (.HORDES DE
WINDSOR, X L’AMENDE

le masirtrat a indicé cet avant- 
1 ;ici.. une amende clr S200 à un nom-

r Demi Fréchef.r. ne Sî-Cicorgc?
Wind or. qui r> plaidé coupable i.

on de l'alcool de fabrication illi- 
< ;tc

On a rcnns a huit joui la cause tie 
Dame Victoria Lebcl contre Oxide 
Papineau, d*1 Sherbrooke. accuse 
d «s aut v;mple sur la per.some de la 
P’aignantr II y a eu encore ajourne­
ment «n cri npri.s-midi dans les cau- 
■ es. de la Commission de? Liqueurs 
contre 1rs frères Roy. de Ham-Noru. 
l lmoui et Eddie accuse de vente iî- 
icgale de liqueurs. le« deux frères, qui 
ont nous caution, ne devant arriver 

•n xille que fur le train de ce midi.^

U SKH1I ni
\n:\ 111 a son

\l UOTAïn

Le Rex- E B Ellyson. d'' Montreal, 
rte i hêtc d'honneur et i l onféi'er'• 
er. hier soir, au dîner-causerie du 

Butai'y qui déAeloppe de plus en plus 
' radies dan« notre ville Le Rex 

l Uyson a explique à son auditoire ce 
eu était le Toe-TI un club de sci ' icr 

me durant la guerre par des com- 
I'.t Gants de toute'les nationalité,, de 

t les grades et ne tour 1rs rangs 
Mijourd'hui. elon le causeur. Toe-H 
«onvStitue une société fiorissanie par 
' ' « le? pays du monde qui possède 
v pnnee d»' Galle? et nombre de no- 

«bles à* la liante société anglaise 
narmi se? promoteurs, une société en- 

n qui s efforce de rendre les meil- 
s services possibles à la société 

de faire bénéficier en même 
temps ses membre? des avantages 

a rom porte la réunion en associa-

PRINCEVILLE VEUT 
TAXER LE COMMERCE

l e conseil est saisi rt'itn projet 
en ee sons. — X crifieation 
rte* livres. — l n vole sur un 
paletot de policier.

iTi» n'tr^ -rs.ponqRnt)
PRINCEVILLE U A

>éance tic » < r.-e de Priruevilie. te- 
"ue a Hôte de \ ’c. et à laque. <
sc-sion cta eut p''«t-»aî«'. M. ’e maire 
B. Focmy et MM es con.-eilers 
K p h rom lafrance, lu» eu Rochet- 

i \ p . . x
o \»thur M i -ette. formant 
tu. rum t-.Tii* la piTSidéflce de M. c
m .Tire.

! \
Poisson, appuyé par e t onse.ller 
Auguste I. houx. » -t ié.*«>.u que e 
pi d» ck ve’ba de a deuxième -e?sion 
t * a» , epte t( qu* u Adopte.

M o Force:!>r G. V. Naueau 
f . t «t»n entree et prend «on siège 

Sur mo:ion du (’onseü'er Lucien 
R'vhet’e. appuy-1 pai le ('tnseé.er 
F. X. Pois» i i que m
\ hi>: c Roy. comptahe, cn-

u’Ogc auditeur de*- vrr* de cette 
tum’u pa ite. nve« «;j r* lénuméra- 

4 il I de : \ jc.a 1 c -, I y lo.00) Ad p-

l.c conseil géncial du Barreau 
de la province demande Lauji- | séance 
mental ion du salaire «les ju­
ges.

L bon jute Archambault a ren 
xoye ce matin une motion de non 
lieu présentée par la defense dan? la 
c ause dOsia ' Renaud accusé d a? 
saut sur la personne du chef Arthui 
Savard. d<* Lac Mègantu Le prési­
dent du tribunal a décla:e que 1 ai 
icstation du jeune Jean Renaud au 
cours rie laquelle l'accusé Osias Re­
naud serait iiMervrnu ei aurait frap­
pé le chef de police était paîfai*1*- 
nient lécale. qu il e«t prouvé que 
M Savard acissait bien en «a quali­
té de chef de police au moment de 
cette arrestation.

De son côté Me Cabana prétendait 
oue le fait, pour le leune Renaud ri a- 
voir injurié M Savard ne constituai* 
pas une offense criminelle, parce qu - 
injurier un constable ou tout aut e 
officier de police n'est pas un crime 
Le juge lui fit remarquer que le seul 
fait d in jurier un simple rit over
constitue une offense de xaaabonda- 
ue offense pour laquelle le jeune R* 
naud après son arrestation, fut con­
damne à *2;> d'amende 

Cette décision rendue, la defense 
fit entendre «es deux seuls témoins.
0 ont le jeune Jean Renaud et son 
père. 1 accusé 0«:a? Renaud Le pie 
mier subit un interrogatoire serré par 
In Couronne reprérentée par Me Wil­
frid T a: lut Tl admît avoir injurié le

' chef Savard et avoir proféré pltt- 
«ieur? saches à 1 adres e de ce de: - 
nier. Tl admit aussi avoir «orti son 
< outeau pour couper la courroie qu: 
,,'îenait le bâton de M Savard. au 
bras de celui-ci Tl ignore s il a coupé 
îc doigts du policier. mais admet 

.1 qy
les xloigfs du chef saignaient 

Quant à l'accusé lui-méme. il n'a 
été interrogé ce matin que par on 

» procureur I! nie ax-oir frappé le chef 
! Savard ov. ét?*- intervenu dans 1 ar­

restation. Il déclare axoir tout sim­
plement demandé au chef de police 
cir laisser aller son fils et. qu i! ré­
pondrait pour lui. le lundi suivant 
Saxard. dit-il. ma refusé et ma dit 

de me mêler de mes affaires 
Ix* témoignage de l accusé se conti­

nuera cet après-midi, et Ion com­
mencera immédiatemen* après les
plaidoiries. Le président du tribunal 
fera ensuite son adresse aux jurés, et 
Ion «attend à ce qu'un verdict soit 
rendu oaii' cette cause, vers la fin de
1 après-midi.

motirn du t : c le K. \ 
r le Conseiller 

ette. que le compte « -

M (It T AX E III DT
EST EM M AIRE

D*XDAMSX IM E

t S per ia .i T n bu tir I
M» \M>\ 11 I K. 1 i A une n- 

•nblre ?;*• • air de« coii.-e 1er? t.c la 
•tpr ration <lu v age d’Adamsv ; e, 

Octave Huot a etc c u maire, en 
rem placement de M L • O: gny. 
r** '«-lonnaite.

- Un nouve.au pont e:i t .ment, 
constriii' dane notre v âge. ^ etc 

epté par ies nutoVit»*- 
N et re s-, nn mo rc. M .L 
my. et «r»n f *. ttv.la. «ont ren 

r>ri.|e, )i< ont fait le trn- 
^v.i autu*

Bol.-«on. appux 
Vrtbur M

■ t - * v, < r t ”• • ■ • •
xa\ »■ par <c Couse .l.. eph Hc- 

mo:.d. ouvrage fait dart? le rui??eau
^.7.10. adopté

Sut motif n du Conseil er Rccho te
1 \

R»'l "on. i. est v, sol u tpie c c.»nec, 
paye la mo t:»- pour 1a«lia: d'un pa­
ct ot d b \ e1 à M W 'd Rc ; po- 
,ce corjointcmcn• ave» ;» fabrique

S:a: f’ <1. pourvu «ni1 v coût t"-
h ne so,! pa»- p u? «ic *20.00.

\ \ 
houx et Kphrem Lafrorcc votant

Le Se‘m :aire Arthur lîoui her c*
' autor é d tx i : au Surintendant 

dc< Chcm i.t* tie fer pour entretien 
dt <*ui trottOif d’hiver.

Attendu que ce Cor «r e«t a dé- 
l ercr *ur ’a pa.»ation d un îrgr’e-

1 , ur ]c c»-ni nu te e- la qi.<«t:on r<s- 
r er «U'Pfi

T.a M a e . • b v ■ e.

\kki;si \ I ION
DM ; ; KTl DI WTS

»;n ROI M \Mi;

BUCARKST. 11. Df<* pr».-du­
ree en ('oui martiale ont été corn- 
men*tés hier, contre t tudian»?
arrête* à i'i<»a ion rit»* desordre? 
antiecm >jU' -. «ju; or.; »-u i;eu a se- 
maine dcin.ei à Oratiea M-ne. et 
de la demonstration vie samedi à 
Bu.at e**‘.

TTpr g’cvt d« 'M heure*, nam •« 
tud a’'. « de î! •um t" r n < *c do a-

;atix»n contre one. tat*

San ; ava - M
.’assemblée régulière de? conseiller? 
du Bar reau de la province de Quebec 
sous la présidence du bâtonnier-ge­
neral. Me Elxéar Baillargeon, c.r., de 
Québec.

l’ne de« plu? importante? résolu- 
• •'n? adoptée? fut »elle recomman­
dant au ministre de la Justice, a Ot­
tawa. l’augmentation du «alaire de? 
juge?. L’opinion fut généralement 
exprimée à l’effet que le? membre? 
de la magistrature, choisi? ordinai­
rement parmi le? juriste» le? plu? en 
vue du pays, se voient souvent obli­
ges d’abandonner de? bureaux tre« 
achalandés et de très bonne? clientè­
le? pour aècepter de monter sur le 
banc. Plusieurs d’entre eux. tom­
me avocat?, réalisant de? revenu? 
de $20.000 r: même plus, par année, 
et il n’est pas juste, dit ia resolu­
tion, qu'i « ne reçoivent maintenant 
que l'J.OOO par année, pour leur? 
«ervicc? comme juges.

Le district jud;c:u:;\ de St-Fran 
c es était représenté à cette reunion 
pai «c? deux deUgut-, Mes Dorai- 
Panneton et John P. Wells. Les au- 
tie? districts judiciaire? de ia pro- 
\ mec étaient représentes comme suit 
Mont cm 1. Me- Monte» m» ty. McD»^ i- 
gal («u-tave ÜSonctte. /. Fihon, I 
mil Reaut egard et Maré, bal Xante! ; 
Qucb- . Mes Ku?ebe Belleau. l’hono- 
table \ntt ;n GaÜpnult et le bà- 
l ir.nier-gén i al. Me El/.car Baillai’ 
gnui. T ; » m - R i x ères. Me? Eortunat 
Lord et (». H. Robicbon: Ottawa. 
Me I. . - Ç<’U- n nu • • J. V Str 

IMane; Bedford. Me W Stockwell; 
x • M •

Plusieurs de no? lèglement? ?ul»i 
vont de- amandements, nou? déclara 
Mi Panneton, a son retour.

I.’IMMK.RATION
DANOISE D \NS

MK DOMINION
(?cé i à T.a Trih jne*

ST-JE AN N-B 14 Apte une 
tournée de trois mois et demi dan? 
les diverses parties du Canada ou ?e 
trouvent des groupements danois M 
P Poulson qui doit sembarquer de­
main sur le paquebot du Pacifique 
Canadien Montcalm' pour retourne; 
clan? son pays, le Dan'mark s'est 
declare parfaitement satisfait dr? 
condition? clans lesquelles il a trouve 
es compatriotes établi- au Canada

M Poulson qui représente le Co- 
1 nuté National de la Y MC A au Da 

nemark. r«t venu au Canada dan 
le but d étudier les conditions dan* 
lesquelles s établissent le? immi­
grant.- danois au Canada. Il a er>n«- 
tair que tous ceux qui se sont fixes 
jusqu ici sur des fermes sont très sa­
tisfaits de leur sort et ne songent 
nullement à retourner dans leur pax « 
Durant ’ année courante il nous est 
xenu 4000 immigrant? danois et re 
mouvement xa prendre encore une 
plu? grande envergure 1 an prochain 
net lare M Poulson. qui retourne au 
Danemark axer 1 intention de ?>m- 
ploxrr artixement à stimuler lemi- 
r*T;»tion de c • compatriote? au Cana­
da.

La Couronne a fa * entendre ve 
matin 1 ii'itairo \ Lippe, greffier 
de La Megantit.

Me Lazur** "\ ou? ête« secret a: re-
Méga

Non, .i Vn tttia le greffier.
“Axpz-xou- eu connaissance que 

M Arthui Sa'a* J a ete engage com 
nie constable de Lac Mégant » .*

Oui.
“En quelle année ?

Le 6 juin 18t)8.
“N a t-il eu une résolution de 

passée par ie Conseil d’alors a ■ t 
effet ?

Oui.
"N oulez-vous lire cette resolu­

tion ?
Ici Me < abana. procureur de la 

défense .«’objecte a cette preuve, di- 
-ant qu’en matière criminelle, cette 
prouve n'est pas permise.

L'hon. juge Archambault déchaie 
que la loi permet aux tures de «e 
renseigner sur tou? le? faits qui «e 
t apportent a ia présente cause. ’ Le 
dm ument dont le témoin va donner 
lecture, sera pris par le sténogra­
phe et fera partie du dossier com- 
ni preuve. Je «roi? que ceci est 
parfaitement lega! et je vais permet­
tre la lecture de la resolution.

Le témoin donne lecture du do- 
» ument dan* lequel il est stipulé que 

; îo ( on? i! retient les servit e- de 
M. Savard tomme constable et chef 
uc la brigade des incendies, au salai-

tié par m<*!«.
La même resolution fait mention 

de l’rmp’o d'un nomme V'frrd La- 
f.amme. comme policier et inspec­
teur d’hygienc. La re olution « «t

gm*e paj M. A. Thibodeau, ma ic 
1 ti»' Lac Mcgantic. a tette epotjue

Me La/.urc : “Ytu^ ave/, reenga- 
■' i
Oui

* r«r résolution 7
Non. ta< itement.

■ Avez augmente «on salaire
de puis ?

Oui. il gagne maintenant $100 
par mois.

' Ave/.-xou? a ermente M. Savard 
et mme t on?table, en 1020 ?

Oui.
“A quelle date ?

En mars t»u avril.
Le juge: “Vous lave 

ipour un an ?
Oui. pour un an.

• La defense: “Y a-t-i! dan?
J Lvres une resolution du Conse
* i.ouveian: l'engagement fait 

1
sais pas. 
r* garde dan

l'engagement .» ^
•r élut ion en ”
jn»»r(.
•u- l'ave/, a-«ermente

pour la dernière foi* ?
E*n 1921

Xlotion rte mm lien

Otte dernieje question poser. Mr 
Lazure détiare la preuve de la Cou- 
îonne t lose, et l'avocat de la de- 
tense desire, avant d'aller plus loin, 
îàüe une motion pour qu» i'a» te 

. Accusation t ontre Osias Renaud. 
- il déclai * nul. t est «Ion» une m > 
t on de non-lieu qu’il soumet an tii 
b u n h A 'appui i telle motion
i! déclare que la ( 
prouver que Savard 
ti’ariéter 
dat. **S'

rété avant-hier pai la police a com ^ _____
jî nni ce? avant-midi, devant le m»-• tjoilve dan? le moment 
! g.st rat I emax pom répondre a lac constable Rov faisait

r usation c! avoir pénétré avec effrac pa-
tion dans le bureau de la Shell Corn qUj )nne» \

les cent
\n 1k voie du Canadien Nauo 

de cet hôtel et
panv of Canada rue du Depot et de r u, ,,, irotr,e à faire partie de son 
< y être illégalement emparé d un p|neraire de ronde de nuit II entrn-
chèque de 494 dans la nuit de ame- 
rii à dimanche. L accuse n a pa« vou-

dit soudain, part an» de la cour, un 
brui? qu i’ reconnut bientôt pour ê-

!n du pjocès expeditif et son enquête tlf, qr.. vagissements d enfant H

TROIS ANS Df
l.'rv-aérant rtp l.i ISanque Pr»l 

xinciale à Danville p-t mil 
rtamnè a Ottaw ». — Il -aui| 
de ia fenêtre d'un wagon.

Ill 1 SSI AM I l \ COI I I:Ali

ouronne devait 
avait le droit 

Jean Renaud «an? man- 
xait pa« le droit de

tend: a 1 hôtel et avertit le proprié­
taire M I ho E Read Tons deux 
ih net tètent dani 1^ cour et decouvri 
eut îmn' diatement. près d» 1 esca­

lier de ei vi *• de la cii’«ine près du 
mur de l'édifice, un paquet blanc qui 
remuait et d'où partaient 1 s vaqis- 
semcn's en question

ht-ü. toute personne qui 
tte attestation ou in-

prmente

en

Je ne le
"A vc wou 

vrcs ?
Non.

“^avez-vous 
rcnouxelc par

Non. je 1’
I/* juge:

en 11*26 ?
Oui

“li ag.??a t comme constable, cette 
ar nee-ià 7

- Oui.
"\%u? le logiez. ?

Oui.
“La municipalité lui four n.<*■*«:' un 

• «.‘•tuni et lui payait un salaire 7
Oui.

Me L.i/.'ire "Quand av^z.-vou-j
» »' ,

le faire, 
s'objecte h 
ttTvient. ne tomb'’ jxa« «ou? le coup

! : t 4
tuo ensu’te qu^ Jean Renaud fut 
arrêté pour assaut et qu’il n’a pa- 
encote subi «on ê« t t que par
conséquent, on ignore encore «i lai 
restation lut legale ou non.

Le juge réplique en faisant remar­
quer que Jean Renaud fut aussi ar­
reté pou• vagabondage et condamné 
pour (ette offense.

"le l’admet?, dit l’avocat de la dé- 
f: ns . mai? je soutien^ «pie cette 
condamnation «tait illégale et que 

a sentence avait impliqué un em- 
prisonnemen? ’ H(iu«é aurait pu être 
mmédiatement libéré sur un habeas 

torpu-, La sent ncc rendue pour 
vagabondage est dont Ülégaio et ne 
doit pas être citce dan? (.ette cause, 
"D’ailleurs, ce n’est pa- un crime 
prévu par la loi. que d’insulter un 
constable’’, ajoute l’avocat de la dé­
fense. “Je maintiens don que Sa­
xard n’avait pa« le droit d’aérêter 
’c jeune Renaud’’.

î.e i u g ? Xrchambauît fait remar­
quer a «on tour que 1? seul fait d’in* 
-alter un simple passant sur ia rue j 

institue du vagabondage* et une of j 
fense criminelle.

“Je admets encore, continué a- 
v oc ai de la défense, ma.*? dans plu- 
- oui? its des condamnatior»? 'n: 
é:c annulée? pour dw T égaiitc « ".

L’hon. juge Archambault de. aie 
que a chose est vraie, mais qu'il «x a- 
g. r-ait de défaut* de procédures et 
non pas patee que l’arrestation était 
i'iéga’e. “Je déc are donc cjue

' «' i n t
au fait (D » avoi? si M Savard e ait j 
bien en devoir ’oie» de l'arrestation, 
je cm « que nou? ne .•uuvons en 
doute*. Je renvoie don votre mo­
tion”.

Dr eu v o de la défense
I.e ?' - de 'a.'.u e?t alc.r? appe- 

e comme prim er témoin de la dé- 
fe* «e

Par a défende:
"Ou demeurez-vol s. a Mégantic 7 

Chez mon père.
“Ou et ez-vous quand vous avez

M I
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Sur a t ue. pros de < hez moi.
"Ou éta ’ M Savard”

Pa « loin de c hez nous.
“Et votre père, ou était-1 ”

11 travor.-ait au restaurant d 
M. l.'Espc rare e.

Le juge : “Vo r? père ne tenait-il 
•xa»; un restaurant ui-mcme7

l a défende: “Ou votre père a t-i 
"enc(*nt i è M. Savard!

P »»; du restaurant L’E«péran 
ce avant d’entrer.

“So sont-. ? par é7 
Oui.

“Savez-vous ce cju*: ? «e sont dit7 
Non. je n'a. pa« compris.

"la conver-ation fut-elle longue 7 
- Non.

Le juge: “Votre père pa? ait-, 
fort?

-Non
La defer r "Quand votre père 

'M entré » ho/. L‘E*péram e. eta J-i 
ou 7

Non. il > avait deux autrer 
hommes avec lu:.

“Qu a vc z-vous fait ensuite?
J'aj dit a Savar 1 de e ni Ce r de 

i «e« a ffa:re?.
"Ou'a-t-il fait?

I a levé e<on hâtrn pour mr 
frapper.

‘‘Qu'e«?-<c qui ent arrive?
le sur parti pour rentrer chez

nou.-.
“Ou e iez-vous exactement, a er 

momcnt-,h ?
Pie? de a galerie du restouran 

I.'E -pcrance.
“Votre re taurant est voisin de 

celui- a ?
Ou

J ai oautc <\n a ga er e d^ i'Eepe- 
ance «ui la nôtre.
“Qu’est-ce que Savard a fait?

En ^autant, je n’ai pa* remar- 
qil*- D • « |)ft • ‘

“('combien de temps après . avez- 
vous vu où?

Deux minute? après.
"Dan- que.le* nonetan es? 

le a tî a.te de..
"Oii ( ait-i quand voue lui aver 

d.t ce a?
Je n* r -a pa au juste, mais

»’. n'cta.t pa - loin.
Le ! Ig' “ A vr;'.-vr»vi' dit i............

au* ^
Nor

l a defence “Qu’r» t-ce qu; e»t
arrivé?

M. Savard m a prV par e ro!- 
* t et m’a traversé de l’autre côte 

de la rue 
“Erihuite?

Mon pvre est «orti de chez 
I. K.*péran<e #• h cieniandé à Savard 
pourqu’c» m’a* retail. Savard lui 

» d de -» n' * * d « - affair** 
"Vatft fièrt a*1

I ? dit a Sax ard de m« à» her,
et qu l arrangerait ce.a lurd

préliminaire a été fixée a vendred 
En attendant il sera éc’oné à la pri­
son La plaint»* a été dirigée pat le 
constable H Z. Boisvert

l^s accusations au sujet de chè­
ques ont plu. cet avant-midi, ri ail- 
eur? en cour du Magistrat Apre 

la comparution de Biron on a aop^lé 
.a cause d F.ueène Pelletier contie F 
mile Goue' do C' » . -hire a use \ét(imnt< rll’hoA 
o avoir forge la signature de MM 
Louis Dumont et Jos. Langlois sur 
des chèques du ministère de la Voi­
rie. Dan? ce ca? encore il y aura u:r 

| enquête» préliminaire qui a été fixé» 
i à mercredi prochain

Un nommé B Benoit Turner. de 
| Compton, a c unnaru aussi sur 1 ac­

cusation d’ax'oir signe trois chèque

(F* - " ( c • a rilr m.ei
OTTAWA 14.

pénitencier, telle e*t 
purgera Wilfrid Je­
tant de la Banque 
Danville, condamne 
été trouve coupabie
• • ...... :••*.:• ■•••.;» "• 1 -i :« u **' ' .«i»t|
de faux prétextes.

La sentence h e

I » ann •'*.? » |
la sentence qi

j
Provinciale, 

aji"* a\*o] 
»

alors qu'il n aurait pa« eu de fond« 
en banque le>- trois chèques attei­
gnant une valeur totale de t4 > Dans 

[ ce ea- l acruse a choi'-i un proc è- ex- 
; prditif mai? son avocat n était pa? 
' piésent 1 instruction de l affaire e 

été irmi’f a cendiedi

I enfant fut entrée immédiatement 
h i ho rl où le? gen? présent? s at­
troupèrent autour de lui On const» 
f'c non «eulement quelle était iolte 
et trè.? chaudement vêtue, mais qu - 
fl’e not tait enen e de- vêtement.*' 
plutôt riche?, ri une fine e et d une 
ornementation hors d'» levdinaire Le 
bonnet était trè? chaud et on y avait

nonce? pi
i»' maîf. «t rat Hopevv e T, en Cour fl
1“. hier. L: police prêt ?:lia]
mip Mi- !sier pré.? enta in chèqu»* po
tr.nt une fa u s « e "accept at ion". tiïl
sur une baique fie Mon »ton. et fiH

pere

mon 
de i-on

a ut re

,upe

“\ a-: -i! eu du t » ii lai- *’
Non.

“ A x • x - vou»- d t f|t: »|ue cb 
votre père?

Je lu ai flit fl»* “In i .rr fa 
et que j irais en pn-on.

Me I.azure: "Votre prie *'’a 
que mettre sa main sur l’épnu «
^avard?

t lu*.
“M. Savard a-t-il sorti «fin rc 

ver ?
Oui.

"L’a • - i1 fait par e que vo? 
lui pa» at tou? has?

Je ne tonna ■« pa -on

( outran on cause
“Pourquoi aurait-il fait!

Peut-être parce qu’aie 
couteau j’ai coupe a courroie 
bâton.

“Vous h'avez pan coupe 
•ho.-e que cet c courroie?

Pour moi. non.
"Vous ne lui avez pu? 

do gts?
le me «u a(>e!ç»i ei.<uite qu i 

avait e- doigts coupé»*.
Le juge; "Pourquoi avez v ia» sor- 

*,i votre couteau, puisque vous vou­
iez. vous en n'.er tranquil.emeni a- 
\ e<* . u i ?

Parce (pTfi raversant la rue 
i! a .evé son bâton J a -a ?i mon 
couteau pour couper a courroie, vu 
que je ne pouvais lui en**ver .on 
ha* «n.

Me Lazare “Cela 
i que que? m.nutes avan 
! hrrète?

Oui.
"Quand vous avez vu venir votre 

pere. vous voue êtes flit : "On v» 
'* re deux, <’e»«t o temps de re faire 
àcher”. et veu» avez sorti votre 
outeau?

Non. ce n’e-t pas ce » J’ava - 
neur qu’il me frappe avec ?on bà 
ton.

"Vous dite? «pie votre pere. en r-e 
rendant ch /. !.'F>peim» e. a rm 
.•ordre Savaid?

- Oui.
“E: e/.-vou*- oin d’eux?

\ en v r <>n quinze j> < ds
“Voto ave/ dit que 

tien compris?
Ou

"M Savard parla t
Pour moi. oui.

‘‘N’e-t-’l pas vra 
i ce n à |K*u preeî ?

— Je crois que M 
fort.

“Vous r»* vous rappe.cz pa»* r-
a ement ce que vous avez 1 t à Sa 
vard !

Ou < ’» 0 que |'a; fi t tout .i
’heure.
“V a\e/ marché «v#»

«an! ce a ?
n'étais pr 
ur mon perror 
n..i s chez votr

Ip outé même un foulard pour proté- 
I :r*i au« i I? figure Quand on le? en- 

leva, on put constater que la noupon- 
n»» axait les cheveux bl'md'v le? vein 
bien? I. enfant se pi it » sourire au:; 
personnes autour d elle au fur et t 
mesure qu'on lui enlevait ensuite son 
manteau, trè* épais «e doubles bas 

let autre? parties de vêtement qui ai- 
‘e (aient que le* personnages qui a- 

|'aient ainsi abandonné l'enfant la- 
aient fait du moins dan? le but de le 

faire recueillir par d autre? et a* aient 
fait ries frai? pour qu'il ne souffrit 
pa« de la temoérature qui était d ail­
leurs très douce, hier soir Cela ex- 
plique encore, avec la grande epai«- 
scur des vêtement?, que 1 enfant n ait 

» aurunement souffei du froid.

I.a polico info, niée
I.a police axerije immédiatement 

» déclaré, ce midi n avoir encore rien 
n due au sillet des recherche? orga­
nisées pour trouver les parent? de 
lenfant qui n été conduit® à 1 hôpital 
•SI-Vincent de Paul, a la pouponnière 

I de cette institution ou I on en pien- 
dra oin Mai? le propriétaire de l A 
merican House M Read interrogé 
par le représentant de la "Tribune' 
a déclare qu'il était absolument evi­
dent que l enfant avait été déposée là 
à dessein, en un mot qu elle avait été 
abandonnée D* la façon dont on 
.axait placée le long de l'escalier 

, pie? du mur il était évident quelle 
n avait pu tomber d'une voiture et a 
I insu de? occupants. D ailleurs il 
n e«t entré rien? la f our hier dan? la 
veillée ni voiture ni automobile

M. Read a ajouté que des recher- 
t he? avaient été faite? dans cer- 
iaine? famille? mais que ce? reche;- 
« he? n a* aient encore conduit h au 
run rénultnt concluant.

pas*?»*
vou?

I.E MOI \ EM EN T
DI (»R \l\ A ETE

TRES \( TM

tint une trait * de voyageur au mot 
tant d* $400.. h un bureau de ,
( ana l au Exprc*-. » ; Il »| rtta er 
- ’ « ! 1 - a r ’ • Trcn’ <• |
Ontario.

f,a pt ■ I
1 ' I

•outeau. ma;? que la blessure n’
• i i*i»..' ■ » »i 1

M
•un Av.-tiroj . mv? fut (aptin>* <1® n<*q 
veau. Il n plaide coupable à 
* «•m - a< u?al ons d’avoir pnsaé Jfl 
fatijs f hèf|tie« à Ottawa, et la noli 
dit qu’il e*t rechen hé au : E t a t j 
I ’ % »ur <»r ‘ u - ^ - cm b1
ble?.

( ON(.RES DES
DONNES ROI TES

\ (JIEDEl

fT> 4 »'îtn.Tf!i''*, neX
7TONJREAI 14 M Georgr-.l

I
Cf.............. Bonnl

i • s. a annoi • »ttf|
renc» interprovinrial*' »*r.i fen’ie «o 
b au«pi( ev ri»* i \ -soeiation « Q :«j 
b3c l?*s 24*et 25 janvier prochain.

1 conférence réunira les ministry 
fi' la Voirie leurs aous-mintatreft

j
ainsi que de? représentants de 
Commission des Chemins ri" Fer. 
Canadien National du Pacifiq 1 
nadien. de l Assoeiation Canari.enij 
fl»»? Chemin d** îr. »•• d'i Canadiâl 
Engineering Bureau of Standards.

T'* prui .pil but (1° la c .nfcrenf| 
vé*» d** *»(f ur e’ d*» d* cuter un in

I
l*n« de . i r »i(’.fn, p;)ii- le? x * hiruî'»^ 
moteur* la prudence à ex^rc^r 
f ».nt#« : • i < j>: oblè °s <|

t ran.?port.

l’KO.I ET DOI’TTON
LOCALE POUR ! ES

I l XTS l .Ml

n av

f(

que dit**

Non. Je 
trottoir, j etai? 

"Vou? ♦•?»»- <

Oui.
"A une heure du mr*.t.n 

vous fa re au re?tainan ? 
Je fermai- a pot te

D -1 i. - l’cnailrt

< S né ci a ! a la Tnbur.e) 
WINNIPEG. 14 Maintenant que 

'a navigation est sur le point de fer­
mer -ur les Grands Lacs I entreposa­
ge dan.? les élévateur? devien» un fac­
teur frê? important dan? la vie ec ono­
mique du paya. 1^ situation, en dé­
pit des retard? occ asionnés aux tra- 
vaux de récolte par la mauvaise 
température d® 1 automne, est plutôt 
satisfaisante sous r» rapport et l'on 
remarque qu'il x a beaucoup moins de 
grain dans les élévateurs de la tête 
des Lacs en ce moment, qu'il y en a- 
xait Lan dernier a pareille date Ce­
la doit être attribue au fait que les e\- 
p^dition^ par bateau durant octobre 

Savard par ait et novembre, ont ete beaucoup plu? 
considérable.? qu s 1 ordinaire 

Ju qu au 9 décembre courant le Pa 
ciflqtie Canadien a déchargé aux élé­
vateurs d® la ’été des Grand? Lacs, un 
total d® 7.4.930 wagons de grains. Il v 
a actuellement, dans ces élévateurs 
114.000.000 de boisseaux de blé contre 
22.000 000 Lan dernier; 2 000 000 de 
boisseaux d avoine contre $2.500 000 
1 an dernier 1.250.000 boisseaux dhr- 

votre pe ( contre 1.500.000 Lan dernier 800 - 
■OOO bot '.eaux de seule contre 1.250.- 
000 Lan dernier et 1.750.000 boisseaux 

fju a iez- jjn 1.750 000 Lan dernier
Depuis le 1er août dernier, le Paci­

fique Canadien a charge, sur les rii- 
I ' erse.? lignes de son réseau 101.285 
i wagens de ^ram.

(Tresse Associée^
i

Btuce démocrate du Maryland, 
présenté de nf»M -e.. , ■ : -n '.vil rH

4
i : km me ° \

recommande L opt ion locale
bill pourvoit A ce que ulett®

» I
»»p. ' itionv fl F* » : er a .>\,sten(|

I
I

r!-1 prohiber ou de restreindre d'uni
façon non raisonnabl® .h fabr i

i x et • r i-- tr.f. du" Limportatio| 
,

INCITATION \
I.*ASSASSIN \T DE

Ml SSOUNl

ui en d

sur

ui-m'-m- <-•: ersu.tf

“Demeui cz-vou? a 
e 14 novembre 19267

i cri, n! n* M. S * va? r;

M

L icci»( 
appelé.

i.a défervt 
l.ax Mc gant

-Oui.
"Av c/,- VOL.

ce -oir- a ?
~ Ou:.
“Où cela?

En entrant chez mon neveu,
I,' E? jx* rance.

“Qu'a, icz-vouv fa!rc . ’
»

prendre un repe - chez ui
5

I {envia * porte »!'• n itn 
gasin.

Quand vou- avez rer. or:r* S.» 
vard. y en a-t-il un qui a parle?

Oui. moi.
' Que u; ft .cz-vous d;t?

Je lu! a; du qu ava.* a r fa 
t.gue et do) er ».• coucher.

"Que voue a-.-i répondu'
I! m’a dit qu'.. m’arrangerait

\ X ••/.- X I i evu Savard p
ard ?

Oui. qua d tens t m »n g.» 
p»r c hrs.?. J'ai di* a Sa'ne 
ne pa.« faire -n fou. que jetai

ELFES \RANDONNENT
i \ i H w EII8BB DU

GIBR%LTAR

fFrc-sc Aesoc.♦ e)
LANGER Maroc. 14 Apre? .? é- 

tre pi C parées pour traverser le dé­
fi oit de Gibraltar à la nage. dfuiv 

rr gentille- dactylographe? de Londre 
on» abandonné leur tentative

Mile \ferccdcf Gleitz et Mil® Millie 
Hudson axaient quitte lr port de 
Tarqer do bonne heure »e matin pour 
leur depart. Elle' sont retournée> a 
»au.se dune température défavorable

homme re-pensa ble et que j’a cran­
tera:? cela. «• lundi.

"Que vou? a-t- répondu?
I m'a «i. »i e - v? tmr.fju..* 

♦>. et . (<nlu>-.î mon garçon en
pri*or* Je ?u •? a e chez, ’e juge de 

a \ Gendreau «pu a -?s a er mon 
I e i»ç >n «an? » autionnemtnt’.

Il a Cour « ajouriK* ensuite a deux 
fleure «et apre»-md..

(Tres-e A/soc’ée)

a s ayarî de de qj'or.e mar néT 
publiée dans e dernier ni. rtero 

u : • » ' r. -g La r.a nil
•'#*!’. c a • «:e pub! ee /■

1 i • ‘.Ttîof
« i » • ®. i h.Hé il

. ;< * ■ ♦ a v« m - c de ^ • jeu rn \ j
l.x manche'te en question se 

?a » omm* u f; “D porte? (’nus Mo 
r:® ur Homo Frr» Domo". "Il 
n^ie«-a.r<> «ju’un h *mme meurt p«»ul 
que e pays sut -auve.”

it- » .i |
guc? .ta ienre et française.

On a « » ns dere que Mueaoiini ét, 
’homni® a jq ie i e ait fa t a 

sion.

Examen »le la X'ue 
aju-taïe rte »errp

SÏ’ECI XI gTK-» 
pour le. M iI;^Çr-

ir
'af • n:

L f i.oe
g.oo.

Oarciie
K <htest. 

••I *»51
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ï
I jpr5 aliment .sains

tracteur*, de* mrxlèles *uiv*nt par modifica­
tion et améliora'.ion graduelles, une continuité 
dans la conception. Une prime de Ex>n senic* 
étant, en di'hors de toute question industrielle
ou commerciale, allouée au constructeur d’un 
modèle en avance sur les appareils étrangers.

"Les co 1st rue leurs seraient guides par des 
I programmes piveis et adaptés peu à peu aux a- 
méliorations aiguises, lesquels programmes se­
raient élaboras par les clients, les plus impor­
tants: Armée, Marine et Compagnies de Trans­
ports. Les lauréats des concours recevraient 

i une prime spéciale et seraient assurés d'une 
commande d'a iions répondant, en nombre, stric- 

|!ement aux be toins, mais dont le minimum pré- 
: vu au concours serait toujours réalisé.

“Et M. Cairiot concluait ainsi: “Par ce tra­
vail harmonieuxi je suis certain que nous serons
rapidement dot1 s des appareils qui donneront! _____
à la défense nationale l'arme la plus puissante fSpei-ial h la "Tribune”)

' et aux compagnies de transports, des véhicule? , 1 HKl • 11 Quebec <tevien-
susceptibles d ui c exploitation autonome qui dt. |’indu.trie Hu papier du monde en- 

, porteront le Pavillon français sur tous les points ver. telle en la declaration fane par 
d. l’étlanger. Mais l’effort a faire est immense !"r,l Rothermere, le r»i du journaïis- 

! il fan’ pouf ce “dressemenl une persévérance, ' ' ■ ' ' voyage au t anada
j une op niâtrpté meme, à tout instant, conduites 
! et just fiées par la grandeur du but a atteindre".

DECRIT LE ROLE 
DELA FEMME

Lord Rothermere fait l'éloge de Le député de Drummond fait
l'hnn. L.- \. Taschereau, à qui 
revient le mérite du develop 
pement du Québec.

COM IANCE EN L’AVENIR

une intéressante revue de la 
politique liberale. — Les gloi­
res de notre race.

LES OUVRIERS

Tl est encourageant de con-Ester que dans la
I 'iJupart des villes importante? du Canada. Pat- l| 
[i )t|.: nüon des autorités municipale s'éveille de ,j

§lus en plus aux questions d'hygiène.
i •• *
fl

f ciïill s Valantes
,*1 La pureté des produit? alimentaires est l'une

L ijj?s choses indispensables au maintien d la ?an- 
] ."A1 publique. L'un d-- -o aé u

ont l'hygiéniste puisre s’occuper est, sans au- 
doute, celui de procurer et de maintenu 

'VSes approvisionne. ments sain et hy-1
,<i<iéni()ue? aux p<»piila'ion?.

}•!• j1 l>e grand le mm». d’Elal anglai- i e 
p l. ^it coutume de dire une le bonheur d’une na- 
Ef * on dépend de la santé de son peuple.

Ce principe est tout aussi significatif qu'il ■ ' ■’
[ntrouvait l'etre au temps de Di?raeli. ( 'eux qui ont 

J'..‘veiller sur la ?nn’ ' tutidique ont donc une gi an-1 
|t'e mission à remplir.
hp Un des dévelop.pcnents les plus importants 

-n p l'heure est le réveil <1 ■ 1 eons uence publique 
lli cette que?: uin mai q.iehiue bi.-t, ci n -■ ugne

jumelque prudent que soit chaqir particulier, i!
T peut plus aujourd'hui protéger sans assistnn- 

■ je sa propre -anté et celle de sa famille contre!
. îuelques-uns de? danger- les plu? •erieitx qm 

,d’\s menacent par la consommation d’aliments 
’leNalsains et ce n’est qu’à l’aide du bras puissant

Un cRdrau on appullr un autre.

L amour invente lus ru sus a mesure qu’il *n a b* soin

“Vous avez la 
ft le ffouvernement de votre provin- 

protêirc vos richesses naturelles. 
| Kt ceci m’amène à vous parler de 
! \otre Premier-Ministre, M. Taache* 
! reau, dit le noble lord. •

“C’est lui qui a forcé votr.* com- 
p1 u” n i • a bâtir votre mou"n a papiei 
«On se souvient que el Premier- 
Ministre Taschereau mit comme con­
dition à une location de concessions 
forestières par la compagnie Anglo- 
Canadian ^obligation «i’érigqr un 
moulin dans les limites de la cité de 
Québec ).

! —“Oui c’est lui”, déciare le maî- 
1/ bon rens command0 d acheter de bonne heure mab | tre du “Daily Mail”, “et j( crois

, la province de Quebf doit être 
I c de son F’remier Ministre. J’ai 
• mu de m*mbreux politicien dans avet u 
ma vie. l.a plupait étaient étroits 
d’esprit. .l’admire la largeur de vue 
de M. Taschereau. Vous êtes bien 
fortunes qu’Ottawa ne vous ait pn* 
enlevé cet homme d’action.

Galle j»’est montfc plus char-

La ixjtidrr de ri? fait quelquefois prendre la poudre 
d’escampette.

L’hiver a cen de b n qu’u nous repose un i>eu des ré- 
iL;- de courses aeronautiques.

M l'abbé Tvanhoe Caron a raison do croire que la 
olonisation dan les Cantons de I Kst est payante

|li.-<'‘.V la loi. afri-snnt par les tondionnaires publii / opinion des autres

“Est-ce qu’on pense autant d*
■ tien que cela en Angleterre, de Que 
‘hh- et de son Premier-Ministre?

“Oui. et avec raison”, dit Lord 
1 Rothetmere. “Québec entre dans une 
ère de progrès incomparable. Il y 
h deux ans, lorsque je suis venu ici, 

’était une stagnation apparente. Au­
jourd’hui, c’est la prospérité. Le ca­
pital anglais est prêt à aider votre 
magnifique pays à grandir.

(Specie à la Tribune) 
MONTREAL. 14. — Pour mieux 

marquer e;» dernière assemblée men­
suelle de U>27. V» ehib des Femme*- 
libera'es Laurier a eu une reunion 
dc«s plu* brillan.es d’abord par !e 
nombre des membres prescrites. pu:s 

matière première ' par Texce lence de la c< rfércr • qui 
eur a été donnée par M. Hector 
Laferté, déput ■ de Drummond et 
orateur suppléant de I*Ai semblée 
égi- ative.

Mme Brodeur présenta le confé­
rencier, M Lafer.-é, qui est un peu 
•5on voisin, le comté de Drummond 
touchant celui d’Arthabaska et tous 
’es deux ayant forme une sorte de 
mariage dans Ta politique fédéra!©. 
Elle rappr le des «souvenirs fk* 1 élec­
tion du nère du dépu e actu< . “A 
cette épo<}ue, dit-il, le pa^ti libérai 
était dans i’opopsition, et Drum­
mond était regardé comme une é- 
toi’e polaire d-ans •le ciel politique 
car e’eat de ce comté qu’on atten­
dait un député libéral. Elle féli­
cite atvsi M. Lafer.é d’avoir amer.é 

Mme Laferté et est certai­
ne que, dans notre province ,1a fem­
me ne demandera jamais d’effacer 
l’arliee 175 du code civil qui pres­
crit à la femme de suivre «son mari. 
ETTe croit que les maris sont a usai 
heureux d’èire accompagnés de leure
femmes que ceiles-ci 
pagner.

es o.'com-

,1,^ Atérossés qu’il est protege dans les questions do
hj.;,e genre.
' n : Nous savons au joy ■•d’hui par du Tireur < ir
^Y'futablps que beaucoup de maladies animales Les finances municipales

transmettent à l'homme d'oi l'obligation A Ne-v-York la ciepen u du gouvernement municipal 
^.'extirper les maladies chez lus animaux dome :i a'i«ment<’ du s.' .'n p-r »ei< un ipi7 b tws* un iwb 

J h du sauvegarde) la santé publique en * Toronu la taxe munlrlpale par t4te a augmmM 4e
L Y, usistant pour avoir de la viande qui soit saine, **1.44 en 1
r!53lubre et lout a l'ail uxumpl,. d< maladif • provinciaux sont

T,'inspection sanitaire de-» viandes était déjà tenues B pratiquer une neid- eemtomie [mur contribuer

I>an? un style .T'éraae trè oliâ- 
tic <" tout- i fait approprie à l’audi­
toire d't.i.e qu'i avait devant lui. 
M. Laferté uu! grandement intéres­
ser son auditoire en parlant ccmme 
il convenait à des damfn, des finan­
ces pn-spère de ia province et de-- 
nrrgrc»! quo nou- avons réa iuos sous 
'égide iKra’.e dan.- tous les donna.- 

nés. Is1 confércnvier ne manqua 
rus de faire un be. éloge à ?on vhef.i 
i'Honorabv Alexandre Taschereau, 
qu’il considère comme l'un des plue 
grands premiers minie-re, qu-? nous 
ay nre ius et qui -lit si bien repré- 
s-enter ân ? eanad'enne soit, nen

naissance parfaite de» deu* angue-
et de i-a vuiture riassique.

I):te»-mo:, ajoute-t-.., »i ce *ue je 
ners de vous mentionner n'eat pa- 

Je natuie à réjouir le coeur de tout 
patriote et si ce n'eat pas pour nou» 
tou: un motif d'orgueil et une rai- 
ron d'avoir confianec plu» que ja­
mais non eeu'ement dan» nm insti­
tut ifirs canadivnncs-françaisOB qui 
peuvent former de tels homme. . 
mai- nuesi dan« e beau et f.rand 
parti ibéra.. dont MM. Lemieux, 
Lapomtr et Pandurand. au milieu 
di tant d'autn*. sont true des p us 
beaux fruits.

M 1 aferté termina par une envo- 
é-e superbe qui fit éclater a sa.le en 

applaudjsscments et en demandant 
■:ux damee présentes de seconder
ce chefs du parti libéra! comme él­
is ,'ont fait si vai.iamment et si 
généreusement dans le passé, ajou­
tant qu'avec leur concours i! c't 
certain que le parti libéral verra 
encore, si posaible, de* jours plus 
heureox et des roteil? p'us rx'sp’.en- 
d arts, car: "Ce que femme veut. 
Dieu le coût".

M. Laferté est vivement applaudi 
it la pr-uidente di mande à Mme I. 
.1 Kent Le pérance, vice-prés- lente 
du club l.auiirr et présidente du 
<'!uh des Dames libérale» de St- 
Jaequc» dt répondre au nom du club. 
Kl e le fait en ce? termes:
Madame la Présidente.

.le suis tré‘» flattée, veuille? m'en 
croire, madame, de i'hogneur que 
vous daignez m'accorder en me de­
mandant de remercier le conféren- 
i-ier dont on vient d’entendre l'élo­
quente parole. ,

Je comprends parfaitement bien 
que je dois cette dignité en ma qua­
lité de vice-présidente du Club Lau- 
i ier. La conference d'aujourd'hui est 
remarquable au point de vue de la 
richesse du style et de l’élévation 
de la pensée.

C'e?t avec bonheur, M Laferté, 
que je vous présente au nom des 
in'mbres du club nos plus sincères 
remerciements pour votre superbe 
thèse que vous avez développée avec 
tant d'art. Voire reputation vous a 
précédée dans Montreal. Nous sa­
vons que vou? êtes un des orateurs 
les plus brillants de la Chambre. 
A votre retour dans la vieille capi­
tale, veuillez transmettre dt nou- 
vi au à l'honrable M. Taschereau, 
notre profonde admiration pour son 
oeuvre legislative qui a répandu a- 
vec rofusion la prospérité aux qua­
tre coin? de notre province. Kneore 
une fois, monsieur le conférencier, 
merci, merci.

"Daily News” de Budaspect. Hon­
grie, ij.uini. di - detail- additionnel» 

-ur les outrages antisemnique» en 
1 ransylvame.

Des i tudiants qui voysgaient »'jr 
un tram de chemin de fer ont pris 
au lasso trois Juifs et deux Hon­
grois, à Kolozz. Les victimes furent 
entraînées sur une distance de cin­
quante verges, avant que le» cordes 
ne se rompirent.

On dit que cinq écolières ont été 
j capturées et assaillies à Oradea 

Mare, par des étudiants. I.es filles 
! furent ensuite jetées en bas du 
I train.

9

I Le premier secrétaire de la léga- 
, tion britannique à Bucarest, a été 
I envoyé en Tranaylvanie avec mi-- 
J ston d'enquêter sur les troubles an- 
' tiiémitique* dans ce pays.

‘Contl
Part la Gara Bob. 
jour* pour VaBcouvrr 
Edmomen *t le Pare 
pour la parai .
aciar et aMNde un^kate ré

parejuot d* la

au retour do la prospérité du pay.'.ttaEflio thins |pn civilisations antique». L'histoi 
>ttp fiés Egyptiens, de Israélite*, des Phéniciens, 
i/'es RahyIt : <| Etutiiuti. |. dum-ft-Te

1 ■! pn nous a dit meme tpte dans le temp? d Al 
jf re le Grand, du? tu •--u ? r-iuu.u- , ..

'“'jjvaient été adoptée* pour essayer de protéger 
; consommateur.

t, C'es mesures sunt ......uu relut i’-efu t tt" :
I elle? au Canada, du mum? un ce qui enneerne Poste aérienne 
I .'!• « législation féderaiu, et n'existon: ipic dopa s 
j '* jf)07. alors que la loi d ■■ ■ iimi lu 
I e’,'f's alimentaiip? n été insi ritu sur nos - tatii ?

•li 'ut:,, loi pu
*i.:iut aussi autoritain que toute autre mesure df 
1 le genre actuellement eu uxistenee

I .(■ Lorsqu'il!
iJ: icet ion. les ; onci ioiq u du^’ie - ••fe en pf.

'Vyent la direction complète, en ce qui concerne 
!t. tes manutentions du tous les produits alimentai- 

bjP es et à trois points de vue. l'examen rtour la sa- 
i [Utilité, le» manutention.? hygiéniques pour la 

| ■ al ion et le bon é‘ iquut ay u du? proilu’l •

■S. Nous er
t1’1. Pays du monde (jm • mis . ■ \ igueur une legis- 

* ation atissi complut. I L' ' i 
lotie exemple presqt'u à la lettre, et la plu 
jrando salai? m d. mot. I,- qn xi-t. d?1 
mys a adopte noire immum la; uru ut nu ;yp. - 

•ijnodèles.
;| Dan? no? villes lus man hu? luuaux sont au? 
ni l’objet d’une surveillance constante <ie ’a pa i 
^es inspecteurs de produit- alimentaires, et i! 

ri jfst hors de doute que c’est la un excellent mo-
[ ^ ’en de [in

adroiiui lui
l'duits de [u umit-rc tpial ■

iLe Progrès Hull.»

Dan? le beurre
Manitoba buttermaken. celebrated their victories at a 

banquet the other evening It appears to have been a very 
smooth Bffc j:.

(Free Press - Winnipeg I

— "On nous dit souvent que l'af­
faire des obligations du (Jrand Tronc 
Pacifique a lait tort au Canada.

— "Pas du tout", s’écria l'aimable
lord. "Lorsque j’ai demandé a em­
prunter S1 è 000.u00 pour payer en 
partie, la construction du moulin de 
fAnglo-Canadian, savez-vous com­
bien on m'a offert ”On m'a offert 'T1- 'ur
$400.00(1.bOO. Ve,lia la preuve la plus »n' 1 ma u aux uon.erence-_ l'­
évidente de la confiance du capital P.rov " " ’ :i ~''r0T:t<> ,f'‘ m,'mf a
at glais dam la province de Quebec. New Acrk. ou a nai.e de. niere-

"I n’v a nas seulement la nrovin- mpnt l" Kr»r’'i
ce de Quebec qui a un brillait ace- *u r’°’ ^
nir", poursuivit Lord Rothermere. j f,01!’''T' meme er i u. ia.-m ? et
Mais il faut au Canada, pour avan- nf*m ,v’t ',n sd-
(*T, de bon' immigrants. Il y a à j v^r'airr*. 

poino 1,500,000 habitants entre les * a <>^!
Grands Lacs et les Rocheuses, dans j 
tet imense pays. Il faut là. de bons ! 
immigrants et en prand nomb' i. I.a 
propagande actuelle n’est pas suffi­
sante. On ne dit pas assez le bonheur ! 
t; . attend à h afjeicultour dans 
l’ouest canadien”.

IL IFS FRIS
Al LASvSO KN

TRANSYLVANIE

(rrec-«' \é-‘-vié<')
LONDREvS. 14 Une dépêche au

yt r***r^M ér plBrwi 
■ npro—tout «tvot du ( •n»dim 
N«t(oA| ou au Bureau de* btllcto 
?3. n®'VrL’t ngton nord. Tri. II.

Là où rété règne durant 
les longs mois d'hirer

La côte du Pacifique
La Colombie Anglaise 

La Californie
T)ea leur* enaBÎfillê* de* brUt* 
invirtat I tt>uB le* amu**fr.«Bt* fTétJ^BpT, bi 
auto, promenade*. Vancouver *t^^oiia 
attendent. Lt Colonuki* Anglaite fle* offre 
te* charme* Hu* au *ud. c e*t l^pP*l;fomi*
•e* Tille* «ttriyant** «t »«• vieille* mi*« 
••paffnole*.

cntrétl. tou*" 
t T*,r Winnipeg 
]»iper renommé 
;C* t-ain e»t tout 

de radio.

la Car* Bonaventure, tou* le*
^our Chicago en pnaxanta^a^S^onto et 

D# Chicago vou* ave* lenéoiii^^re rlu 
oute* «méHcatne* tré* pirt'MfAqueWjl pou- 
pair par Victoria *t Vnncouyer.

f bons pour at- 
parune outre.

ts de touristes 
rou te et reve

ij, ri^H ▼* rki ngion n*ra. iri. **.

CSffiBB National
I* Plus Grand Chemin dv Fer de l'Amérique

16 ri-» eu mol c’est-à-dire vendredi prochain serr». 
mauuure le nouveau service de la poste aérienne sur 1m •' 

<»te nord. « < sî-a-dire aux il- rie la Madeleine et r An­
ticosti

1. h tbitnnf ' cl*' eu*, il-s apprécieront sans doute cette | 
■ » ,

de leur représentant aux Communes La paste en hiver 
sera p ur eux une n u vécut'* inapprériRble

<Lr Canada Montréal.»

prorlnits canadiens
The productive capacity of Canada is .‘till 

Thu machinery of production and distribution could ea- 
sily b** made adéquat*» to hr.ndle twice as much as the 
present oui put Wherever there does seem to be lack, 
it cannot b** attributed to lack ol ability to produce the 

oods in Canada,
'Citizen - Ottawa *

Quéhot honorera Ho?
Bossuet fut presqiu le 

Son esprit représente 
fondateurs, et des pr

Uct
contemporain de nos origines 

bien a la vrfeetion celui de nos 
niv s pasteurs de ce diocese L/*

Le .Baron Rothermere prêchera 
d’exemple car il entend visiter le Ca­
nada de nouveau, l'été prochain “Je 
veux revenir souvent voir notre mou-.j 
lin en marche”, dit-il.

L'interview roula alors sur ks pf''* : 
blêmes européens.

“Vous vous occupez du désar­
me ment ?

“Je crois que le meilleur moyen i 
Je provenir la guerre, c’est d’emoc- 

? her ia creation d? prnndes armeeC. 
(répondit le pacifique pair «l’Anyle- 

hip:her J tt.rre “Lorsqu’une natb»n a une pui^- 
I >ante armee, elle est bien tentee 
i d’envahir le sol de celle qui n’en a 
pas. Je m’intéresse aussi au sort de 

i la Hongrie et je réclame la révision 
du traite de Trianon, qui a enlevé 
aux Hongrois, un peuple de bons ca- 
holiques, le*î plus belles parties de 

leur territoire pour les donner à trois 
j autres pays. Que diriez-vous si un 
! gouvernement étranger donnait la 
moitié de la belle ville de Québec à

ation ouvnère, que M. 
Laferté connaît à fond, ets* au?*! 
ouv-cr on revue par lui, particuliè­
rement en ce qui concerne la prn- 
te^-tion sc^orflée aux femmes, ot eux 
i< uofn fi c- qui travaillent dans iec 
manufacture < h rufzyc le la Com­
mis.-ion er» e il y a que’ lue* années 
»t /•’hsrsT'e IVtud’ev a question du 

se. a "e min.mum des fe-nmc*. Com- 
m i s -: <n ou; a déjà rendu d<- »servi- 
ce< s y* v t d a r ' /industrie di**; hu- 
üJ'drrr- et des iirprimer;us et qui 
r ntei'd c nt ■ ucr • n exvel’ent ra-
vai

M. Laferté ferret te de ne 
■nimerer qu’une partie de ce

Enfin 
pouvo;
<;ue e * üb* aux ont fa / dan- tou es 
•es sphère'-, et z ber dent e parte a 
p’u- :n^ére««ant<* de s a causerie, i l 
ajoute qu’oTi ui par«lome a bien de 
ne pas encore «e mire d’ÊRre à don­
ner des conseil, narre que. comme 

.
encore ne- //usions sous ce i-apport, 
maii- qu’il vou- profiter def? circons­
tance* pour formuler que ques con­
siderations et que’ques sutrsro t ions 
qu’.l croit dans l’intérêt de la cause 
qui lui est chère.

San»; étudi-T à f-nd a politique, 
cet art important qui corniste à 
mieux connaître et à mi»*ux appro­
fondir !a nature humoine, pour pou­
voir a d eer et la tcouverner au

1 évêque fut k 
Connaître R'v 

c connaître le pr 
Bossue

[L 'an at ion f chm m

contemporain de Monseigneur vie 
»uet c’est se me tre on mesure de
'iniri évêque de Québec A divers 

dm nous intéresser II fut et reste l’une 
vloire \." plu puios du dix-septtème siècle Nous 

jkhivoils que Euvncr à le mieux connaître II fut un 
1ère valeur, un grand éducateur, un très 
Il est donc de 

a mémoire a l o

orateur du prerr 
rand évêque 

itou h moi ton*» 
tenture de su n«

erande convenance que 
vasicn du trotsième cen-

I.c Soleil QucIk»»
9| Après avoir démontre il v a quoliiuo tom; ?. 

l’aviation postale est en train de devenu |x>- 
juiaire dans lotit Iniiiver-. le "Comité F ran 

,* jais de Propagande Aémmnitiiiiu ' , traite d u 
an récent bulletin qu'il nou? adresse du? nn 

i ; tihilités qu'offrira bientôt 1’: \ iation eulntiqu.
I A ce propos, voici en quels termes ledit bulletin 
I j** traite dt ■ ■ i- que ;1

1j~ "M. Caquot. Pri smIup’ .1 I ( 'nmo.. -
(13 i u, hll'u ' on •

(Propagande Aérona • ique. viettt du p nir 1 

jne réunion du ( m i' un reniurquid>le 1 ui 
tur l'état actuel de l’avion et son prochain ave- 
kir. Nous en résumerons le? conclusion!

“L'At, mi ion ran lise eat en pleli 
«• que le nombie des prototype? est beaucoup 
trop restreint. Les Ministres de la 11lierre et de 
te Marine, gr? •• 'liei ts de
[entent de ce qu’ils ont et consL'uunt de- ?' I

H Ripol
] bngtem[)s d, ià.

I "La solution est imméd it< . t M Caquot i'
L’?:,
(Jpart du? detu nse ui pi
■ jp, ?nin ?nn ..c ■ ■

J" 1 on sur le- s 1, 1 lu
ê “Lu crise vient uns 

laboratoires de recherc 
scz de ieur.es savant.

(Irait qu" p:.: de n. 
nombreu " éqtdpt d 1 

tarin i les mei leu . .. 
le na; »ou
fwherehes si n- nib ■ ■ ,1 n ,1.
Sec- Mtt 1.U I , I ;   .1

Rit dt ,,, ' à 2 pmn cent du budget to-
al quel qu'il «oit.”

“Ccci étant, il faudruit di-m.indei aux cor; -

une autre nation : «nous nou» r, 
volterion? h moin*» comme dit Diofrè- ! h^b-oin. comme : convient. 1 orateur 
nu d’être a (’nrpatho- î> roit qu’i! eM. du mise pour le» da

Tout en pensant à la malheureuse mes. du consacrer, au mi ieu de leurs 
Mcnjrrie. et a l’heureuse Province de ob igation*- socm.es et mondaines. 
Quebec, Lord Rothermere. en bon i un peu de leur ‘emps h mieux »p- 
D urnaliste, a l’oeil sur le gouverne- j prendre notre ho-îoire. et a *1 faire 
ment de son pays.

“Vous aurct des élections bien­
tôt, en Angleterre?

— “Dans 12 ou 15 mois.
“Quelles sont les chances de 

M Baldwin ?
"M. Baldwin n’a aucune chance 

d gagner les prochaine* elections" 
i ( pondit vivement le puissant baron.

/ rs 11 eaux Vers
FAITS ET GESTES 

A ROCK ISLAND
Soir M juin Je

Day

Et l'on songe 
Montreal riar

ilieur c e 
i lu nuit

(111 11lit que liait? nos , S aperçu
*hc»s. ne travaillent pas
S (lésint '?russes. "H lau- Là dan:
ius rit' \\f i an ntt deux . unr La ville
ÎUIte- in gunieurs. chloivjs , Lumtnei

rortimipllument, pour i Au loin

lu pr

nt menu (i»v grenouilles s'endort.
^ \urf .'etemt darus 1 ombre grise, 
u ■ o t lo» lier de l èglisa,

us« ule a perdu son coq d'or.
.Tiils D»m vers l ouest su devine
u au delà des plgnoivs
i’ru i un touchant les flots profonds,
;> nuU montante s illumine

-ur vem; dus tardins assombri*
•fums sur 1“ passan; qui rêve,

»
nu cirer .mi le- pruniers flriirus

in ?; n; h i ' Que le chemin te mène 
quement étoile d** fanaux 
quais u dama» des canots,

)fil du Ut cite pnahamc.

Beo

» te decor feenque des soirs d'et»-. 
que ladt réva Maisonneuve, 

isq. rayant de longs refléta le fleuv 
im. *< . tieur révèle a beauté.

fT'u notre rnrreyporduTd)
ROC K ISLAND. 14 M de Car 

a repris son trava ai 
try (f<M»d» Store, aprée a
ige» de discontinuer P4»u

V

( har otte M. Buttcrfiu d 
Rouse f-«»nt partie'? cr n ut 

Mi dernier pour Davton 
Klori ie, où el • parleront 

M M r v Xmédue î 
aient de pacage à S 

oouî affa us rucemment.
M u Cfe^rgine Purrea 

i romenade chez »-es paren 
veton. N H.. actueLemert.

MV Arthur I-emav e 
' » Pc r ru a u ;. d * A. ho n y 
osaient uu»**- amiei- V 
Dt sbiun et Oeorgianna 
. e- iours devnter?

. M Mont j hôt< er 
Sherbrooke, pour affaire* 

M le cure H O. D» > 
Mm L. Ferland uta-ent ( 

, e SherbrooVt û ' . :»-tor,

aimer davantage à leuro enfants.
I! faut tou.jour' continuer de cuî- 

*iver la hel’e f‘uur de /idéal au nv- 
leu des luttes et dus tracas rie ia 

v le et c er-1 encore a ce qui nous res­
te d mieux dam ce siècle moderne, 

u américanisme semble noué enva­
hir de toutes partv.

I n’esî p;»s suffisant d’aimer et 
du udrur la politique et de toujours 

• owe r ver l’idéal le p us pur. si on 
ne u'app que à «e former une men­
tante vraiment hera.e. Ici orateur 
«oui gne p^r exempies frop-
nants. a différence énorme qu’ii y 
a entre la mem* tu canservatricu 
et la mentalité i ibéra e. I! n’eat 
t»H' surprenant, dit-/, que ceux qui 
ont aime et etud e h no iMque. qu; 
,. n ; cnn- erv eur id»*a, et qui ue 
sont formé 

berale,
• une menta.Me v ra i ment
>ient parvenu» avec du
de a bonne 4‘or duite eux
*s p! u v élevé» et joui vsent
sidéra tin de te>us 'eure
es et même de 4 ur» ad-

sujet . on me permet t ra
;e Loi•ateur. de ran peler

oe
Bomé Ho

ent. qui sêst produit sur 
1? héàtrf*' differents et 

f!û matTquer de frapper 
meme r mo n* avertis.

e fait qu'a î’avfvflt-der* , 
in fédérale,, un Canadien! 
ho iorahe Rodolphe !»<•- 
,t appeie. n cause de h* 
«on impartialité et de sa 

. a pru'ider es débats de 
fonction qui demande e-j 

et de jugement, 
ps. un autre Ca- 
àonorah.e Ernest i 

'm* dé! ibéra lions i 
nistre intérimaire 
Je la science nar 
a attire ’.ee plus 
ceci dans une • 
en grande mn-t

pnt de tact 
même ten

némiphi 
.vein qu

■ l'ombre une dentelle claire 
! argent sur Lean vacille et luit ;

comblent iieupler la nuit, 
flot h*un? tiges de lumière.

Albert FERLA N H

Pères,
apprec 
l\i fois'

fi 1st et maris 
e cadeau à 

ut et utile— 
iuV‘ ou deux belles.

Arrow

sans Fai [IX- Cols ou avec 
;x Faux-Cols Arrow 

asso tis.

ru*FTT rr.ABiSrv a co or canada, UMirrD orf

*" hunr“.
-’•coa ria%

C f sj ^
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Personnelles MARIAGE GOSSELIN 
BERGERON A STOKE

yiouvellettes

M. l'abbé J.-H 
à la bénédiction nuptiale de 
M. Anatole Bergeron, a\ec 
Mlle M.-Ann* t.o>-elin.

(Dr notre eorT»eror.il»nt5

M l'avocat J Roy de Sherbroo­
ke fait un court vovaae à Quebec

M Oeontf' Bouchard. M P de
5tf-Anne de la Pocattére était ré­
cemment de passage à Sherbrooke.

—Mlle A Hudon. de Waterloo. p*s- 
«■ quelque Jours en ville l invttée de 
Mme 'Dr Ludeer Fore't de Shei 
jrooke mH#

— M et Mme J Lemieux et leur 
(ils. Edmond, de St-Camille, étaient 
Je passage ft Sherbrooke, hier.

I
—Le Dr Ludger Forest, de cette ,

tille est de retour d'un voyage k Lazare Bergeron servait de té-
Montreal, moin à son fils, tandis que M Antoi-

. „ j. T.„ ne Gosselin remplissait les mêmesM et Mme A Perrault.^deLen- fonctjon auprts ;a mt
Un grand nombre de parents et 

d’amis assistaient k la cérémonie En 
voici quelques noms: M. et Mme An­
toine Gosselin M et Mme Lazare 
Bergeron, M Wilfrid Bergeron, Mlle 
Marguerite Girard. M Roland Ga- 
mache: Mlle C. Bergeron MM. et

Partie de cartes, j'eudi le 15 
—— décembre, à la -aile St-Antoine. de
Bat enel nriicie Umnoa 1

ment invité Admission ïü sou».

UNION NUPTIALE
A ASBESTOS

Madame b Barter, de Kast- 
Angu», desire annoneer au puhVic j 
ni East-Angus qii elle donnera des | 
l'çons d’Anglais, français, .atin et 
de mathématique, tous les après- 
qudi et soirées à sa maison privée.

STOKE 14 Ce- tour derniers H 1>arur du premier janvier U'28
en l'eglise paroissiale. M 1 abbe J H 
Ravenel bénrs.salt l'union de M Ana- 

i role Bergeron, atec Mlle Marie-An­
na Gosselin, de cette paroisse.

noxville sont de retour d'un voyage 
aux Indes Occidentales.

Mlle May Hold-dock et Mlle Au­
rore Larivée. de North-Hatley, visi­
taient des amis à Sherbrooke, au 
commencement de la semaine

M A Friendship de Montréal 
stait l'invité, cés Jours derniers du 
Dr Ludger Forest et de Mme Forest 
i leur résidence, rue Prospect.

Mme AV. Légaré. de la rue Fron­
tenac. est de retour d'une promena- 
Je à Montréal, ou elle visitait Mlle 
M Maguire.

Mlle Marie-Ange Morin, de la 
rue du Parc, a passé la fin de sc- 
Tiaine à Victoriaville. chez sa soeur. 
Mlle Annette Morin

MM Yalère Labrecque et Ernest 
Denault. de cette ville, sont de re­
loue d'un vnvage de quelques jours, à 
New-York.

— M. Roland Trudeau, de la rue 
Wellington-Sud est en promenade à 
Montréal, où il visite sa soeur, Mme 
J. E. Rheault.

- M l'abbé J A Lemay, curé de
Disraeli, visitait récemment son frè­
re. M le juge J. H

250-6-p

Parie de cartes, jeudi le 15 dé­
cembre. a ia salle Ste-Théiese D'A- 
vila. au j>rofit de la candidature de 
Mlle Kva Fontaine. Organisée par 
.Mlli » Antoinette Biron et Germaine 
Houde. Admission 25 sous. L, prix 
d'entrée sera tiré à 8.30 hrs.

Mmes Alcide Gervais. E Roy. des E- 
tats-Uni- -A Gosselin, de Sherbroo­
ke; Dollard Gosselin. Sarès Gervais. 
Georges Bergeron. Antoine Hébert et 
d autres.

Après la cérémonie religieuse tous 
les invités se rendirent à la demeure 
de M L. Bergeron où lut servi le di­
ner.

Le soir, le souper fut pris à la de­
meure du père de la mariée.

Durant la Journée il y eut chant, 
violon ci divers amusements.

Les nouveaux époux ont reçu un 
grand nombre de jolis cadeaux des 
parents et amis de la famille.

M et Mme Bergeron résideront à 
Magog. Nos voeux de bonheur.

Pauvre Maurice... ce que c’est 
que d’avoir un coeur changeant, il 
trouve les jeunes filles si charman­
tes. Puis il y a toujours le fameux 
million qui est en cause. Le notaire 
Duplan. le père de Mauiree est him 
anxieux au sujet de son garnement 
de fils.

Vous jugerez par vous-même s'il 
y a une solution, en assistant au 
Point de Mire, lundi le 19 décembre, 
au théâtre His Majesty.

M. W. MUZZLE MEURT 
A KNOWLTON

I défunt était âcé de 2."» an*.— 
Il laisse dan* le deuil une ten-
ne épouse.

Ipf r.otre corr^tpor.vl»®!)
KNOW LTON, 14. Leu fun«*raü- 

; les d« M Walter Frizzle, rte Urome.
■ ont eut lieu, res jour** dernier*, à 
Brome rentre, au milieu <Tun grand 

jtoneotir* de parents et d'ami*.
La mort est venue le frapper à 

! ! hôpital Western, h Montreal de« : 
suites d’une opération n !n tête.

Le défunt était le fils de M. et 
Mme Thomas Frizzle, rte Brome ren­
tre. et i! était âce rte vingt-cinq an*, 
o’ant né en septembre 1902. 11 epou- 

a le 28 septembre dernier Mlle 
M fîLr !S M>”1 K ir« • - . rte Sweetsburg

* ** - c?» » ,, rvire eut comme officiant-:

VA ET VIENT
A ASBESTOS

M. \inie Rvli'lp épouse Mme \ 
l.aeouise. née Elise Noël. — 
M. l’abbé I..-.V l'aslonguav 
bénit leur union.

flic notre corrcyondvnO
ASBESTOS. 14 le manage de 

M Aime B' lisle et de Mme A lacour 
se 'nee Elisi- Noel> tut bénit ces Jour 
derniers par M L N Castonguaj. cu­
ré de notn paroisse

11 y eut receptioti à la demeure de 
M Aimé Bélisle ou le rie.leuner el le 
diner furent servis par sa soeur. Mlb- 
Lumtna Beli-le la-» nouveaux epoux 
curent de nombreux et rlrhes ca­
deaux

•’Be notre - -r»'»r ^ *ks*' 
ASBESTOS. 14 Mlle Pamela

P.ire est retournée a St-Cainiile, a- 
l ré» avoir passe un nie:» ekez -a 

soeur, Mme Antonio Ramier.

M lirnest Ramier, de St-Camit- 
|e, est venu s'établir parmi nous.

M le Yvonne lîagnière était de 
juissage à Danville, visitant des pa 
rents et dé* amis, récemment.

MM Henry et A Iode Nault , 
Me St-Camille, et M Gonzague Rai-! 
che. et*.eut de passage à Asbestos, 
à !’(icra»it>n dAf îâ rtc* M Hcr-
,-ule Nault.

M Arthur Simnneau. de Thei- 
f'.rd 'lire-, e»t le passage parmi 
nous, visitant »a -o'-ur, Mme Arthui 
Boisvert.

Al Gérard Poudrier art retourr. 
a A’ietoriaviDe, après avoir passe 
quelques m us à Asbestos.

Mlle Fabuda Huppe, d Dan 
ville, était .le passage Ici. ces jour 
derniers

I AXH.OI, DE BEGUN
Ccst par un 'rait 

cc rqpicd ■ Iran, 
de 
H'

Pharmac!
Chagno 

Comptoir.

— I . •"* ,n::onc , c.af

llf eu ! t ‘ Tribune”.

en voyage à Montréal et â St-LIbol 
re

Ils seront de retour dans quelques 
jours

Partie de carte» Kuchre et Cinq

AUX ECOLES DE
SAINT-CAMILLE

<De notre correspondant!
ST-CAMILLE 14 Nous donnons

t'en-, organisée par le Muh lie Ha-: résultats des eoneoui
seba! de Bromptonvi V, jeudi, le 15 
décembre, a ia salle de l'église de 
Rromptonviüé, au profit des oeu­
vres paroissiales. 250-3-ch

CONCERT DE
Mlle M. LARGIE A 

LA SALLE DES ARTS

Lemay. de la rue Brook
-M L. E Dastous. de la rue Qué­

bec, est en voyage à Farnham. Gran­
by et autres endroits, dans cette ré­
gion.

M et Mme Léon Marchand et 
Mme Amédée Champoux. d'East-An- 
cus étaient à Sherbrooke, au com­
mencement de la semaine.

M et Mme Théophile Emond. de 
Trois-Rivières, passent quelque 
temps à Sherbrooke, chez la soeur de 
Mme Emond. Mme Joseph Paquette 
de la rue Drummond

Mlle Midred Largie, pianiste, a ... ,—___ _ ... —
Lemay e Mme ,iormé un concert à la salle des Arts. ?2.00 ou p us d'épiceries.

-“COMME L’OISEAU", livre de 
poésies de Jovettc- Alict Bernier, en 
tente chez Olivier et Frères, rue 
King-Ouest. et à la “Tribune”, à 
*5 sous e vemplnire. 242-6

GRATIS — GRATIS

— Nous avons reçu un très joli 
calendrier pour 1928, que vous pou­
vez vous procurer en achetant pour 

bonbons,
endredi soir, devant un bel auditoi­

re Mlle Mildred Largie s'est taillé 
une réputation enviable aux Etats- 
I ms; particulièrement à Nevv-Y’ork. 
"ù elle a donné plusieurs concerts. 
Elle est une émule des pianistes con­
temporain». Après avoir étudié 
sous d'excellents maître», elle obtint 

' la méadille d’or pour les Gantons 
de l'Est, puis elle alla parfaire ses 

ittude» n. sicales -ou» la direction 
I d'Alberto Jona». h New-Y ork 

Son programme

fruit* OU eirits. Livraison dans 
tout'' a ville Epicerie Moore, 105 
rue King-Ouest, Sherbrooke Té!. 
417. 249-fi-p

pièce purement classique, ce comme 
ouverture : Toeeata et fugue, de 
Bach-Tausig. Puis suivit le premiej- 
gmupe caraeféristique de l'école ro­
mantique. quatre compositions de 
Chopin ; ballade en sol mineur; noc­
turne en do mineur; étude et ballade 
en ré mineur.

Dans le second groupe des oeuvres 
ue l'école allemande et de l’école 
russe iDntemporaine furent présen­
tées: la sérénade de Don Juan, de 
Mozart; Papillon, de Rosenthal: 
Rush hour in Hong Kong, de Cha- 
sins; mélodie, de Rachmaninoff; ca 
prier, de Dohnanyi; Voices of 

• Spring, de Strauss-Dohnanyi. La 
M André Bt-ron de Stc-Anne | jèee finale fut Tn-tan et Isolde, de 

de Beaupré, passe quelque temps è Wagner, an i'cement par Franz 
sherbrooke, oit il visite -es soeurs, j Listz pour le piano.
Mme Louis L'Heureux. Mme o BM I’m autre artiste au 'progrà une
beau Mme O Trépanler. Mme AA' était M'Ie Glady Davey. de Sher 
Houle et autres parents : Urooke. s iprano lyrique. !<e timbre

. — ... , ! de sa voix est sonore. Elle rendit
Mme (juge Louis Tellier. de St- , nueîques chansons anglaises et le

Hyacinthe passe quelques ----- * --

PRtKTIAIN MARIA».E

- Madame Michel L'Abbé annonce 
le mariage de sa fille Eva à M. Ar­
thur Couture, employé civil de Qué- 
bec. fil» de M Louis Couture, de 
cette ville. 1 e mariage aura lieu 

comportait une lundi le 2H décembre à la Cathédrale.
Pas de faire part.

M Edgar Genert. de l'avenue 
Portland, est parti lundi pour New- 
York. Il sembarquera aujourd'hui 
sur le vapeur Pans, de la ligne fran­
çaise, à destination du Havre. Fran­
ce.

M et Mme Léopold L Heureux 
MmeO G-umont, Mme A. Oingues. 
rie Sherhrooke.passent uelques jours 
au chevet de M Joseph Oaltpeau 
d Ascot Corner, dangereusement ma­
lade.

Ol \ ERTl’RE
Dll TRIDITM

El ( H XRISTKH E
Ce soir dans la chapelle des Servan­

tes du Très St-Sacrement aura lieu 
l'ouverture du Triduum eucharisti­
que (tour les dames et les messieurs 
de la garde d honneur.

de novembre ù lécole No 7 dirigée 
par Mlle Simonne Paré

3é année 1ère. Germaine Côté. 91 - 
4: 2e Emérilda Lachapelle 87.

2e année 1ère Annette Côté 84 4 
2e. Euelle iJichapelle 83 fi;

1ère année 1ère Yvette Lachapel­
le

Cours préparatoire A 1er, Gaston 
Lefebvre

Cours préparatoire B 1er. Emilio 
Côté

A l école No 1 dirigée par Mlle 
Rachel üouin.

•
5e année 1ère. Jeanne d'Arc Du­

rand. 98 8-39; 2e. Emillenne Oouin 
97

4e année 1er. André Proulx. 97 1 
1-2: 2e. Conrad Proulx. 95 2-3.

3e année 1ère, Marie-Berthe Du­
rand 99 7-13: 2e, Donat Proulx. 90
5-7..

2e année 1er. Normand Proulx, 98 
C-13; 2e Camille Brassard 96 9-26

1ère année: 1ère Jeanne d'An 
Brassard: 2r Rachel Proulx

Cours préparatoire Conrad Gul- 
mond. 98 2-3

— I,'habitude re lire les annonce1 
.•haque jour vous met en mesure de 
isire affaire avec des hommes 
’iahle», dont la parole est une 
gaiantie absolue. L'annonce cause 
la baisse des prix et permet à votre 
marchand de vous donner une meil­
leure valeur pour votre argent.

le Reverends A K Hapnr de Bi"
1 c. E M Taylor, de Knowlton et 
AA Loves, de Cowansville.

............. par: Il M
Arnold Krizzle, son frère, Norman 
Osborne, beau-frère. Howard et Do­
nald Hastings, ses cousins.

Uni prof -ion de tributs floraux 
offerts par les membres de sa fa­
mille et ses nombreux amis entou­
rait la dépouille mortelle.

La sépulture eut lien à Brome Cep 
tre, dans le Sweet Cemetery.

Ijp défunt laisse dans le deuil, sa 
jeune épouse, son père et sa mère 
M et Aime Thomas Frizzle, deux 
frères, Arnold et Laurence, deux 
-oeurs, Marjory, Mme Osborne, et la 
endette, Oilve; et de nombreux pa­
rents et amis éplorés par la dispa- 
lition d’un être cher et estime.

H FLAGEOLE.
DE THETKORD.

EN PRISON
Henri Flageole, de Thetford M 

ne», trouve coupable d'avoir conduit 
un automobile »ous l’influence de la 
boi»-son et condamné à un terme de 
huit ion1 » de cellule à la prison lo-

. ... ............ ....... .. . ale. a été arrêté à Thetford Mines!
Jours a 1 grand air d'Hérodiade, de Massenet, et amené à Sherbrooke où il devra

sherbrooke rtlle visite sa mère Mme i ( fianya; . en outre de purger »on ternie de pri
J P Royer de la rue du Conseil, et LçS ,|eux artiste» furent rappelées son payer les frn « de la onuee. ce
sa fille 
Newton

Mme H. Nutter, de la rue e, rPçUr¥nt des fleurs.

dé la rué St- .IEI NE HOMME
! qu’il avait, néglige de faire.

M. Loui- Cameron 
Martin; M N’aixiléon Cameron, de la 
me Alexandre. M. Célestin Cameron, 
ce Ste-Cécile; Mme Aimé Frelon et 
Mme Cléophas Gagné, de Disraeli, se 
on* rendus A Watervllle, Me . dair 

le cours de la semaine dernière, pour 
assister aux funérailles de leur frère 
M Johnny Cameron.

DE WATERVÎU.K
A I/HOI’ITAL

— T.c grand but de t’annonce est 
de vous faire tro iver la moyen de 
\ A-re mi?ux, plus confortablement 
et plus heureu»ement. Lisez le» 
annonces pour trouver le moyen dt 
vous procurer maintes choses que 
vous avez toujours cru être hori

ESSAYEZ!
Vous apprécirez de quelle
sentlellement pratique les annonces 

■lassiflées peuvent être en vous ren­
iant plus facile l'économie do plus 

argent. 11 est aisé d'étre économe—
par ce moyen.

Cn jeune homme de dix-neuf an»
Alfred Marlow, de AA atervillf. a • ;• 
transporté à l'hôpital à la suite d'un

, idenî subi sur la ferme G ray hum la portée de vos moyens 
Stock où il était employé. Il était 
a soigner les vaches lorsque l'une 

utilité d’elle», en relevant subitement la

NOTULES DE
STE-EDWIOGE

noir* rorrf "pondant)
STF-FDW’IDCiF, M M ot Mrnr 

Frtmond Df-sia-lai® viennent rto nous 
quitter pour aller demeurer a Coa* 
ticook- M. et Mme Wilfrid Desjarlai* 
lew ont aecomptîçnés jusqu’à leur nou 
velle demeure.

M Flphèjre Pelletier, rte North 
Dakota, est depuis quelques jours, 

j le retour parmi nous, pour y de­
meurer.

M. Honoré Tremblay et fil­
lette. Lucienne Tremblay allaient a 

1 Sherbrooke, vendredi.
MM. Maurice Moreau et Josn- 

irtiat Scalahrini allaient à ( oaticook. 
dimanche, visiter de» parents et a 

i mis.
Mlles Simonne et Liliane Mar- 

chesseault élèves du Couvent de ('<»a- 
ticook, sont arrivées ces jours der­
nier'* dans leur famille pour cause 
de maladie.

‘ ^oft Lite’* rtit:C> qu'un porteur de lentilles

“Je désire vous Informer que l'ai reçu l^s verres 
préparés pour moi. et que je les a* portés const* 
n'auriez pas pu faire un meilleur ouvrage, car i 
corrects sous tous les rapports Justement ce qu’l

“J’éprouve une sensation de repos a la vue 
que je trouve de beau à leur sujet c'est que la lumière
laquelle je «uis bea 

“Je désire voj

e\po igue plus les 

avoir si bien

NELL'S
METHIKTES ET OPTICIENS

SHERBROOKE, Qué.

tite. lui denna un coup de corne 
dan» un oeil. Heureusement le coup 
fut léger et le» médecin» de l’hôpital 
re considèrent pas le cas de Marlow 

1 comme très grave.

Qu: notie magdXn soirvos
queu in' ih’U. ' * 

ih S o et
1 [IfflM/',

C:i n %:.itiquc 

la recevra ^ix jui-qu

Vente de Radios
Notre vente d’appareils de radio a soulevé tellement 
d’intérêt et la demande de renseJgnemenV a été telle­
ment grande que nous avons diVdé de cnrluHMKOiettc 
vente encore une semaine, f

La vente comprend toityriotre aÆortAient d’appa] 
relis de radio, excepté les marque.l D^Forest Crosle] 
et Stromberg Carlson dont nous nous occuperons 
clusivement a l’avenir.

NOUS

areils

«K *

dans unf* masniflquc 
era plaisir à celle qui

Pa Maison forrr Diamant s

adio

O a $150.00
To^jf sont garantis donner des 

résultats satisfaisants.

ii vous q ;s à la recherche d’une véritable occasion en 
fit d’ap areil de Radio — venez voir ceux que nous

Sales & Service Ce
Distribi^eurs des appareils de Radio DoForest Crossley 

pour le centre de Québec.

“Si nos factures 
pouvaient voir 
nos étiquettes de 
prix, elles pleure 
raient de honte

C’est justement notre 
manière de vous dire 
que nous vendons no­
tre stock entiérSau prix 
coûtant.

nu~T,

ünaarie 
liâmes

u it

0

Robes, 
Chapeaux, 
et Bas po

dont les prix s
autant 

que — e 
p/uskaue

it Etre Vendu.
Même nos nwmtcauœt\pbe$ d'hiver et du prititehifm pruihitin 
que tious avions cotmnamdés il v a queiqu temps et que nous 
sommes force’s d'accc\eet\ sont tompris ian< < ett, vente au mê­
me rabais extraorditmirë d 'au moins 50 ,.

48 rue Wellington Nord
Ne vous trompez pas d’adresse.
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IS DISCOURS ville de Sherbrooke. 11 félicite ces 
derniers d’âvoir eu appuyer M. Ho­
ward. son collègue, dont il fait un 
t'èi be! éloge. Il félicite au^si M 
Howard de posséder dans son comté 
(tes lutteurs aussi fervents et aus-i 
Uivoues et souhaite que la popular!

bec était le seul à recevoir ce té­
moignage.

Kn vous invitant s boire à notre 
ch«re province, formulons aussi le 
voeu que l'admiration qui la gouver­
ne lui continue longtemps la direc­
tion éclairée qu'on lui reconnaît.

jour en

R n outre dos bon. Lucien l'an 

[ non et .lacob Nicnl. cl de M.
C. B. Howard, plusieurs oni- 

I leurs se firent entendre.
I.ESSÀNTESs * - _____

nou« avons publié, lundi. 1° rapport 
dîM-ours prononces au banquet 

j:, i club Howard, samedi soir, par 
»on Lucien Cannon. Thon. Jacob

tt qu'acquiert le député <lt' Sher- 1 Appelé a >econdcr cette ante. M. 
biooke aux Communes <le 
jour continue d’aujfmenter.

M. Letellier fait ensuite iVoga de 
l'hôte d’honneur de la soiree, l'hono­
rable Lucien Cannon. “Avec des boni 
nus de cette ti£mpe, dit il • part: 
liberal ‘‘aura mène a • en l’oeuvre 
qu’il a commencée. M. Cannon '»-t un 
diffne collègue des King et des La- 
pointe. des Robb et de tou- les au­
tres ministres qui composent le ca­
binet federal. Pouvons-nous ne pac 
admirer et apprécier la politique li­
bérale, quand elle a permis, encore

I 4£icol et M. t B. Howard. Le man 
I i • ic d'espace nou* a contraint de re 
I * ettre a aujourd’hui un résume des 
I j -'très discours que voici:
f K*' . Cyrenus Morin en p:oposant la 
Im V nte du club Howard, remercie de 
F JC* ut coeur les organisateurs du ban- 
I 1 ict. Il est surpris lui-mcme des 

f >grès accomplis par le club Ho-j 
|r,( 7Hr(l et f^u remporte par cet-
I N fete. M. Morin veut au-si rerner- 
I < "■*r le sollieiteur-gfénéral d’avoir 
[ < n voulu accepter l’invitation qui
hj Joi a été faite «ie vemr rencontrer 
l\ libéraux du quartier ouesi de 
|. .^Vi'erbrooke Depuis longtemps, dit-il.
I 'Wus entendions parler de vous, et 
1 ,c ?jus sommes heureux d’êtie les pre- 
M a vous recevoir ici".
I l{\à “Les lih

à la dernière session, a l'honorabb 
M. Robb, ministre des finances, de 
réduire et meme d faiie disparaître 
plusieurs taxe- qui pesaient sur nos 
enaules. J’espère que le gouverne­
ment actuel sera bientôt en mesure
de faire disparaître complètement la l nui !
taxe sur le revenu. Ce g:este. d** sa 
part, fera honneur à notre parti et 
icjouira la classe ouvrière de notre 
pa> s".

Le depute de Compton termine son 
discours en souhaitant tout le succès 
désirable au club libéral Howard

notaire Léonidas Rachand fut 
ensuite invité a présenter en fran­
çais la santé de la province de Qué- 
bic. N’o- lecteurs trouveront : b 
tone de l'éloquent discour: qu’il pro­
nonça.

C. C. Cabana declare qu’il n’a pa: 
besoin de le faire, puisque la pro­
vin e de Québec ne s’est jamais aus- 
-«i bien portée et qu’elle est plus pros 

1 père que jamais.
“Dan- tous les domaines, dit-il, 

, dis progrès étonnants ont été ac- 
n mpiis, et notre administration est 

, parfaite a tous les points de vue.
N

i pent graduellement et la politique 
suivie sous ce rapport donne Ica 
meilleurs résultats, 

i “Dans Quebec existe une chose 
< ue nous ne trouvons pas ailleurs 
l’union parfaite des deux grandes 
races de notre pays, et le respect 
de la minorité. Nos lois servent aus- 

d’exemple aux autres provinces,
imitent.

“Nous avons su. chez nous, ré­
soudre d’une façon très pratique, nos 
problèmes économiques, avec le re 
sultat que notre prospérité est en­
viée partout. Le contrôle de la Loi 
i*es Liqueurs a permis à nos gouver­
nants d’améliorer sensiblement les 
routes de la province, à subvention­
ner plus genereusement nos écoles 
rurales, à aider nos universités, a 
aider le développement sur une plus 
grande échelle, l’agriculture et la co­
lonisation.

“I^a ville de Sherbrooke, pour ne 
Ce n’est jamais sans émotion que parler que d’elle parmi toutes celles

liberaux tTo cette ville, conti-
I . .i le M. Morin, sont de- ouvriers et 
l.'jio» gens de coeur et vous pouvez 
r « mpter sur leur dévouement le plus 
I niftier, chaque fois qu’il s'agira de 
r rç-l -fendre la saine doctrine ilbéra-
[*1 y
L ',, ..L'orateur souligne ensuite la pic 
|l (l» nce de l’honorable Jacob N’ieol,
I j "^vsorier provincial, qu'il remercie. 
I ^ ss», non seulement pour sa présen- 
r <tl £ a la fête, mais aussi pour Ten- 1 
P-n AjUragement généreux qu i sait don-
1 . j

Morin rappelle ici les début1 
•C* humble du Club Howard dont 

«îgffocîif, de 11 qu’il « tait a ses dé- 
I -I U, esc maintenant de plus de 200. 

m ,'V' officiel et les membre . dit-il 
'but pas» l’intention de ^ arrêter en 

.q ftemin. Iis» continueront de travail- 
I i, Î£ pour a urer le triomphe de l’i-, 
|li*\* libérale à Sherbrooke et îéfen- 
|,| tj n»nt leur parti avec toute la vi- 
[t) j.*,»?eu po îb'•

I ' pro dent invita ensuite M. \\ .
M* Connell. ^ erre’aire d 

«ette -ante, en M
,Conne: débuta < remarqua en

.
I ïl le remerciant d’avoir voulu hono- 
|: y* y ■r>‘ officier et b membres du 
I «rrAi'b "Nous garderons, dit-
PI%Î11^* meilleur souvenir de votre pas- 
rr^1 IT- parm nou-”.

•t-M >1 < onnell dc<-larc ensuite que
H TI ,tÎus depuis sa fondation. Ces pro-

*
j ’’jjj - ant u no m«-nb; • mais sur- 
I . jit a l’aide f naneien* que nou«
k

».

1
nou continuKoi- dan- cette bel

L brnok 1 ;i hoir
'.‘int-

,€.'vM (J B. H card répondit, puis la 
. .nte suivante, cede du Canaiia. fut 

' ** t * ' ! ' ‘ i n 1 : i •> », M K. Ber
1 Krd. D > se premier* - paroles, il
i En partant du Canada, ce soir. 

■ ,
[■ '* vou cit* r quelqo passage^ d’un 
L publ’v re emmor* ]>ar un jour
I d"jBl de Montreal. Dan1 un île ce*» 

lissages, l’auteui disait avec raison: 
entez-vous pas un sentiment

• 1 *i*gueil. quand vous parlez du Ca- 
Sinon, vous manquez de ren- 

1’•'■s’Iîgnement' en < e qui concerne vn- 
t pay Ft *• i- tic soulignait 

fait qu’aucun pa’ au momie n’a 
*** ' * accomplir, on peu d’années, au- 

1 ®nt de progrès que le nôtre Dans 
ÎUi.* le> domaines, depuis la forêt 
(rpqu’a l’industrie la plus moder-

je m’apprête de parler de notre pro 
vince parce que j’ai toujours vu en 
elle le foyer de la civilisation latin» 
et française en Amérique du Nord 
De plus, l’histoire de ce territoire 
est suffisamment émouvante pour 
qu’elle mette dans notre oeil une 
fiamme de fierte et d’amour.

S'il est une province qui a gran 
di maigre des difficulté1 san.- nom­
bre, c’est bien la nôtre. Mais « es dif­
ficultés furent le coup de fouet qui 
nous a fait marcher en nous faisan* 
connaître ce que nous pouvions être 
cf ce que nous sommes devenus.

On nous rappelé souvent qu'en 
1760 nous n’étions que 60.000. Savez- 
vous ce que sont devenus ces 60.000! 
Quebec en a 2.000,000; Ontario, '00 
000; le N/>uveau-Brunswiok, 121,000; 
la Nouvcllc-Kcoiso 55,000; l’Ile du 
l'rincc-Kdouard. 12,000; la Saskat­
chewan. 40.000; le Manitoba. 25,000 

■
tannique 12,000; le 5 ukon, 2,000. 
Nous somme 1,750,000 aux Fiat 
l’nis. Total: 4,H58.000 dont l’influen­
ce, toute pacifique d’ailleurs, s’é­
tend de plus en plir dans toutes les 
s, hères de l’activitc sociale.

Je n»* donnerai plu de chiffre . 
r le* abandonne au Minis' « de f 
nances provinciales.

Mais quel pas île géant ri etc ac­
compli par notre province surtout de 
puis 30 ans

Il n’est plu-' permis aujourd’hui 
d’être illettré. L’instruction dan- tou­
tes le- branches et a la portée de 
tous. Il pousse partout une moisson 
d’écoles: malheur a ceux qui refu­
sent de s’instruire, c’est pour eux 
se vouer u un esclavage pire que i • 
lui des temps d'autrefois

Il y a 30 ans, il y a 20 ans, com­
bien comptions-nous de millionnain s 
parmi nous? Aucun. Depui-. la fi­
nance nationale doit partager avec la 
province d« Quebe»- Le capital ca­
nadien n’est plus exclusivement en 
dehors de chez nous et lorsque l’ar­
gent veut parler, n'est-ce pa- qui 
Montréal n* fait entendre"

Le peuple d** notre province aime 
1 ’ progrès, il est respectueux des 
lois, il pratique les vertus domesti 
ques. Il a produit des homme1 qui 
font son orgueil. I! y en m que '«*s 
vieilles universités et le- acadcm i 
d Eu* po ont discernes entre plu­
sieurs parmi !e> plus érudits; il y 
er a qui ont présidé aux destinées 
de notre pays et qui savent 1 gou­
verner et qui le font respecter au 
delà de nos frontière-. Ceux-là re 
craignent pas de leveudiquer la p!a

... le Canada
ton d’être f 
t| “Nous ne

importe de t a- 
et à assurer une

I fM\ n

place a la t >te de 
nations, et nous avon- rai- 
fiers île notre chc. pays, 

devon-* donc pas détes-
,, i
lijiirc. dan l’avenir du Canada, et 
l|ist a nous qu 
/«‘iller dans ce si

pc plu- g? and** en. er- «u D« 
nion dont je présente la santé ce

[» 1 r
' 1 S< ' • ail '

[• nada. 'I K. L. McCabe prononça 
‘ bref, mai- tro éloquent discours. 
»iime d’un profond sentiment «l ad- 
r*ration pour son pays, il I • décrit 
"bt d’abord comme I’uti de- cndroii> 

plus pittoresques du monde, dé- 
; îvant scs montagnes, se- fleuves, 
L- rivières, pics escarpes, scs
h mens* * richesse' naturelle*: et «ott 
frmamcm qu •*,fb'- partout

imer
bien

* dé­
plu- 
d'en

ca que not^e province doit oi 
dans le concert canadien auss 
qu'à l’étranger; nous en avons 
soir.

Cependant direz-vous, et not 
vérité, les compliment- qu’on 
carne soi-même ont une valeu 
tôt relative, mais je m'empress 
attester le testimonium d’un compa 
tnote qu’on ne taxera pas «b> parti 
p is env. rs nous. Dan- une er» de 
port . a t ' qu'i traçait de - provin 
ces a l’occasion de- fête- de la Con­
fédération, '• "Montreal Standard' 
<numéro du 25 juin dernier) ter 
minait celui du Quebe» en disant 
“It is one of the foremost and best 
governed in the Dominion." Ft Que

des Cantons de l’Est, est véritable­
ment le Paradis Terrestre de la pro­
vince de Quebec. La Reine de- Can­
tons de l'Est est privilégiée sous 
tous l^s rapports et les progrès qu'el- 
k a accomplis démontrent que notre 
province se porte admirablement 
bien. Je vous invite cependant a boi­
re quand même, à la prospérité plus 
brillante encore, qui est reservec h j 
notre province.

C'est l’hon. Jacob Nicol qui répon­
dit à la santé de la province

L' Dr Ludgcr Forest, échevin, fut 
ensuite appelé à proposer la santé de 
la ville de Sherbrooke. Ses premiè­
re- paroles furent pour souhaiter à 
l 'honorable M Cannon, la plus cor- ; 
diale et !a plus sincère bienvenue ici. ! 
Tl se dit convaincu ue le solliciteur- 
géneral quittera notre ville en em­
portant de nous le meilleur des sou­
venirs. M. l’échcvin Forest remercie 
loi officiers et les membres du club 
Howard de leur invitation et du suc­
cès qu’il ont remporté .11 souhaite 
a son tour que cette organisation con i 
tmuc de garndir et accorde toujours 
son appui le plus sincère au parti 
libéral.

“J’aurai1 beaucoup à vous dire, 
dit-il ensuite, en ce qui concerne 
le questions municipales qui nous in 
téressent tous. Mais U serait trop 
long d’énumérer tous les progrès ac- 
«omplis dans notre ville. Notre sys­
tème de Voirie est excellent, l’hygiè­
ne e«t fidèlement observée, et l’ins­
pection des viandes qui sont offer- 
t * sur le marche est très sévère, 
l’in potion des bàti-sos est aus«i 
parfaite, et notre situation financiè­
re me permet d’affirmer que sous 
cc rapport, bien des villes, de notre 
population, mémo a l’étranger, nous 
envient.

“Nos finances sont telles que nous 
pourrons, en présentant notre pro­
chain budget, pour lk2K. réduire plu­
sieurs taxes d’une façon «ubstantiel- 
le. C’est donc dire que nous possé­
dons, a l’Hôtel do Ville, un person­
nel tro- efficace. Il ne faut pas -e- 
lonner d’ailleurs de ces progrès, 
puisqu’ils ont et«* accomplis en gran­
di* partie sous l’administration du 
maire actuel, M. J. h Edwards 

M. î’échevin Forest ne veut pas 
discuter le projet de la construction 
du barrage de W« stbury. mai il de- 

t i
mot- de la municipalisation de l’é- 
le. tricite. a Sherbrooke.

“Nous avons investi, pour amener 
la réalisation du projet de la muni- 
cipa’.isation de l’électricité chez nous 
une somme d’environ troc- millions 

, d am Celt 
être considérée comme trè 
rrbl?. mais il faut noter 
industries bénéficient d’une 
tion sensible dans le coût du p 

ou leur fourni 
éclairage auquel nous pour- 
pst donne a bien meilleur 
ju’i! l’est dans plusieurs au- 
ns. L’éclairage est fourni 
au prix coûtant.

réalisons cependant quel- 
•fits, et l’an dernier ces pro- 

Jevaient a environ Si20,000. 
Cette an né**. . ' seront d’à peu près 
*225,000. Ceci démontre que. malgré 
\ construction d:* nouveaux barra­

ges qui deviennent une absolu* né­
cessité. nous devons continuer le sys­
tème actuel, à Sherbrooke. La som­
me que nous avons places dans cette
er treprise gigantesque sera complè­
tement payee dans dix ans. et alors 
iis contribuable-^ bénéficieront enco­
re plus de l’excellente situation fi 
nancière dans laquelle la ville se 
trouvera. Les taxes finiront peut-( 
être même par disparaître complète- 
mint, ou du moins, diminueront sen­
siblement".

M. l’échévin Forest termine son 
discours en souhaitant que le club 
Howard ne contribue pas seulement 
h rendre le parti libéral pius popu­
laire et mieux aime a Sherbrooke, 
mais travaille aussi à développer 
chez ses membres, un meilleur esprit 
i ivique.

Son honneur le maire J, K Fd 
wards, invite à repondre a la santé 
ri ' la ville de Sherbrooke, veut tout 
rf’abord remercier les membres du 
i ulb Howard de l’avoir invité à ces 
agapes fraternelles. Il désire les fe- 
keiter a l’occasion de l’ouverture et , 
d< l’inauguration de leurs nouvelles 
-ailes qu’il trouve très appropriées et 
t'-ès spacieuses. 11 est heureux di 
constater les progrès accomplis par 
cette jeune organisation et promet 
d< contribuer pour sa part, à son 
progrès.

Le maire de Sherbrooke, veut aus- 
. - i, en sa qualité de premier magis­
trat de notre ville, souhaiter la bien­
venu? chez nous, à l’honorable solli­
citeur-général.

“Mon ternie de maire, d.t-i ensuite 
va bientôt s’achever, et il m’est réel- 
ientement difficile de le rea er. Je 
délire profiter de cette occasion pour 
remercier de tout coeur me amis 
canadiens-français pour l’appui 
qu’ils m’ont donné jusqu’ici. Vous a- 
vez fait preuve a mon egard d? cour­
toisie et de respect, et j’en suis très 
touché. Celui qui me succédera sera 
’’un des vôtres, et je vous demande 
de lui accorder la même considéia- 

I lion.
"Nous avons actuellement, à l’Hô- 

îel de Ville, plusieurs questions très 
importantes à l’étude, l’arm, ci ' 
que*- ion «*e trouve celle du bai rage 
île Westbury dont mon collègue, l’é- 
chevin Forest, n’a pas voulu vous 
parler. Je crois qu’il est bon de vous 
dire que la commission spéciale que 
préside le Dr Forest .et qui a pour 
mission de surveiller la construction 
d** ce barrage, a assumé une tâche 
très considerable. Je promets même 
que si cette commission réussit à ter­
miner le* travaux d’ici n .*i *u 

| ........
mier a serrer la main de son pre-i ; 
dent et à le féliciter. Je souhaite m* j 
me qu’un banquet lui soit offert et 
que j’en sois le président, afin que 
je puisse lui dire publiquement toute * 
mon admiration.

“Je ne regrette qu’une chose, dit 
encore le maire, ("est que lors des 
votes pris depuis quelque temps, au 
Conseil, sur eette question du barra­
ge de Westbury. les échevina an­
glais, au nombre de trois, airnt tou­
jours été divises des éche ci ns d-* 
langue française qui composent la 
balance du Conseil. J** n’aime pas 
cela. N u u - n Vivons pas be-'oin d’une 
sembfable division, h nous voulons 
continuer dans la voie du progrès.

"Pei met toz-moi. maintenant, de 
vou*: signaler trois questions impor- 
tantes qui devraient être résolues 
dans cette ville. Il s’agit de troD be­
soins que je crois urgents pour une 

comme la nôtre. Je crois qu’il i 
indispensable que nous ayions 
patinoire dan Sherbrooke. Je 

- aile à Afontréal et j’y a visité 
Forum où de milliers de pati­

neurs prennent chaqua soir leurs 
. iat J( fin a demandé en uit4 

la construction d’une patinoire oe 
ce genre n’augmenterait pas le cre­
dit de notre ville.

Il nous faudrait aussi une biblio­
thèque publique. Vous savez tous 
que le journal “La Tribune” vient

d acquérir l’édifice des Arts, et que 
par ce fait, la bibliothèque anglaise 
»*t‘ Trouve délogée. Je voudra s qu on 
edifice spécial soit construit afin que 
le- deux bibliothèque', française et 
anglaise, puissent èter mieux logées 
et pei fectionnées.

"Je voudrais enfin que Sherbroo­
ke «oit dotée de bains publies, pour 
le bénéfice de >a population".

l^e maire Edwards termine son in- 
ttrossante allocution en déclarant 
qu’il demeure toujour-* attaché au 
parti liberal dont il apprécie haute­
ment l’administration, i e€oère que 
Sherbrooke ne sera jamais pics ie- 
présentée au parlement i.Viadien, 
par un auîre qu'un fervent et ardent 
libéral qui saura contribuer ave»* les 
King, le1 l^apointe. le- ( annon. et b*«* 
autres chef*5 du parti, à la prospé­
rité de notre pays.

Proposant en anglais la santé du 
parti libéra’. M. M Kee declare que 
chez nous 5* parti libéral, comni'* 
dans tous ie> coins du pay.'» d’ailleurs 
est à l’honneur. Il n’est est pas sur­
pris. puisque ce parti a toujours su 
rendre justice ii toutes les classes et 
tout particulièrement à celle do* tra­
vailleurs. O n’est donc pas étonnant 
qu’il ait trouvé partout de vuillan* 
stipporteurs qui ont lutte toujours

avec eneigie pour le faire triompher.
M M.Kee fait allusion au patrio­

tisme dont a toujours su faire preu­
ve le chef «*i i ue 1 du parti libéral, 
• bon, Mackenzie King, et rappelle 
; hero:-nu* du grand’pere de ce der- 
1 « r, feu Wm. Mackenzie, qui pen­
dant que les nôtres luttaient dans 
Q obi. . en 1837. pour la revendica­
tion de leur.-* droits, combattait lui 
a sm, dan* l’Ontario, pour la mè ne 
cause.

“Si nous avons accompli les pro­
grès dont plusieurs orateurs ont par- 
!*• ce soir, dit-il, nous le devons à* 
‘ eux qui dirigent maintenant nos do^ 
tinées et qui, dan » l’administration

des affaires du pays, ont su suivre 
igné de conduite qui leur avait 

par leurs prédéittra
libéraux.

"Le* chefs liberaux »e son 
es champion* de ror droits 

nos libellés, et nous souhaiton 
continuent l’oeuvre admirabl 
ont commencée".

M Florian Fortin, appelé à 
der la 'ante du parti libera . 
en félicitant les officiers 
bres du club Howard, de 
prit d’organisation et du 
porté par cette soiree I 
son tour que le club Howard cor 

i A «-uivre en page 9)
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I Suit** Jr !-i paprr 3)
I » Courinnr n'a pu urmi'ur -s 

jM'i-uvr, hin »pri - iiudi, d» 1» » i »u-
.füMa» Krnaud, m u«< il a^^au;

tiiur Savarri, de I Jr. Méjram ;
II ne lut re«te plue tju une ?eule

•< • ^
" ir, en {fc:>ant entendri U »e ' • 
tai ra-tré»oriet de l.ai M Nantit. U"' 

i hrf favard a vie dumant a- f '■ 
n'enté eummc constebie. San.- jrtt 
preuve, prétand la delen- . U u > 
aurait pa4* dr rauee euntre Kenaud 
Me I .azure, proeureu. dr la 1 uttio' i 
r.c, a’est done mis en eomniunieation 
immédiatement avi e le- autorité» di 
la municipalité pin» haut ni nttonner 
e* te secretaire-treeer 1er u pro-ni» 
I. etre tn Cour, or mail.-. r**r i i- 
1) ir avec documents ofli iei- a lap 
nui. nue M Savard et ni- otftr'elle- 
ment chef de police à Lac Mrjrnn- 
tic le H novembre 1H1ÎP. date u la
t. uàlle Kenaud est accuse de lavoir
u. -sailli. ... .

Dès que ccte preu-. e aura etc fa 
tr la défense, tera entendre deux 
témoins seulement, et les plaidoi- 
r es commenceront. Elles se teiont 
en ang ais et en français, le juij 
(l.oisi étant mixte. Un est convaincu 
(,1. un verdict pourra être rendu au 
jourd’hui dans ecvte eau e.

Hier après-midi, la t ouronne a 
fait entendre quatre témoins. M. 
Denis Kené, dont le témoignas' ava l 
commencé à la séance ue i avant- 
midi et qui fut contre-mterrog" pa 
lu défense, et MM Elzear 1 uni, 
Malcolm l.agne et lecneym tuugene 
Huard, de Lac Megantic.

M Krne u de nouveau, en contre 
t iterrogatoire raconté i n détail :a 
u.spute survenue i ntre Vu cuse et 1 
cnei Savard. 11 n'a pa \ i M. Kenauu 
napper le cnét ne police, mdis le 
prendre par les épaulés pour lui 
îaire lâcner son lus. h a entendu 
p. jeune Kenaud insulter le plai­
gnant ...M. Klïéar Lcsaid a bien vu le^ 
trois hommes sc disputer ensemble.
, M. Rcn»’id tenter d aria tier -on 
»..r;or, jean, de» mains de M Pu 
vara, mais il n a pas vu ce dsrntai 
su,tir son revolver, pa- plus qu’il 
na vu un couteau dans le- mains du 
jiune Jean Kenaud II admet ensui 
t,- qu'il luisait uotr cl qu il voyait 
mal.

Le jeune Malcolm (iu'-tm: ne i on 
mit rien de lattaire. Il a simple­
ment vu MM. Savai i et Kenauu . e 
gnore pourquoi, il lanorait meme, ce 
parler assez bruyamment, mai- t. 
soir-in que Jean Kenaud avau et< 
aircte pur le chef Savard.

Le dernier témoin tnl l't he vin 
Eugene Huaid, de La M’cgantic. l 
d;i que quelque jour apres la d'.? 
pute, ! a eux, alia !<■ voir et lui pro­
posa de rcRier 1 atfairc hors de t '-ur. 
aim d éviier des trais. H otirait 
u- fane un depot en argent et de 
promettre de m plu- paner au élu 
cavaid pendant tout le temps qu'on 

voudrait. Le témoin idi répond-, 
que le t opseil avait -on devoir à 
ai complir et “le i onseil. ajoute-t 
décida de continuel- 1-- proeédure- 

\ ce moment. Me l.a'.iu d-■ an 
qu'il lui reste a prouver que le chef 
Savard est dûment as-ermente com­
me constable de Lac Mégantic. et 
qu’il l'étau le soir ou 1 1 novembv 
ip2B. üealeidunt. i! doit attendre qui 
le témoin qu'il a appelé à la der 
mère minute, soit ni. 11 demande 
donc l'ajournement jusqu'à demain 
matin.

Le président du i ihunal y consent, 
it la» juré» sont libérés et reçoivent 
la permission de retourner dans leui 
families, s'ils le désirent. Open 
cant, dit l’honorable ige \> am 
hauit, vous allrz jurer que vou- ne 
parlerez ni ne discuterez cette eausi 
avec qui que ce soit pa- même ave,
». membres de votre famille. Si j 

quelques uns d entre vou.- préfère-v 
osmenrer ici. ils «ont libres de le 
taire''. Cette permission d > jug fut 
acordée a la demande de Me 1.azure, 
avocat de la défense ne fa. ant pa* 

u objection.
Vu début de lr -éan ! M '

, aire, de Rec-be, Kr< d R ■■ Vyc- 
i ff. (leoi g - Channel . de Sta.v i'-ad 

A Iclaid A s 11 lu., d' 'V- Ha’ --y 
préaentèrent en Co 1 avaient 

i té condamnés le matin à d'ameu- 
e et les frai», pour n'avoir pas ré­
pondu a l'appel d" leur n on.

Chacun d’eux oxpliq in inn- i» 
du Québec central, u tra- -
portait ici. fut en retard <ir don* 
i pure», et qu'ils arriveront i, i ii'o''' 
laid. Ma leur arriv. e. -
'Ortèrent au shérif. M - lu- ne - - 

mande donc qu'ils -oient ..-re i.c 
amende qui leur n < t-' mit', sec I e 

- nquiime juré. K. \. R'il"" -, de 
fiiwille. devra paver (dte «mm - . 
vu que cet apres-mi,i ' "c. d no-'
tarit par à son no"

I a cause de Kenaud
Le témoin Rem- es: r.ipp • dtr - 

tu et Ma f i - iu a d< 
fense, continue son cuntrc-lnterroga- 
toire.

' Quand avez-voti- vu 1 necuse pour 
a première fois ?

Au mc.rrrn ' » •, n t dane e
i ' ;aurant de M Le p< ra 

"V avai'-il plci-icut - p-- 
dsns les restaurant ?

— Il y en avait I ou .> u - ( - 't".

“Sont-ils tous entrés en même 
ii mps dans le restaurant ’

! Uui.
“L’aecuaé a t-i rencontré M. .Sa­

vard avant d’entrer ou en sot tant 
do restaurant

Il Ta rencontre avant. Il sortait 
di ihez liai.

"l'ans 1: restaurum avct-voi.t 
eompria ce qui s'est dit?

Non, je n ai rien imprir.
“Où était Jean pendant mut ce 

t-mp»-!a?
Sur le trottoir.

"Qu'a-t-il dit''
Il a blaspheme en s'adrr- anl 

à M. Savard.
“C'est tout ce qui est dit, ce.a .

Il s'est dit autre chose, mais ji 
n'ai pas eompria

“Parlait-il tort?
Oui, parce qu'à 2ô à JO pieds, 

j'at en tendît.
Le juge “Et vous ctes sourd à 

! an d • vida?
Oui, un peu sourd.

Par la detens.: "C'était le soir?
Oui.

“A quelle heure?
\ minait et demi envij„n.

; "Tout était tranquille sur la rue?
- Oui.
“Il n’y avait que vous sur la rue?

J'ai vu un nvntiné Les ard qui 
“■'en venait vers n ms. Il « en avait 
d'autre», mais je ne les reconnais
PS". ,

"Et e est en entendant blcsphemei 
le jeune Renaud que M Savard l’ar­
rêta ?

Oui.
"Quand Savard lui a mis la mair 

-ur l'épaule, Jean Kenaud avait la 
main sur la poignée de la porte de 
son restaurant?

Non il était simp entent -ur «a 
galerie.

"Eft-co bien éi lairé à cet endroit V
Oui, il y a une lumière juste en

face.
“Vous avez vu l’accusé sortir du 

restaurant l’Espérance et nllci "ers 
Savard?

Oui.
“Qu’est-ce qu’Osias Kenaud a dit 

à Savard?
Il lui a dit qu’il n'avait pas d'af­

faire à arrêter son garçon.
"Lavez-vous entendu lui deman­

der pourquoi il arrêtait son gar­
çon?

Oui.
"Q'i'cst-.e que Savard a repon

du?
Il u dit que Jean Kenaud Tavai' 

ir allé en blasphémant contre i .
"Vous avez vu l'accusé pirndre
lii.i de Savard?

Oui
"Voua n’avez 

vard à lira.- le corps?
N on.

"S'il l'avait fait, l'auriez-vous vv
faire ?

< ortaineinciH.
"Tout ce que vou- avez vu. c'i -t 

O-in- Re-iaud qui cherchait a sc 
parer Savard d" son fil» ?

Oui.
"Avcz-vou- enten lu .';n ,-e d.rc u 

Savard que s'il y avait quelqu" oho-j 
se, i. paierait e*-a le lendemain'.'

-Oui.
1“ jng " \ o u s avez entendu ce­

la?
— Ou..
La défense: “Savard n'a pa- vou 

lu et a sorti son icvblver"
Oui

"Ne *'agi..-Mait-ll pa- p.u.ôt d'une
■ ; - on que -Vun tiraillagt entre 
l'accusé et Savard?

11 s'agit-ait d’une discussion ï.n 
lée d’un tiraillas .

"Après que Savard eut sorti «or 
revolver qu’est-il arrivé?

L'accuse est pa.“i et son gar 
çon lui dit de laisser faire qu’il i^nii 
en prison afin d'ariêter la discui- 
aion

M - I .azure: “Lorsque Savard. le 
père et le fi':-, «e querellaient ave/ 
vou vu l'ai, usé mettre la main sut 
le chef de police?

Oui.
M, Cabana: "Que vouiez-vous di

re par cela?
I! c prenait par les épau!*Z.

Le juge: “Savard xortit son pis­
tolet. seulement après que le fils 
de l'accusé eut sorti «on couteau ?

Ouv
Me Cabana' “Ce p'e.-t pa. vou*

ii avez «éparé l'an use de bavard ?
Non. Savard a sorti son revol-

■ i i; Jeun Renaud a dit à son pè'e 
il p p'ier. qu'il liait en prison.

M. KI'Ôhi l.oa-incl
M Lu7urc: “On ilomourrz-vou? ?

\ IcW Môjfantii.\
rpr‘*P'tHtion flu Jrnm* .lean Ucnau l. 
it 1 t nnvombr ' 1926 '

n'ai pa» vu K commun cnrnt. 
mai» î i fin <lo î’ftffairr.

Nvoe-voih vu l'avii.**' o <iiric r 
\ci' SRMtr !. ft si oui, qu’ft-t-il fait

Il n cv^ayi* d’empèf hcr l'arrc?- 
tation.

“Qui tenait 1<‘ jruno Hmau i
M. Savard.
omment lr» tenait-U ?
•le »uppo*e qui* t'était par e- 

M faisait noir ot je

“Kt Savard ?
l’ur do^^u^ .uf,

".Sc battaient > '
Non. i!* te t ralliaient et li» 

t a ad vou ait >r faire là her.
“Kt que faisait l'an u?»é ?

11 travaillait lui au«*i pour fa 
! ri là .her Mon fil».

“Savard a-t-il sorti mou rovolvfr 
devant voua ?

Non.

onvprsation qu»» vou* avez eut

M Ht raud m’a dit qu’il crciyait 
que eVtait mieux df iviflar cette a** 
taire en dchor» de la C'our. “Je mi 
prêt, m a-t-il «lit. a faire un dviKjt 
et n n«‘ pa- parler à Savar 1 au 
longtemps que vous le voudrez”.

l.a defense: “t a n'a pas pu e ré 
krlvr ?

Je lui ai di*. que cotait mal­
ais que le Conseil avait

DEUX FUNERAILLES 
A STRATFORD CENTRE

ms
ni pa» hitn vu.
"Lr jeune Renaud émi

Oui.

en-do.

heureux, miiis que 
un devoir à remohr.

Le jugi . “Renaud voulait que ir 
Conseil ne presse pas Its procidures 
dans cette affaire ?

- Oui.
Vou» n'a-.er, pa- vu !, r r I ' lJ i'' • C ngi ava
tout ? ! faite avec cela ?

'I. bavard demandait l'opinion 
de vou- rn-:<1u Conseil et nous avon» décidé dr 

procéder.
La défe

du tout
Non.

"Se »ont-il» éloigne 
suite ?

Oui.
'le Cabana A u-t-il longtemp 

que vous restez a Mégantio ?
J* ans.

“Vous connaissez les deux Ke­
naud ?

Oui.
“Avez-vou vu Reanud aller ver 

Savard ?
Oui. »

"Vou» les avez vus jusqu'à ce que 
tout soit fini ?

Oui.
"Vous vou lia; voi , qu

Oui.
"Toute l'affaire s'est passe* ai 

même endroit ?
Oui.

( "Alors, malgré tout, 
sa bonne volonté, cet homme n'a pa 
pu régler on affaire.

< 'est n c< moment que Mc 1.azure 
i annonc, qu’il n’a olus qu'une preuve 
■à offrir. "Je désire prouver, dit-il 
que le chef buvard, nu moment de 

ila dispute, était dûment h xennente 
J’ai eonimuni in aver le secrétaire- 

Itiésorier de Lu Megan: c qui me Va 
affirme "t m a même dit l'avoir a- 
lermenté lui-même. Il possède le 
document officiel certifiant ce fait 
Le , c, rélatrc. ce pendant, ne pourra 

1 ètrt ici avant ce ■ or, et je demande 
i que nmis ajournions la preuve d ■ 
1 la • ouronne jusqu'à demain matin, 
i dix heurt I! ne faudra que quel­
ques minute pour terminer cette

Elle lais: 
t poux. 12 i 
Fernande. 
Hénédtno. 

1 née Mari

CE OUI SE PASSE 
A STANSTEAD

“Si Savard avait sorti son revol- i Pr'uv'
\»r. vous l’auriez vu ? Le pte?nient du tribunal consent

-Oui. rà demande, et la Cour s’ajour-
"Avcz-vous entendu parier K'-nau i ' iinm,- iuitcntent

à Savard ? I ---------------------------- -
Oui. Je l'ai entendu demander 

à Savard de ie laisser aller, et Sa­
vard n'a pas voulu.

“Avez-vous entendu Renaud pro­
mettre à Savard d'aller lui mener 
son fils le lendemain matin, s’il le I 
laissait aller ?
^ Non, je n ni pas entendu dire ST A NbTEAI*. 11. Mlle Edith

i Pépin qui vient île terminer son 
M. Malcolm Gagné i cours de coiffeuse, a Sherbrooke, a

Me Laturei Ou demeurez-v is ? rue Principah
\ Lar Mégantic

Avez-vous «u connaissance d’une M. et Mme Albert Moreau nous 
< h ica ne ^entre 1 accuse et le i hef ; ont quittés pour aller demeurer à 

ava, . i Sherlimoke. M. Moreau sera en-
" 1 ' ,'i, j u 1 i’ e1 e: embie. core à l’emploi du Québec (’eiitlud.

Avez vous etc attire près deux Mnn ...... i R.,v. Mlle Ilerm
par h bruit de la di-cussiou ? ■ |., |.:,vi.r,u. \| .\lfnd R.,,-, de

marchais sur la rue et je j.«sherbrooke, allaient il Newport, Vt ..)•

le îii entendu parler.
“Savard avait-il ai rôt 

Kenaud à ce moment-!;»
J? ne le ,*ais pa*.

Mc I.azuré décide dr ne plus i 
terroKer ce témoin qui semble 
litu connaître do Paffa i'

une

n c v i n

M. Kuifènc Hu.irrl
M" I.azure : • iu, « i ,

<1* l.a” Métrantic ?
Oui.

' A’ ez-N'oi, ( i connais mi r qU
îi\;»i* eu un*' diapute entre l’acTu?

V - i\ar*I t
Jo n>n ni ph-' eu eonnaip.sance, I 

!>'hî r’en «i entendu parler.
' ■ • • M Renau< l'a

est-il allé vou- voir ?
- Oui.

‘‘Son fil- avail-ii été arrêté h ce 
moment-là ?

Oui.
Par la défense: "I/avcz-vou? mis | 

‘ ii-^ard a p opos de ce tju’il vous 
dirait 7 

Non.
Il -avait que vt.us étiez é;hc 

vin ?
— Oui.
I.e jutf»*: “K>t-ce vous qui aviez

•I mandé à M Renaud d'aller voue» 
Noir ?

Non, 11 e«t venu de lui-même.
"Ici avez-vou* parlé le premier ’ 

Non. c>*t lui qui m'a parlé dp 
l’affaire le premier.

' Il h pir'é d' une façon absolumei : 
volonin re ?

Oui.
“\ ou* -.e lui avex pas fait <ir : 

p: ome**i»* ou ér m nace 
Non.

-amedi dernic
M. .!• r m c Pépin allait a .Sher­

brooke et Mairop'. pour affaires, 
dernièrement,

M. Alfred Roy. de Sherbr- dn 
tait en vishe thez ses parent*, M 

M J R 
M. le notaire A. « ' mnoy 

'Inm ( ournoyc i '. c' M. Arthur Poti- 
n, allaient :? Sherbm'tk''. ce-; j»*ur 

. derniers.
Mme David î.abonté. s».’ri'*us'

'il > ment malnie depuis quelques sema 1 - 
prend sensiblenient du mieux.

M. le ru ré Nap. Favrcau et M. 
rnhbe A. Qtiln. étaient de di'sm:' 
h Sherbrooke, n l'occasion de ladfét* 
de Mgr O. Gapnon, év qu • du <1 
cese.

M. Arthur Poulin éta ’ en pi 
menade à rookshirc et Sherbrqok'’. 
ces jours derniers. K

'Inu' Klarie Kivani meurt à .T7 
ans. — Elle lai^-e son mari et 
12 enfants. — Décès de M. E- 
tariste Hébert.

(Or • t-n c irrespc•: iantl 
RTlîA'IKORD, 1» La mort vient 

j de lain- une victime a sRratlord, 
ai 1' peisonne de Mme Elnrle Ri­

vard lire Georgiaima Côté dreédé*
; : 1 âge de 5? ans

Mme Itvvard. iTtemie au lit dr- 
ru's quelques jours. prenait du 
mieux r risiblement, depuis le matin, 
liant loin de lais,-r suppiser à ra 
: a mille que la mort était pour la 

| foudroyé! subitement le soir.
•c dans le deuil outre son 
enfants Eugénie. Melanie, 
Mm" Ernest Rolrrlatr mee 

Mme Edmond llagnon 
a). Arthur. Ernest Paul.

I bald lient! Emilien et Andte 
Le en :re fut des plus solennelle­

ment chante à Stratford 
la levée du corps fut laite par ?.t 

' abbé Roy n la demeure même de la 
défunte, et le 'ervlce. avec diacre et 
' 'u-diaerr lut chanté pa’- M 1 e.bbé 
•'lu Roy. curé de la paroisse diacre. 
M Vabbe Carrier, de Oarthby: rotts- 
dtaere. M l’abbé Dupuis vicaire à 
Di raélt Aux autel:, latéraux MM. 
le abbés Lemay. Tétrault. curé de la 
parois,e dr Stornoway disaient des 
messes basses.

M. l abbé Roy. accompagné de ses 
servants a suivi la dépouille Jusqu’­
au cimetière.

Le deuil était conduit par M Jo­
seph Bernier.

l es porteurs (talent MM Prsxède 
Cuti de DrttmmondvlUe; Alex RI-. 
(ard. d" Stornov a- Delphine Rivard.
I X Picard Edouard Oagnon et 
Fines: R Usclair de ?.Iégantle.

Suivaient dans le cortège: M J : 
H Rivard, M. Théodore Côté, ses fil- j 
le Maria. Eugeni:' Mêlante. Fernan­
de :•(•« garçons Ernest. Ubald. Aimé. 
Emilien Henri. André, ses prtlts-en- 
funt.s. Valida. Flore. Amedée. la fa­
illi!!! Delpuis Rivard les famille: J.- 
B. et Matorio Rivaid, Théodore C’ô 
tv. Praxède Cote de Drummond-; 

le. Narcisse Lepitre. Ea-1 Angus: 
Frank Rivard. Lawrence. Mass : Xa- 
v e r Pira-d. àrlhur Deiislr tiedéon 
P.ei ml N'.in. Couture. Adolphe 
M'uirq' H " niitla Itourque. Pierre i 
Delnne.cliamn Victor Couture. P 
Bc yeroq. Félix De'i. le. M le maire 
, ' h "un,"llkl Albert Poulin, Xa­
vier Picard T oui Plante. Denis I.us- 

Pau! Ooulet, et suivis tiar un' 
grand nombre d" gen< de la pa- 
o. les rellttlenses el lents élèves 

< : 'f'n* , .1 r Plante. Disraeli; 1 
i ,G'v elm Stornow a M. N Helx'rt j 

d Asbestos. M plusieurs antre- 
Ls> famille a leçu un grand nom-| 

lue ne témoignages de sympathies 
rte me "s et d" bouquets spirituels 

<-randme , par les petit- sér­
ia famille A 
O De«é\e r,

ton; Odélie Hamel. Theodore Côté
sdouard Uagnor. Adolphe Bourque, 
Henri Boutque. Fl? Pt. ard. Lucien 
RI'ard, Thomas et Frank Hallée. I! 
Bourque Alcide Couture J M Cîull- 
lemette Quebec

Bouquets spirituels famille Tclr - 
phore Bergeron. Mlles Laurette. Ber­
nadette. Bertha Bourque MM I nuts 
Gagne St-Oératd: Michel Cormier 
Albert Poulin. Aime Béliveau. EDel- 
le et Oscar Bourque. Narcisse lepl- 
tre Ka>t Angus; Majorique Rivard 

Sympathie M Cyr ! abreeque 
Dfsraéli; Stella Martel, Ht-Julien; Eu- 
i Ilde Champoux. J F Begin, Lar Mé- 
f antic ; Fra net» t.epttrr Fn*t Angus; 
Yvette Lemay Weedon: Arthur Lus- 
irr St-Oérard; M labbé I H O 

Deséve. Mlle Oertrude Desev. de 
Rock Island, J A Pmtra notaire, 
DlsraéU; Marie-Aline I apointc. 
Oarthby : Marie- Anne Me ici tn - 
titutnee. I.ac Aylmer: Thomas Gos­
selin, St-Oérard: Jean D'Are Bois- 
clair. Mégantic: Paul Emile BoU- 
''air Mégantt, I.udger Boiselatr. 
Val Ratine; J D C Lemieux dépu­
te de Wolfe. Weedon; .1 F Beaubien, 
8t-Ot ird Narci l 1
Angus. A E Dionne, Thomas Hallé, i 
Odelte Hamel. Hormidas Bourque 
Teles. Bergeron 

Nos sympathie» à la famille

EVARISTE HUBERT 
Le- tunérailles de M Evariste He­

bert ont eu lieu mardi dernier Un ] 
grand nombre de paroissiens et da­
me ont assisté.

Le défunt lai-se pour le pleurer, sa 
femme et sept entant- 

Nos sympathies a la famille.

NOTES PERSONNELLES 
DE WEEDON

($;,écia! k la Ttrlhcn») 
WEEDON 14. Mme Onéslme 
i faine est partie à Manchester N 

Il au chevet de sa fille Mme Lam­
pion Mme Fontaine est accompa­
gnée de Mme Arthur Biron

M Philippe Fontaine de Jewett- 
City, Conn- est en promenade chez 
son père.

M Antoine Baulnler est de ie-1 
tour d un voyage à Magog.

Ménagèri
"Let ( uitinet ( lark I out ètcferoR

ECHOS DE

c% soupes Cl
servir à i ^npr 
cieusa pou de 
out.

t:ov*ei

* permettent 
une soupe

Pn renf*

Limitée 
itréa!

I y UK(.AI.

( Il \<)fm ROtTHEEl

TEL: 721-W — 724-J

Mil.

m:

BISHOPS CR06SINO, 14 
Mme Aimé Tardif visitait Mme Alex 
et O Bernard, récemment.

M. Jos. Nadeau. de Marbleton 
est dans noire localité pour aflair":

La lamille rie M Archélas For­
tin vient passer 1 hiver dans notre 
village.

M Clovis Tenon et M ! Côté, 
de Sherbrooke, visitent M et Mme 
Adrien Les ard

M Oédéon Bernard c'ait de pas­
sage a Sherbrooke, dernièrement

M Adolphe Pii vant de Magog 
avisite M Allrert Grave!, reeenimcnt

Mlle Blanche Dovon allait a 
Sherbrooke |)otir affaire 
tlernler

M Cditirle Brrnatd. 
eus. a visité son père, M 
nard

M Fi ttest Robert d Fa t Angle 
a visité ses parent- M et Mme Fri 
mon ri Robert

Mme Aimé Tardif est de pa r- 
ge a Thetford. eh"? «on b-a , itère 
M Huard.

lour

ri Fm ' An- 
Alex. Bet

BIAMAMS DF HARE
Noos étalons u

. J. MATHURIN
Mamiand dianmntf» 34 rue Wellington Nord

p; B
)”k

ni tu Louis Trein- 
:in i sf Iz'pitre 

Lewis*ard.

EN OOI

I

P*1 (Rideau
dune utilité

permanente *»'■' W: »•

IA - J

Soulagement Rapide des 
Dorilions et

'.f phnrimrirn tlil tiuc i’Htiili’ KmcnVidr rioilBonner coi 
nbAi-faction. sinon l'aigcn! -c’a rentis frlonti»’i

Procurez-vous une bouteille de deux 
nno»« d'Huile Frabranrir rie Moone

t
^''nne pharmurtr*! h ^ndrr RVec 
1 entente distm-jp que arprnt
viiiN n ,- rrmi-#'^lontlr^i rll;

ïi o l inflnn
\Ljjeay'

\d

Hpmrç

Meilleur marché que jan

CadeâuxXEkîttriques
mison la 

rVELLES ECONOMIES — 
venir.

(LIS iTM.ES

«tu-n 
lup l'iq

av(

•ait pa> d h pari 
«eruibilite m h 
"■'« c; »

• i'» - eniplt.
lû^ .. I p.-l'-l 

% ».u t"! fl
-i* i "• nr |t«'*ir pa«

Vo 1
r ■ t* : - il , riricq
t chair- ! rv c' ade^k e, la

■% Lle •• vo !, lmp]- . M , f
•aide Que rsire'’ 

piteux ou trot- appllrr:tou- tthui',* 
-■:nrr»t.d» de M von' el il.in J(uin; e 

mute# la *civ>ib.!.l" e l.v /•ale,:i' 
ri-h r- "n* Qtirlrur» ttutrr-, «r.-'l-

dra Intfrvallfs r#tul» 
jinent disparaît _

t ’.\ I ,u • mous V elqvies at) 
ph 'atloTrajahaque -u a van* di ' ”1- 

il» paralwwK bien'ô'
' Ffnter

tue v^k» on^donne le- tam- 
leete^t -iN^lre» appllea- 
m* nibeir pa- essayé l'Hut- 
ld- allk- vou: »vr? quel- 

i appirmi:"

—Jnbtnalaon d huile- osscntlel-
. Cl ,. . I «!' ; 1 ■ el " I mil

rp.tqupf -I merveilleuse que de mll- 
liers de bouteille» en »ont Vendues 
cheque année pour 1» réduction de 
veines gonflées ou variqueuse 

Tout bon pharmacien garantie que 
I I!,nie Fine ande rte Moone mettra 
fin à vos trouble' des pied- où votre ; 
itr'ftrt vous sera l'émis —14

gean
pon»
lions, si 
le Emet 
que cho 

G m t

K-

• RTE» DE TOUS
iKmnc^rcffr armer (l®®>Gfle«ux vraunen distinctif*, 

qui serntmvivrmpnt apiiflV par vu |i;»n nts et amis.
Les r«drM|j ei#»( trique'- mMf fort peu f ou!*’»i et unr va­
riété ( onslmj.it le de < 1 t le.s c offrent A votre dioix.
Dres.sr.- vet^Jiste de. mainl* nant

PHOI I M»|»l f I s PRIX I \( » PI ION N 4 I S
Ivrmoplavtiir rereolntrur ............ 177*,

•1-oé Immrrsrur 575
1..T* I Porlativr .V»". Ondululmr MarrH î.;,o

Poélrmnur table M»n Vibrateur 7.00
pibrrux atfiHr^ulu^ ( onsiclrraIdes a |»nx ruisonnablis « t 

fondltloriv très farllrs.

Southern Canada Power Compar y Limited
‘‘Appiiracniinf à mix (|u'rllr 'prt',

ir paimf r

friser

Ccttr nnnéevIonne/.-lui un ('arlenti 
renronlreni tk ilesir PERM ANENT. 
nifleau (|tii niwrli- tie nouvelles rnmnj
fie tiotivelles id^.- de ce i|in^Wvnifip
trfi icérut ion <'lra|L[ i<|tip moA'i «L de
pour des intirs, (f^ntois. dk afceea

Donnez une enwiiodilé aii rrarrrn foule U vie — un Krigidaire !
frigidaire produi^me ;iwhl,«re de ruhe# de glace, vous rendant 

Ind kend.inf du fonrnis-iN^jJu^jriyrs. Cetfe année les prig rentar- 
'lin i»nfpnf ha.H du Ki iifidaim <l©etife somme cnmplant exiirée et les 
inu »s avanlaite--4lmi I rieidùra^ Voyez de suile le plus proche 
dép -it.%e du I 1 iirifaiif*uour livraison à Noël.

DA.IRE
. WIGGETT

;U.IN(.TON Nord. SHERHROOKE, (jue.

T’ R O D LM 1 DE LA GENERAL MOTORS
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isoLes Canadiens écrasent les Cougars de Détroit, hier soir
Assemblée semi-annuelle des curlers de Sherbrooke, demain soir

2 " <»Assembiée semi-annuelle
I, non et

des curlers de Sherbrooke 
demain soir au chalet

B. b,

„ teurs s-

b,,.

In.
avr,r•l^s discoor

'lé
, .loi. Luci 
>iiciii et M 
i|5e d'espat 
•4 eltro a a 
.^•'!tro^ dis'

c iJf-M. Cyrcr
•rVntc du c
i]rciut ctw-ur 

» 1 ict. 11 e

Clur^'n Krand bamiuet à l’occasion de l’assemblée annuelle. — I n 
proRiamme de musioue choisi. — Présentation de 2-'t nou­
veaux membres. — Plusieurs étrangers présents. — l.e- 
«ffieiers du Sherbr<K*k«- ( urlinu Club.

LA LISTE DES CURLERS
I, assemblée semi-annuelle dos cur- 

aura lieu dpmain I
__  ____ ____ lub de rurlini? de i

ville. \ relie oe*;» itm. un 
“Sand banquet sera * ervi aux nom- 

»reu\ membres du ciirlinK dans no- 
re ville, agrémenté d’un program- 

libérai^,,. mUvj(..|| <irs plus ehoi1-1 
Kn plus de*

a<vair Sherbrooke 
r tt sar^ ft‘ ^,Joir au ••halet du el 
J : fête. '*

: J»r le
voulu, 
été

ivf- ; ,
M‘"'Kr | n -I, M"Mii>• ’ii\ membn

.,f J' ’ T: Sti- aasiateronl à eeûe réunkHi lea 
*?m,l®urlerw compteront bon nb 

P*<*j/<*r* a v^© délégués de pltisirurs \ilb . \oisi- 
liW***- ' cette assemblée L’» nouAeati\ 

r' |,e jyj \jjitcmbres du club, initiés ,» la der-
t J gen« ’’ere assemblée (K*s directeurs, 

mpter fij^nt présentés aux membres actuel
Hier, (ha Voin ,ts no,n 

1 fendre jcronl présentes
\V. \ ni iis.

des nouveaux (jui 
demain soir: MM 

. McPhe . .1. K.
X L’orateu^saell, 'l'hos. R# MacKen/ie, \. S. 

. ,, ,. i. - - ,1 ■ i. l :
I : •< - !ri( ] Sulberland. It M lobe Vn | ,lu

non . fHivier. I \ Shields. Mex. S 
’ ^ i a la t^«»bnstot*. John S. lîob*.’rtson. San» 
—Aiirageme «’hen. I‘. W . Johnston. .1 K l ia 

L?. r au Clu>crt>. H. \ l»e!ibod> J. \. Herge-
l'iM. \forfnn. I>a\id I Diptotk. I). v Mc 

n humb^can. 1 M iIson NN »11et ^1 ^llll 
IVffCCtif, r«>. ( • A. I aberge 
’Ms, est n I ^ directeur^ du Sherhr mko (%jr- 

— . O’ <"L ( i"1 ' •
aj*»nt pas fiée. A oici b noms des officiers qui 
Ij/bomin. ijnt été élus a l’assemblée annuelle 

• 1, pour aC I'» niar demie
libérait Patrons M et Mme James Mac* 

v . t .
tii/f ’u po President M I I lîoulcat . 1er 

B>\ ► ’ 1 r P''r (ire-president M 1 I SouthivotHl- 
LL M « ottne vice-president 'I I. K. Sangs 
tLl «onde;• .#*r; secrétaire: 'I I . II. Fuller 

Tonne fésorier: M J. S. M<»onc> . Itirec* 
lua n >' hcrurs: MM. ( Il Mouard M P. I It 

3 1. rem eu. M. nrndle>. U. IJ. >1oore l t.. 
*v » 'r' off«iiftebou-'.in . cbat»elain : Im \ . M. K

lu
*^ib Hovatrigg.

^•‘le mcillC C omité «I par.'t v M-»., 
par m m î. Fuller. II. ' S i»---. 

• |i'l McC'c Comité t»(M'r lo rotiil M. 
rUclub a alite. P. McCullough 

jjius (IcpUtAfi. ^T'nes M M 
\ jV’ sont ( S. t oleman. 

lytosaant datell

II

< o. ( n
Fuller, t. I 

\S m Ihincan,

:i|«
’il

ut \. Mrig
Fer \. E.

l’a ( omit» «lu ieu : M 'I I 
ms re^u. C. Skinner. .1. M. M 
tile d’ajrwClI. p \ llotieber

. c Cimilte des fiuan >IM t **’
t fait !>Oii,)it|s. .1. \. ( «Nik, M. (•. (iraven 

jB ^ non- Ci. ( ri»-.
,I .. vou1. et ( omité du chalet: MM II \ Il 
,.y plu csaker, J. I Kig::s ( M. Oavis 

k I ;• Snrmk :*
u’M'ea -ant* Parmi les nombreux invites e-

I*
1 • ,nte suiva y aura ^1M. Or M J. Patterson, 
>*Wosee m, vice'prcsiden! du flo>al Caledo 
î||rf'' ^ ' Hn Furling (’lub. Major N. Il (»ra* 

. ( ' ' ** m St u !
r

L ’* vou- . ut,,», Montréal: M. Malk-r Ro
'. 'i . i

•1™»^ de Mc s. Lamu Ro'hI t i.lulonu!»’. a "r.
i ,v|i<sage^ 1 „^ Club. Montreal Ouest; I*. |>

dx Je sentes
i ( «rgueil. d

I 4J«dn. Sinoi 
1 • c | ^nemeni 

». PR>
Ltil * j ' M1 i
1

r « de pr<
lus les d
^(»u'a Fi 
1 le Cana

ES QUILLEURS 
PE QUEBEC A

Jtes le
InT d'être
||"Nou nivjncjH|„ ,,,
"" 1 ' ’ Sh.Tl>r<M.k<
H't . u.<n nlrM|irt.r nux 

n0 hrookr.

T quilleur- de la ligue pro 
Québec viendront a 

samedi. pour se 
joueurs de Sher-

nos quilleur* on: 
défait les quil

• ire. dan 
f)M a 
yiller dan
n»spérite \ On sait qui 
jpnion donvomplètenient

leurs de I evis. reniièrement 
eeondancependant la tâche sera pb s du 

j nada. M.re sameib. car l*%s (piebecoi 
bref, misont plus solide^ parait-il.

I
^ration p<
Ajt d’abi 

plu.« pt 
111 van t «ei 

rivière?
Hlmens. « r 
&matnent 
Klendeur ^ 
f Red Ch
J-, 4» f, 11 - hurg
*Uhaite pli*- 

»/rti libéra^. 
invite

UTURS COMBATS 
AUX ETATS-UNIS

Tn

I *
h ,• j ' '
jjr$ au- or

■pt le plnf-

i cie omi

P;
mg

Pi M

str

Met.

fli ..i T
Madi.

Boucher Range 
rensr. Canadien: 
gnè Canadiens 
wait Montreal 

Herbert.s. Boston 
Joliat. Canadiens 
Oavnor. Boston 
McKay Chicago 
J. Shephard IV'tr 
Irvine Chicago 
Shore. Boston 
Ora' Range*: 
Coopn Détroit 
Dut ton Montreal

LES RESERVES 
CE LA LIGUE 

AMERICAINE
\T.W YORK

s e.ub de

noms

La isle de* ré- 
i igue América;-

joueurs • igi-

Fyall. Royal Caledonian v urling 
(lub. Montrejil; NV H. S. |)<»*»ns, 
président, Fennoxville ( urling Club.

I.e banquet des curler* comptera 
une nombreuse a-- staoee. Nous don­
nons plus b.iv la lis*e des curlers qui 
font partie du club et qui assiste 
font probablement tou* au banquet. 
Fraser \rmstrong. J. \me*. II. 
ws \rm-.trong I» | . \nderson, .î. H 
Bryant. J. H Bloc F. Il Bradlc; .
I . \. Briggs, \ P. Blue, J. V Both­

ell. \ II. Baker. Rev. H K Higg.
'N. Bvhan. R Becker, F. P. Bishop, 

i. B 'i. M. H Bradford, P n 
Boucher. I F Coidey. M (,. ( -os*. 
N. I). Cascadcn. R. t,. Co-lte>. ( . ( . 
t ampbell. \. !.. Chartier. \. II.
Fross, J. \. took. \ S. Cleary, \. 
S. ('oleman. II. W S. Ilowns. xeil 
Dinning, C. M Da ’is. Mm Duncan. 
(.co. Davc). J. K. I dwards, \. D 
l*chenberg. (» N . Kdwards. J R. 
Kdne>. S. F. Kchenberg. \. Farn- 
sba". T. (.. F.dne>, I . M l'irwell,
II W Fuller. U II. Fuller. James
Fuller, John Farquhar. \. II. Fos*. 
\ II. Fuller. I- (.. Craves, Fred A.ye. 

I>. J. ffirffith. S. H (iilbie. A . O, 
(iustafson. Wm (Jardiner, (i. H. A.al- 
linger. J. (.. Aiasset. H. \. Hynd 
man. I D. Hyndman. I*. \. Han»
niond. I H. Hibard, < . B. Howard.
I P. Houlahan. T. C. Burn. H. H. 
Ilutlex M M. Hall. ( . P Muntely,
II II. Ingram. J. t»len Harley, J. \. 
lsherw«H»d. < . \. Joplin, h. B. Jenc- 
kes, R# ( . Jarvis. N\ S. Jones. F. 
Keene. Il R. Klein. J. W Kirkpa­
trick. R .O. hiDrcdgc. M. I . I oomi*. 
M. Il F>ncb M. A». Lyun. F. (..
I. afrence. H. I lloyd J Ah Lambert. 
Ton» Lotbrop. N. Leaha> M. M. 
Mitchell, .b» MacKinnon S' R. M«h> 
r« . A,. D 'l»irph\. J. S. Mooncx. I .
J. Mathuri»», Ibos MoUneux. M. 
't»itchler. ". M Marchant .1. U. 
McKe«‘. MF. Mc(»annnn I I Mc-

■ .i i ■ Mct'ulloitffh Di m S Mac 
Donald. M M Mr\nult>. I M Mc 
l'r'-,», .1. I McCabe, A . McCormick 
S A, Newton. Hem. J. Nicol, a.. F. 
AAdell. Ceo. Hox‘‘>. F. j. Page, \. F. 
Row cil, N M Reid. I S. Rugg. I 
I. Rouleau. N R<e<enhl<Mim. J. a,. 
Ransebousan. (•.iritei Ross J. ; 
Riggs, p. (f> Roarke. F. .1 South 
wood. J. R. Sangster, \. < . Ste* 
\er»s J. (,. Sangster. (. A» St-.lean. 
D. J. Salis. ( . I . Stratford. \ M. 
Stevena. \. M. Sangster. < . Sangs­
ter. D. R Simm*. H. V Sampson, 
lick Steele. \. Smith. \. Savage. \. 

( Skinner, P. A,. Smith M I Thon» 
son. I T. N augban. VN . i). Van Ro­
den \ I Voffell Wal oi I P M 
11 \\ Ison \ i Wiggetl N i Wig 

! . < h White R A Web
• v Whitman M WjIson \\

J MitrgA'tt. R. P. Mbitne\ I. ( . Mat 
son H B Wil "n I M Wet tei t 
l Walah

LA CEDULE 
DE LA LIGUE 

INDUSTRIELLE
directeur* de !a Ligue Indu«- 

^'occupent actuellement de 
r la ' édule de la ligue.
• { tout probable que ce ci’cuit 

.^cs partie* les lundis soirs 
heure*. Il y aura prochaine 

une a- emblée des directeurs 
circuit et' la cedule sera dis- 
de même qu’elle sera accep-

< hier*, g a*
Adkins, Crady; Kama ne < bas.; 

Barrett, Mm J , Bâti1’ Jr*.; Berg.. 
Morri * Blank nahip, Ted; dancy, 
John W.; Connu!ly. Coa-. VV ; Cox, 
George; Fox, Leslie WCrouse, 
Clyde; Faber. F. C.; Falk. B A.; 
Fia"wemper. Ray; Hensiek, P ; Hun- 
nefield, Wm F.; Jacobs, Klmer; 
Kamm, Wm K.; Keller, Chas J.: 
Lyons, Théo. A.; Mann, John; Mc­
Curdy. Harry; Metzler, Alex.; Moo- 
re, K. I*; . Most il. John; Neis, Ber­
nard; L . Pe-’kinpaugh, R. T.; Red 1 
fern. (». H ; Reynolds, Carl; Sea Ik, I 
Kay U . ; Shelly, Far! H ; Stewart. 
Frank. Thoma" A!.; Wcltman, Ar­
thur P.; Aaron L.; Way. Robert; 
Williamson, Albert; Windsor, Wm. 

St-Louis
Adams. S. D.; Austin J. P.; Coach 

Ballou, Noble W.; Beck, Walter; 
Blaeholder (ioe. F.; Bolen, Stewart;
A offman. Ktchard; Crowder, Alvin 1- 
DcIp. Jack; Dixon, Ijêo M.; Falk. 
Chester; Ai» rber, Walter; Hill, Ral- 
phe; Keen, Thoma4-; Killefer, Wm.. 
Coach. Krc . Ralph; Manion. Cly- 
fi< ; McNeedy, Karl; Melillo, Oscar; 
Miller. Kdmund; Miller. Otis; Mul­
len, VVm; Never*. Krnest; O’Neil. 
Stephen; O’Rourke, Frank J.; Peter*. 
Krnest; Rice. Harry F ; Richards, 
Paul; Sax. Oliver; Sc rang, W. H ; 

.s(hulte. Feed W.; Sisler Geo. H.; 
Stewart W alter A .; Sturdy. Guy; Ya 
lentine, Geo. D.; N'angilder. K. R.; 
Wiliams. Kenneth; Wright, James 

Détroit
Bassler, John. I*.; Billings. Has- 

Ull; Blue. Lou A.; Carroll, Owen 
!'.; Collins, H. Warren; Deviveros. 
Bernard; Fmmer Frank; Ferrell. 
Tom; Fotbergilî, Robt; G eh ringer. 
Cha* ; Gibson, Sam ; Hanking*, Do­
nald; Hargrave. NN M ; Heilman 
Harry K.; Holland, R. ( .; Hollo­
way, K K.; Hubbel . C O.; Ma 
nnsh. H. K -McManus. Martin. J.; 
V un. J H ; Newman, Walter; Paul- 

Gu Iford; Phillipp, X- A.; Phi- 
1 ps. R.; Kiehurdton. Nolan; Ruble 
W A ; Sh •:». Mervin, Smith, Geo.

; Smith Rufti h ; St "nr J. T.; Sto­
ner. i,. F.; Sllivan, Cha- K ; Swee*

W. J 1 , - l ••
(bout. \’’tb i' . Wade < . W , Warne»*
I R . Wini eh i Karl O . Wnigo, .V 

I IL; Wodall. ( L
( lovelaud

\utiy, Martin; Rayne. William.
( (i.. Ilrow»». Waiter; Buc-

(inrland M.; Burnett, John; 
(îeo. H.; Collard K. C ; Cullop 
H ; Kiebrodt. Fred; Ferrell 

w A.; Gerken 
Grant, Geor- 
Hodapp, Ur- 
lis; Jamieson 

Dan K ; Langford 
H.; Lind, Carl; 

McKain, Harold; 
»rgan. Kdward. My- 

•11, Joé; Sewell, Iai* 
B ; Smith. Sher- 

Crnest D.; Spurgeon 
Richard; Summa, H 
K. ; FnderhiU. Yer- 

A ; Wilson. Frank

Boltor 
keye,
Burn*
Henry 
Wesley < . h’on.seca. ly 
George; Gill. John W ;

\ . Hardei x ' ■ 
ban I ; Hudlin. G W i 
Cha- D.; J( s*ee. Dan 
Klton; Levsen. E. H. 
Lutzke, Walter;
Miller J W\; Me 
att. G. C.; Sew 
ke; Shaute, Jg 
rod M.: Speer.
Fred; Stahlman 
W ; Fhle, Geo. 
ne; L’saat. Wm.

Washington
Altro k. Nick (Cacha Vtkn 

! Hilbert; Barnes, Emile; Bluege. (>- 
! »\a!d I Braxton K. Garland; Bre­
wer. John M.; B’own, Lloyd. Bur­
ke. R .1 ; Cooper, Albert; Ganzoi, 
Foster P ; Gaston. Milton; (rillis, 
(îrantâ Goslin. Leon; Griffin. C h ; 
Hadley. Irving; Ham*. Stanley; Ha­
yes. M. C,; Hopkins. Paul; Jones. Sa­
muel F.; Judd, Ralph; Judge Jo*.; 
K t. Joli n C. ; Li * bee 11 ora ’• V 
Marberry 
Onslow. .1 
Rice. K.
Al, Coach;
Mél hern

K red; M, Mullen, HuRr :
r>hn: ( V■ aeh ; Rei've», U. K.;

Kuc 1. Harold; S<•ha> hl.
: Shir)tjr, K ! .. 8 imons.
Spenker, Tris; Ta te . Ben-
!or, Thoma*; Tucker., O. 1>.

\lstvm 
L ; We:

(

Bar

LES COMPTEURS
DE LA N. H, L.

Kits

R i;

Ecrasante victoire 
des Canadiens sur 

les Cougars, hier soir
Vprés a\oii défait le- Maroons par le seore «le 1 à 1, le- ( ou­

ïrai- «le Détroit “ont écrasés, hier -oir. par le- Canadiens 
«le Montréal, par le score de f» à 1.

LAROCHELLE COMPTE 2 POINTS

Les Rangers triomphentLE CLUB DE
HOCKEY DU . „ • . . u

c. n. r. des Brums et les N. Y. 
Américains, des Sénateurs

La supériorité des Canadiens *ur 
les Maroon* de Montréal ne fait 
plu* de doute maintenant.

\près avoir été écrase- par le 
score de t à 1 par les Détroits, à 
Montréal, les Maroon- A»ni vu les 
Canadiens écraser le- Cougars, hier 
-oir. par le score dc *» à 1.

Ote victoire est bien significative. 
Ln plus de prouver la supériorité de* 
Habitants -ur l’autre club de Mont­
real elle a as-ure In première posi­
tion au Bleu Blanc Rouge, dans la 
division canadienne des clubs de
le N.H.L.

A \N \ 1)11ENS, A. COI (. \RS. 1 
I a rapidité des avants du Or.a- 

dien et l’admirable jeu d» défensive 
du même club a été toute une révé­
lation pour les Cougar- de Détroit, 
qui après avoir vu les Habitants 
lancer à -ix reprises la rondelle dan- 
leur filet n’ont pu en retour que 
loger une seule fois le caoutchouc 
dan- le- filets du Bleu Blanc Rouge.

Maigre les effort* réitérés des 
( ougars, ils furent impuissants à

DEL FONTAINE 
VAINQUEUR DE 

WAL. LANGFORD
De Fontaine, champion poids- 

moyen du Canada, a gagné la hv - 
-ion (ie!î journa i>tci sur W a eott 
Langford, do ( hicago. (lari' une fu­
rieuse bataille dc dix ron les, «

i éloigner de leur* but- le- rapide* 
I joueurs du Canadien: Joliat. Moron/. 

'Ian*ha et Gagné.
Malgré aussi que Holme- dan- le- 

buts du Détro t fit brillante figure, 
il ne put arrêter b"- élan- furieux 
de* Canadien* qui le trouvèrent en 
défaut à six reprise*.

Moron/. Joliat. Burke et Mantha 
-corèrent un point chacun. I.aro- 
chelle en compta deux.

î
officiers du club do hockey indépen­
dant (*. N. R.

Patron*: J. K. Laporte, A. 1>. 
M.< arthv

Président: A M. Stevens; vice-1 
président-: .1 S Mooney, L. J. Rou­
leau. J. .1 IJumn; tnSorier: P. L. 
vireen. seentair. : J, <\ Powers; ce- I 
rant; K. I,alomk ; capitaine: R. Lan- . 
(fis; entraîneur: P Roux.

Ce ciub de hockey sc composera . 
de joueurs bien connu à Sherbroo­
ke.

I.e- Itangei- -'a-'suri'nt la première po-itinn «le la riiii-i«m amé­
ricaine. hier, et les Xméricains de New V «trk montent en 
seconde position dans la diiision canadienne.

PERIODE SUPPLEMENTAIRE

( anadiens. 
Hain-w orth 
(.ardiner 
Mantha 
VI or en/

! Joliat . . . 
A.agné . . 
Burke 

| Leduc 
Laf rance 

I Larochellc

Boudfeault 
Vrbitres : 

Mallinson.

Alignement ;

but* 
défense 
défense 
centre 

. . aile 
. . aile . .
. . suh 
r. suh 
. . suh .

. suh 
suh 
suh

Bobv Hevvitson et Ceo.

J

I

Det roit. 
Holmes

Traub
'

Walker 
. . \urie 

(lav 
( noper 

Sheppard 
Brow n 

Lnughlin 
Sheppard

SOIREE SOCIALE 
AU CLUB DOLLARD

Ce soir, au ( lub Do! ard .a ieu 
une «oiiée sociale. Il y aura un or- 
<he*:re et de* chanteurs.

A minuit, un réveillon -era ser­
vi, tou* les membres et eur* 
amis «ont invite*. Le départ .«e 
fera de hôte. King George.

LES PARTIES D'HIER 
DANS LA N. H. L.

LES DERNIERS 
COMBATS DE 

LA SLMAINF

01
N-Y. Amer 
Détroit . . 
Canadiens .
N Y i: • g
B< -ton . . .

LES POSITIONS
A anado-A mérifaine

(; n r

Le* Ranger* de New York sont 
maintenant revenu* en première pla­
te dans la division américaine de*
« lub- de hockey de la N.H.L.. en de 

i iai-ant. hier -oir. le* Bruin* de Ho- 
ton qui depuis dimanche occupaient 
la première place. Le score final Dit 
(Ir \ t Ltfl New Ym k \meri« nn- 
ont maintenant a la seconde place 

avec les Sénateurs et le- Maroon* a- 
vce 10 points chacun, dan* la division 
canadienne de la N.H.L.

AMERICAINS 2 OTTAVV \ 1

La partie jouée a New-York a etc 
ire- contestée. Le score fut égalisé a- 
pres quatorre minutes dans la troisie 
me période quand Joe ^imp-on -eora 
un point, annulant ainsi le point 
« ompte par Broadbent dan* le* pre 
miercs minute* du jeu. le* Améri­
cains "’agnèrrnt la partie dans le pé­
riode supplémentaire. *ur un long 
lancer.

Ottawa Connell, but*. Clancy et G. 
Boucher, défense, N'içhbor. (entre: 
Broadbent et Kilrea. ailes Dcnneny, 
Grosvcnor. ' Smith. Halliday. l in 
negan. -ub-.

N V. Ameiivains: Miller. but-. 
Reine et Simpson, defense. Conacher. 
«entre; McKinnon etF. (»reen. ailes;

Bouchard. Himes. Barry, Bovveher. et 
NN Boucher, -nb-.

Arbitres: Loti Mar-h et Dave RH 
chie.

RANGERS T BOSTON ?
les Rangers et les Bruins -r «ont 

livré* une lutte très serrée pour ça
.mer par cette partir la tête de la di 
vision américaine de la VH. !.. hier 
nir Les Ranger* débutèrent par on 

;cu de defense mais les Bruin romp 
tant obligèrent les Rangers à ait:» 

j A<nt*r Ce* dernier- prirent l’avantage 
-ur les Bruin- dan- la seconde périn 
de. Les compteur* furent Bourgeault. 
Foueher et Cook. Le* Ranger* joue 
rent un jeu de défense dans la der­
nière repri-r *>hore et Gainer romp 
tèrent pour le* Bruin*.

Vlignerr.ent
Boston: Kinkier, huts; shore et 

Hltehman. defen-r; Frederickson. 
centre; Oliver et Galbraith. aile-. 
Herberts. Gayner. Connor. Gordon. 
( leghorn et Clapper, -ubs.

Rangers; Chabot, buts. Bourgeault 
et Johnson, defense F. Boucher, cen- 
1 • - M Ci k et 1 Cool ne !t«, 
v- ott Mnrdoi w <rraj i hoBifM©n « -
< alligen. -ubs.

Arbitres Aliikev Ion et Bill O TJa

1 Ey Ql ILL!*.'

MacRae 
Lemire 
Timmon- 
4th Mar

I 1QI I DLS B WQl LS 
COM MK R( !

1,31 !?»♦» 128
... 124 128 177
... 113 107

PHI LA DELPHI F, 14. Lew Ton- 
(iler, d;* Phiiadc nhi'’ a défait Hila- 
rio Martine?.. d K-pagne. en 10 l’on- 
dc *; René Devo*. de Belgique, a bat­
tu Eddie D mp v. de Philadelphit 
en 10 rondes; Yommv («l<’a*on. de 
Philadelphie a vaincu B«»l» Shilling 
q» Philadelphie, en ti r.>ndcs; Bud- 
.i y Burks. <U Clu's; >• Pa . a «le 

, fr.it Red Reîp. de Keaduig. en Ai 
• ronde.-.

CHICAGO. I L Babe Ruth, de 
1 eui‘ville a défait l’.ddie Shea. d< 
Chj-ago, en 10 ronde-

4 0

Litri
111 331

100 00 100 300

408 401 516-1475
MONTREAL

Maefarlane .. 127 105 14. 5.1*
Brouillettc ^ . . . 130 132 132 40(i
Mill- ............... 152 144 143 430
Gumming 157 115 112 384

572 4% 534-1602

LTQLE DE 1 \ ( FI E
NEW BOW LING

Colburn 
Sullivan 
Mathiew 
Dupuis . 
Forman .

Maskell . 
G. Roy .. 
Lavoie 
Brown» low
A Roy .

R. Couture 
NV. Pa reil 
G. Gn<*
R. Gagne 
.1 O. Dufrt

016 85,3 

REGAL

913 945-2715

ST ROCH
139 138 122 399

.140 141 155 436

.151 114 148 415
123 156 137 416

PALACE
Hillman 151

122 124 506 452
\ R. Patcnaude 154 
F. I/>throp . . 159
G B rw »

PALACE NV HI TE 
151 180

Im 153 183
» . 146

BOSTON. 14 A! Modo, de L« 
well. Mi»«s a défait Jo. k Malone, < 
St-Paul, en 10 roroie*.

MTTSBI l !-. • W
mon a défp't Jack Zi vie. de Pittsburg
t r. 10 ronde».

PROVIDENCE. 14 Benny Bas* 
de Philadelphie a défait Johnny She 
pard, de Woburn, Ma--, en 10 ron­
des.

CUMBERLAND, 14. Bobby 
Crafton. de Camp Meade, a battu 
Young Te ry.

LE TOURNOI ' i
AU DAMIER 

NATIONAL
La cinquieptc partie du tournoi 

Jonoa«-Pepin a etc jouoe. à la «aile 
du club, dimanche.

M. Pepin, le champion actuel, a 
gagné la partie, ce qui fait que le 

ore actuel e-t le suivant: Pepin, 1 
î-2; Joncas, 3 1-2.

Dimanche prochair 
testants joueront la

tional achève. MM.
. ..., ... .-. B.........

sont mentionnes oomm 
probables.

TOMMY LOUGHRAN 
A L'ENTRAINEMENT

Mineapoli- 
Duluth 
Kansas Ci 
Winnipeg

î.igi,

A mérn-ainc

Prai

1 10

C. A. LINDBERGH EST 
PARTI POUR MEXICO

I.e fameux a> Ce*.! en,nié poui 
\m raid de 2.000 milles, sans 
,syale. — Kn\nlée solitaire 
d'un lord.

A Pre:*e A ï«r. • j
w AsHINGTON. D. C. 14 Char 

(- A. Lindbergh e.-t parti hier dan* 
son “Spirit of St-Louis” pour une 

1,060
jusqu'à la vilh de Mexico.

L© j» . • ét New
' 5 ork-Pari* s’éleva dans les air- à 
' 112.29 de l’apiès-m di, et o «alcula 

.’ que ie durée de l’envoie •'’-a ie 26 
; heures environ. •

Il ne transporte nas de parachute 
3 j pas plus qu’il ne le fit lors de son 
5 voyage solitaire en France.
0 Une escorte fournie par les depar­

tements de l'armée, de la marm 
et du commerce a accompagné le fa­
meux av iateur jusqu’à R vhmond. Va 

Le "Spirit of St-Louis” ne ré’i-- 
«it à s’élever dan* ’air qu'à la tmi- 
-:ème tentative, alors qu’il «urve a 

.•i rivière Potoma» et qu on le perdit 
d» vue comme il prenait la direc­
tion de Fredericksburg. Va.

NUIRE RAID SOLITAIRE 

(Pre «e A.*soc (e)
W A DI, Haifa.

14. John Carb< ........ ....................
'le dont 7 vrai nom e.-'t le “Ba >)
( arbery ’ r«i arriv«* ici hier au cour; 
de son envolée solitaire de A roy«|*‘i 
:i Capetown.

H est parti peu après son arrivai 
pour Khartoun. commençant ni"
1 étape a plus difficile de son voyn 
^e.

M. Carbery a cessé de porter soi 
t t re de noblesse il y a quelque temp:

\ •
que Centrale en suivant a routé pa 
courue par a Roya’ \ i r Force dan: 
des envolées récentes.

14»^ 47,
150 486

i k J.

; k. Allan

combat de 10
Pn'tl ammy Mande 

• 11. a Minnenpoli

Hei
O’Do

Spug M
f>tr.uftii

(«»»(♦*-
ack Shark
v (îarden, 
des.
fod Morgan v 
rden vendredi 
impionnat du 

juniors.
7.”v Scbwart. 
New Garder».

le 13

Joe (i
ronde»

IL "VV!

Conacher Amm 
Kilrea. Ottawa

: Johnson Flange-. 
Carson Toronto 
Tnnib Detroit 
Brown Chirm:

Mill

Loin

Wip **•. .
Boston

Herb

1

UNOOHHEIL
CRkVkTt

es deux cot 
x'ième partie 

\
Théodore Go 

nn.
champion

moi»Tommy Loughran qui vient 
gogner e titre de champion po 
ourds- eger du monde, se rep« 
une sema ini seulement, aval 

entraîner en vue de -on com 
bain, au Mad’eon Snuare ( 

len. <’ont re Léo Lonrwki, aspiTai 
tre qu’i. detien 
Loughran *e propos

ou.* les aspirants qu. vou 
mesurer a 15c, LOO, U50

I l Nl\ F.KSITI
I>K ( AMKKIIK.E

\ Il TOKIEI S1

Pre«s» V»soc»ee
TWICKENHAM. Ang. 14. - L

lu .** I •
( ambndge a défait celle d’Oxford 

icr, dans une partie de rugbx 
iitelle entre ces deux université 

re final fut de 22 a 14 
Trente-cinq milles personnes 

à cette parue, qui 
us un cie! brumeux, ( ami 

nena a partie .« ngtempt pa 
de 11 à 6

(vint

y ou? fourni 
avoi' i°"s ^os a°^a1s‘

M
«y.OTTAWA. 14 l«e vape

in.cy. de la manne du gouverne 
ment canadien, revenu

U m des détroits de >a Ba 
Hudson. i-4 rn retire du

SOI UK I SOI I M I
W (Kl II I.Ol MM)

DKMAIN SOIR

Demain «oi 
ra lieu la soir 
son de* sport* d'hiver

l^e* dame> sont invite a cette ( 
ree 11 v aura un orchestre et a n 
nuit un succulent réveillon sera ser 
Comme il est annonce sur le pr 
gramme, cette soirée est gratuite
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Annonr»# < i 2c Hij rr.«t, •nnntant minimum pour un* intrrtlon i SCe. ^trle-
t*ment payahl* cornp ant ou *v*nt •; jour*, autromant SO p f Hr aunhmrf 

Avis am da* ta. I« »*in*r •> *•, r|« tn*.»***, d* naia*« ^ra. H* marUc**. Ha flan^ail!**, 4* aarvlca* 
annU*» *air**. da ramarc *m*nta, *•< i 7S*. par maartion aalon la formai* ordlnaira 
•lla«taa, ««ta ' . . • du nat aharfa minimum Si-

Avip d as**rrtt>l*»i>. d« »r.ir^**. Ha r*um n« p. ur < lub*. *o* tâté* ou aa»o. «tionai r ^rsr.ça* rala- 
tivaa à daa barara. partiaa da cartaa, fêta* champétraa, ale., #tc. Ln caractira ordinaira du 
journal i 10« la lien* aaata. I# titra % omprla. M.*»».«•.m i 50c 

Avla d aaaamhlàaa, Ha faillit**. Ha \*ntr A l'anra-' H* vanta par la ahérkf. ^a dividan la*, ata , 
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AV).00 I 1 an, *S0 Oi Payabla chaqua mola.

A LOUER
^MBrTkT PtNMON. ' 8'adrrs- 
iP, a!1 fjr' 15 rue Aberdeen Tél- 78. V

| I'll ... ....................... /
nar semaine S'adresser A M Alfred 
Hamel. 146a St-Martin. Tél ^27. ^

ROIMO — Bc ; r.'.rtio i>e trot lam­
pes. marque ' Westinghouse'’ en par- 
iaite condition, bon marché pour 
prompt acheteur. S'adresser a M 
Maurice Rheault au magasin Rosen- 
bloom et Cie, Sherbrooke

252-14-17-ch

SI tlflll Une a vendre. S adresser a
-_______———-----------------tiéon Roods, R R No 1. Sherbrooke

lOGKMlNT de 6 piéees avec garage Tfl igoo ■-4
r,’on svsteme de chauffage, beau site--------- ---------------------------------------------
an No ',4 rue Morkill. S adresser à M
, _A salvail au magasin Ro-enhloom DEMANDE D'EMPLOI
rt Cie. Sherbrooke 252-14-17-ch.' ---------

BON BEI Ri; Il U ayant 10 ans d ex­
périence, demande position, fournira 
références exigées. Ecrire à Casier
Postal 77 Stanstead. Que

HOMMES demande' pour voir a no­
ire clientèle et distribuer 100 échan­
tillons gratis liai semaine, dans Wol- , 
fe Frontenac. Arthabarka et Nico’et 
Position permanente, expérienre pas 
nécessaire Sadresser à R St-Oer- 
main. 12 Wellington Nord, Sherbroo- 

2d -13-;ui-4-)anv -rh

PERDU

DECES
J II JALBH1T

MORENCY — Los funérailles de 
Herbett H Morcney, Ills de P W Mo- 
,'ency et de Helen Regan, décédé à 
: Age de 59 .ms auront lieu Jeudi le 
13 décembre 19-27 I/1 convoi funèbre
quittera le salon mortuaire de J H 
lalbert rue Windsor à 8 4» hrs. pour 
se tendre A l'eglise St-Patrice. Scr- 
\!ce A 9 hrs.

JI'TRAS — Les funérailles de Gaston 
'■ tra fil d< feu Emile Jutra' et de 

Lida Blouln décédé A 1 Age de 19 an* 
auront lieu tendredi matin A l'église 
St-Jean-Baptiste La dépouille mor­
telle sera exposée rhe/ son beau-frère 

Cecil Perry. 41 rue King Est
L heure des lunérailles sera annoncée 
plus tard

A VENDRE
VMEl'BLEMENT de salle A rimer de 
o morceaux en chêne fumé, en benne 
condition S a tresser au No 45 rue 
Québec. Sherbrooke. Tel: 1925-J

260-12-14-17-ch

noi'I.ANGERIE de campagne A ven­
dre à très bon marché. Ecrire a ca- 
Pier "N" La Tribune 249-6-p

( HAl'SRVBES — Très beaux i holx 
de chaussures et souliers pour hom­
mes eu entants Qualité supérieure er 
,rlx très raisonnable^ ’-A Pigeon 

13 Wellington Nord. Té): 1259.
20?-25 ianv ch

HOMME Agé d» 47 ans ayant plu- 
fleurs années d'expérienee. demande 
emploi comme commis de bar. R'a- 
dresser à M. Georges Rainault. No­
tre-Dame des Bois. Qué. 251-2-p

s \ro» tu contenant quelque argent 
ainsi que d'autres papiers a été per- j 
due samedi le 10 décembre, sur le 
"Scot» S V P retourner a Mme i 
Alfred De-Roche',e Casier Petal 6fi 

•.-].o-(.h C'oaticoek Qué Récompense. .252-8-1

ANNONCES DIVERSES

DECES DE MME 
THOMAS MUETTE

Lt* service a eu lieu à la (’alhé 
diale, chanté par M. le (,'ha- 
noine O.-Z. I.etendre. — In­
humation à Kiehmond.

CIÎEVAUX

FEMMES DEMANDEES
FEMMI
désirant se créer situation péimanen- 
te dans Sherbrooke comme repré'en- 
tante importante. Seulement person­
ne sérieuse et responsable devra ré­
pondre. Ecrire donnant adresse et 
qualif’cation: A E. Caron 5308 Avenue 
Clark. Montréal. 260-6-p.

M l I \ I ION — LA ou la qualité ren. 
contré 1 économie, vêtements et mer- 
cerles pour hommes et garçons J.-E 
Simard. 124 Alexandre, Sherbrooke. 
Tél: 3518 241-30-au-31-déc-ch

BOIS DE CONST Ri t TION. B C.
“Fir". plancher en merisier, lambris 
A clin “clapboard bardeaux Le 
meilleur au meilleur prix. Johnny 
Bourque, rue Bcurquc. Tél 1613.

213-1 fêv.-rh.

Vingt gros chevaux de 1400 à 
1700 lus. lot exceptionnel ga­
rantis. « vendre, en arriére du maga

K OI E Ol BARBU ïtr. — Homme" 
et rarçor.s ambitieux peuvent appren-

SERVANTï .......... vant faire la n:, ;. • n, •: à Bherbroo-
■ iusine ordinaire, demandée immé- g, Quelques semaines suffisent. Suc-

vn Gouin 8 rue King Est. voisin de dlatement. S'adresser A Mme J.-K cés assuré Cours complet. $25.00. S a
la boutique de forge a L'Heureux *........J* ” °"-' ...........-
proprietaire 238-28-nov.-au-3-)an.-ch

Ewards. 21 Avenue Dominion. Sher- dresser au No 134 rue 
brooke. Que 252-14-16-ch ; 235-23-nov.

Tait 
au-24-déc.-ch

(THEN "wire hair fox terrier" race 
pure éligible pour enregistrement 
vient du :tock rie J Remue et James 
Strand Agé d'un an et demi Ven­
dra A bas prix. S'adresser par télé­
phone No 1039-F. 247-8-f

HORLOGE Time Recorder Inter­
national Business Machine Ce., huit 
jours, cinquante employés, en bon or­
dre. A vendre. Vraie occasion. S'adrt 
sev A Walter Blue et Cie Ltée Water- 
vtüe QUé 248-n la :

ht i> ENFANT ibasslneti poèlf à 
caT: deux feux, prélarts de chambre 
k coucher. Fournaise "Tortue' No 2 
rrè- bons marché A prompt acheteur 
Vente: cause de départ S'adresser A 
188 Blvd Alexandre Tél: 2100-F

252-2-f

MAISON — Belle maison en brlq n A 
trot' e> ci ces, attuée au centre de la vil­
le. io pièces, sous-bassement cimenU

e.r.plncement de environ 50 x 100 
pieds Peut facilement être convertie 
en deux logements de 4 et 6 pièce 
tivicun. Prix $9.000. Conditions faciler 
Consenliralt A louer Jusqu'au premier 
mai A $50.00 par me: . S'adresser 12 
rite Laurier. Tel 1560. 251-6-ch.

SERA \N l ! deinando” y n tv.vrago MO\LN — le mt>yvn de vous débar 
général de maison, dans lamille san- rasser rapidement des articles que 
enfant, une pouvant coucher chez- vous voulez vendre Une petite an- 
clle. S adresser au No 83 rue Laurier nonce dans les Annonces Classifiées 
Sherbrooke. de La Tribune. 205-A-3

s.FRV ANTE demandée pour ouvrage oit ASTON — Une Mipe.h" occasion
général de maison dans famille de 
deux enfants. S'adresser A Mme J -N 
Fortin 9a rue St-Charles. Sherbrooke Tribune 
Tél: 478-W

8 11 no«;h \t II1
dant langlais et le français deman­
dée. Bon salaire. Sadresser par é- 
crit a M. Jules Brillant. Gérant de la 
Cie du Pouvoir, du Bas St-Laurent. 
Rimouski, Qué. • 244-3--f.

HOMMES DEMANDES
( ORI M AKI R S” d(

Fonderie de ter. gros ouvrage. Cana­
dian Ingersoll Rand Co Sherbrooke 
Que. 248-9-ch.

GAGNE/ DL $3.00 A -15.00 par se­
maine par temps de îois’r ehez-vous.
Pas de sollicitations. Chèque de pave 
régulier Ecrire A Auto Knitter Hosie- 
v Coinp nw Limited Toronto Dépt.

87 L-M.-V-J.-U.-O.

de louer vos chambres en vous ser- | 
vant des Annonces Classifiées rie La

deTf A AI Pour poêles 
main mais i i bon ordr- 
ser A 46 Murray Tél. 2465.

205-A3

; ecoride 
S'adres- 
205-A-3

TARTES PROFESSIONNELLES

AYOL ATS

Mme Thomas Mi ette. me Lumim 
Sul ivan, est décédée, ces jours der. 
i ers. a ;'àge de 62 ans, à 67 King 
Ouest. Elle était née à K : ngsey 
e 21 août 1865. fille de Sylvestre 

Si: ivan et de Marguerite B «n- 
chette.

K le aiire peur pleurer sa perte, 
outie son époux. M. Thomas Mi'.et- 
e deux ■ Mme f red Blan- 

Miette, (n e Corinne), de Trenhclm 
\ ' ", Mme Ai"'' . ( nee Annal, d< 
Mi 'di' a . T' s f i : MM. Freest, 
Lou's et Alhvrt; trois petite-fl'iK

et O i B • ••• et Ear 
M. ette. Une f e adoptive, Mme 
C. Rousse' p i c de la défunte, de 
Long Bmnvh, N. IL; trois frères: 
John Sullevan, de Magog. Fd. S»!- 
'< van. de Montréal, et Lisuis .Sulle­
van de Sherbrooke; deux demi-frè­
re-. M. M. Sullivan, de Hartford 
Conn., e- Albert Sullivan, de Ber­
lin. N. H et une demi-seeur. Mme 
G Provençal. do Laconia, N. H.

Le -•nice fut «hanté à la cathe­
drae par M. le chanoine O. /.. Le 
•endre zsseté par MM. le- abbé' 
U»-.amies et K.tthand, comme dia­
pré et scui -diacre.

M. L. K Codèro touchait l'orgue.
Les porteurs *i*flient: M. H. Jal-

• ■, ti MM, J. H. Barcar,
!.. R. Dari he. N. Benoit, Fd. OHvi r 
C. O. Gauthier et H Veilleux.

I.<i défunte repose dans le lot de 
la famil’e Miletle à Richmond.

F > é’ail «le i génération de Ti 
mot 11» Sullivan, chirurgien de 1696

POUR SAUVER 
MmeGALLOP DE 

L’ECHAFAUD
Ses avocats prétendent que le 

jury n’aurait pas dû être ren- 
vové avant d'avoir prononcé 
un verdict.

LCCl'SEE DI: MEURT RF.
(Presse Canadienne)

QUEBEC 14 A la séance dbu- 
. erture du quatrième procès de ma- 

j damp Abraham Gallop, ai irisée d'a 
voir cause la mort de son mari le 5 

| du mois d'août 1925, les avocats de 
I la défense ont présenté toute une 

crie de motion*, et ont mis en dou­
te le droit du tribunal de procéder 
dans cette cause

Madame Gallop était pâle lors­
qu'elle prit place au banc des aceu- 
év pour la quatrième fois au cour- 

dç la longue bataille h-gale conduite 
par ses avocats pour la sauver de l'é 
chafaud. Füo plaida "non coupable" 
d'une voix ferme quand le greffier 
de la Cour lut l'acte d’accusation por­
tée contre elle. Mes AHevn Tas-he- 
reau. CR. et Antoine Rivard, sont 
st avocats et la '-arise du côte de la 
( uuronne est conduite par Mes Ar­
thur Fitzpatrick et Valtnore Bien- 
venu, C.R,, I.a cause s'instruit de 
vont te juge en chef. Sir François 
Lemieux.

3

Marches et Finances
Marché dn vivre! 

à Montréal

l’KiX UU liKOS

FARINE KT ENGRAIS

PHÜÜUITS l)lè LEKAULE

Üuoy

Citrons,

la- marché est peu a<-tif. mats U n y i McIntosh, boite
n pas de changements de prix nn,1ui No l**

Volet les prix cotés pour la farine Dud ey ,,o. 
et les engrais alimentaires.

Par baril 2 sacs:
Première patente ................... «î in
Deuxième patente..................... $7 5'
Forte A boulanger..................... *2 "“

.. $L7à 

... >160 
19 e 20s 

.. .. 17-141
.$6.50 à >. Ou 
.$3.50 a $6.00 
.$5.50 a $6.00 
.>$.10 à $0.60
.$$.00 a $8.50

.............. $d.5(J
$6.00 a $6.5 ! 
$5.00 a $5.50 

Messioe, Italie $8.60 à $.

Camsirc de i gai- -.... 
Canistre de 6 gai-, le gai.
Sucre ......................................
En bloc d'une livie

•Greenings No. 1. . 
i Greening No. 2 .
I Greenings Urn. . . 
Mcintoi11 No. 1 . 
McIntosh No. 2 . .

Bourse!
et de

de Montréal 
XtU York

MONTREAL
matson
Wa’-sh.

$7 00 
$5.30 
$4 50 

*11.25
$36.23
$31.25

Farine A pAttsserle 
Farine commune . . 
larme alimentaire 
Gru blanc, tonne 
Gru rouge, la tonne 
Son, la tonne . .
Farine de ble d'ind»» L’anc

le baril ................................
Farine d'avoine rouler 90 m1- » '
Farine d’avoine roulée. 80 Ibs $3 40

ENGRAIS ALIMENTAIRES 
I.e marché est terme et lu demande 

est forte
Gru blanc, tonne
Gru rouge, la tonne
Son. la tonne $34 25

ULb
No 1, Horthern...............$1.65 à |i-6i
No 2, Nnrrfcerr............................$1 :i2
No. 8. Nurtneri.............................$1.38

Pampîemousee, de . . $5.30 a $6.50
Bananes ....................... $2 00 a $0.00

$4 50 a $5.00 
$1.50 a $2.00 
.. 4(le. à 50s i

............... $2.00
50 à 60s. I

Cocos, suc 
Choux-fleurs, douz. 
Paireaux, !e paquet .. . 
Patates, Québec...............
Choux nouveaux, doz. 
Oignons F uges, 100 :hr 
Oignons rgypt,. 100 1b

à $3 
à $3

< o’irs ,'ourn s par ta 
courtage Me.Manairy -t 
6brrbrookel
Asbestos Common 25 A 33 1-4 
Brazilian 50 à 214 50 A 213 1-2. 75 

214 1-2. 75 A 215. 50 A 216. 50 A 2 
1-4

mon 38 k 50 1-2
Can.i-han Steamships Pfd 25 A 94 
Dominion Bridge 25 A 73 1-2 
I aurentirir- 25 a 112. 25 à 112 1-4 
Montréal Power 50 A 90

Céleri, (an. doz .... $1 25 à $1.50 
Tomates Californie, boite $3 à $3.00
Epinard»
Bc teraves, eac .. .
Navets, >ac................
Ananav, « rète ...........
Oignons cari. 76 bis .
Ail. U»
Csiotten noue minât, 
b :• raft nottv. . . 
Auuergim's, «.jz .. . 
F’imei is certs, doz 

doz

...60 a .60
.. .. $1.25 

............... $1 25
$6 00 a $5.60 
. . $4.50 < $5
................ 20s.
$2 30 A $3.00 
$2.50 à $3 00

................ $3 00

................ $1 25

................ $0 50

National Breweries 25 A 104 
Quebec Railway 75 A 84 

' Shawlnlgsn 50 à 87 
, Smeltei 75 A 260. 55 A 257. 75 A 25 

75 A 259 3-4. 25 à 259 1-2. 25 A 261 
I Steel of Canada 30 k 180 

Textile Common 25 A 131 1-2. 25 
I 130 3-4
Industrial Alcohol 50 A 38 
Maisey Harris 75 A 37 
Wyagamack 25 A 113. 25 à 114

Vit «H I A/l RI et COI Tl RL. avo­
cats et procureurs. Hon. Jacob 
Nice!. W Luzure, J.-S. Coulure. 
Edifiée "Olivier", angle des rues 
Wellington et Xlng.

PANNETON "t BOISA FRT. av >» ats
«9 King-Oui -3. Sherbrooke, P. Q 
Boite postale 511. T( 1 536. Bu­
reau a East-Angus, famed, de 

' 4.39 à 8 30 p.m.

El Gl X’ RIA A RI) P A LI I avo­
cat et procureur. 12. me AVelling-
ton-Ncrd. Sherbrooke. Tel. 12. 
Casier postal 593.

VLRRFT et 1)1 -H.ETS. avocats; H
! ' LT

L 46 Wellington-Nord. .Sherbroo­
ke Tél: 1219 Bureau à Wind­
sor-Mills. lé samedi

t.m'is-riiii.irrr (lotie, n a.
IL)' I !• Mi
eantic.

MEDECINS

. BEACDItA . ci» liopitAux de 
Spécialité Maladies du 

ci des Poumons spéciale- 
la Tuberculose ». Rayons X

i c- i» Daniel et Fi ;/abeth Macar-
1 thy, ! b< : ' i» 1 '»»rk. e- I

ami»' qui mariait en ja’ivier 1729 
M»i' c Gauthier, veuve de Christo­
ph»- Dufrtu de la Jemmerais, de la 
1' -ne aux Trcmb!t,s de Quebec.

A'. , i 1 ■ ' s e «1 < témoignagec r
, jrmpathii Ml!<

] M» • de (««•nés*. »le Fail R ver. Mas»
M. et Mme Ri. hard, de Montréal, 
AI. et Mme ('har'es Rnue«t-'.. d<

Les principales motions présen­
tées par le« avoiats d»' la défens»' 
sont a l'effet que le president du tri­
bunal n'a pa« juridiction ilans cette 
tause. attendu qu'en vertu de la loi,

' le jury qui avait entendu la preuve 
1 au cours du dernier procès en pré 
scnce du juge Aimé Marchand, n'au 
rr.it pas dû être renvoyé avant d'a­
voir rendu un verdict, et «pie pour cet 

lt* raison son renvoi équivalait A son 
acquittement de la prisonnière; la 
défense s'objecte aussi au çhang»-- 
pient de venue de Roberval à Que­
bec, à la requête de la Couronné; et 

i aussi au tableau des jurés, qui, dé­
clarent les avocats de la défense, ne 
pourraient rendre un verdict au cas 

1 où ils entendraient la preuve, parie 
qu'ils n'ont pas été convoqués en 
» enformité avec les exigences de la 
loi.

Toutes ce- motions ont etc discu­
tée- par les avocats de la defi-nse et 
de la Couronne, et finalement répé­
tées par le tribunal.

LES DISCOURS
AU DANQUET DU

CLUB HOWARD

AVOINE
Lancia Uueet, No 2................... 72s.
Canada Guest. No 3....................ijts
No 2 Aliimntation..........................b<;,
Mai i ai gentil! .......................................98
Blé à volailles, qua ité moyenne 

par 1UI lures •• S2 00 a 12 59
tOtiiUAUE

Les |.rix 
la tonne.

Noua cotons, 
Monirta-' :
Mil N»» 1 .. .. 
Mil No 2 .. ..
Mi: N'ù 3............

ont avance

prix

d un d>. ».r

vendin', à

. $12 à $13 

. $10 a $11
.. 59 à $10

us. :» :

i ne

br r r
Paris. 
Coeur 
ment 
Tél 1700 27. rue Brook*

BARCIII

H., l-i fam ile St- 
M ■ !' De. •■ara;.-. Mlk 
ampagne. AL et Mtnc 
. M. A Bergeron. M 1“ G.
. M Edmond Sullivan. | 

. AI. et Mme A. Dionne. , 
. MM. Paul «t Gustave, 

(mux. Mlle Kva Grenier.: 
Al. et Mme V. Benoit, a famille P. 
H \»mitage, de 1 oatk «k, les l'a 
mes de a Ligue Catholique. Mme A. 
Di nm\ de Limoiiou. Québec. M. 
et Mme Alex. Grenier, de \Ve*t 
» , Corn M. «t Mme Dt
de St-Augustin.

Offri : » • neese ' Dantti
Forest '

a Prière, 1
• i v le Bost Mae*

Mm . Su'liva . Montrcat. 31 e 
'tme !■ .inionil Sullivan, de Moiii- 

M » Mme I »énée Atv *; . de 
Moi éa M. 1 l Mi tte, d ïh«

, ■ ,1e. M e' Mme Hector Dir’udr. 
ck l{:» hmond.

Ilououets spirituels: I.a famiee 
I i . Co.lere. M W. Reed. M T 
M iette. M ci Mme Fred Blawhct- 
•» . M et Mme J. kl » V» 
c Rouicuignon. M. L. *'. 51 i ette.
Al Albert Mi ette. '.» G"i. »» Gou- 
r..»d. I • es Employé»* de M Fon 
•ain-. Allie Ru»<-n>-. la fami " M 
:u van, »lc Hartforil. C"nn.. 'I 

et Mme T irrriault, M. et Mme 
Chsrc.-t. de Sheihro«*kc. M. et Mme 
W-i! d. ilr B éton. Mh

Maison

Maison

endre ?

BR I A BARCHI et nn I (OM I
B.ARt lit pécialtsM Maladie:! ! 
des yeux, des oreilles, du nez. et de 
la gorge H épi tel Danlic. 92. rue 
King-Ouest. .Sherbrooke, Qué. Tél:
65» Hôpital privé

UR . y). ( AIM et PI AVI I 5 eux.
1 cille- ne verge Edifice Olivier.

.... p q -i.»! >1740. <'"n »
.» ..m 1 12 il. 1.30 U Sia THAI.ISATION

5 p ni.
Bit A A AtlGNAt 1 l de: Hôpitaux

de Paris, spécial::*. Accouche­
ment» Bureau. 24 rue Sanborn 
Tel: 58. Residence: 430 Heures 
de bureau 9 â 11 a.ni, 1 ft J p.m 
et 7 a 8 p.m.

*V' 1 ' IIH'BI M . e.x-inteine de*
r'iia)itaux rie Paris. Spcclalite 

/ ûîladies de: yeux, oreilles, nez. et 
Ange 104 rue Klng-Ouest. Sher- 
Hiéoke. P. Q Téléphone 159.

DK I.A I OIU K DK
I.A t.UAMTK

tPrrsM* Associer* 
mw YORK n

d'une machine qui neutralise la force 
, ,ln la gravité a été annoncée par 
Bcrnays Johnson, un ingénieur de 
radio. Il prétend que -i cette machi- 
. peut être mise sur un piér rom- 

! mercial. le- envolées de New-Aork a 
| Paris pourront s'ar, omplir en cinq

IU SIX heures.

(Suite de lu page Cl 
nue de piogre«ser et de travailler 
pour le plus grand bien de la cause 
liliéralp.

“On vous a dit tout à l'heure, dit 
M. Fortin, »|ue la province de Quebec 
était déberdante de santé. Je sui- 
convaincu qu'il en est ainsi de la 
santé du Canada, et nous nous en ré- 
jeuissons tous.

"11 n'y h aucun doute que le parti 
libéral est bien le facteur principal i 
de cette florissante »«nté et nous 
n'avons qu'à nous féliciter d'avoir à 
la tète de l'administration du pay* 
des hommes aussi compétents <t aus­
si dévoués aux intérêts publics

‘I,e parti ibéral n'est pas un grou­
pement d'hommes intéressés à leurs 
propres intérêts matériels, mais bien 
une théorie d'économie politique. 
L'est à cette école que nous devons 
puiser les renseignements qui nous 
permettront de contribuer, dans la 
mesure du possible, au progrès et à 
la prospérité que nous voulons nt- 
teindre .

Al .Fort n se dit donc ht ureua de 
prier tous 1rs convives dt boire à la j 
santé du parti libéral.

L'hon. Lucien Cannon termina la 
série de- discours.

En outre de* convives iléjh nom­
més on remarquait lies tables MM. | 
Ernest Rodrigue, A. Richer. • F. ( 
Gauvin, Albert ( ôté, J H Gagn»-. | 
Georges Bon» hcr. f). Trépanii r. J" 
seph Chabot, Frederic 1/febvre. Fi» 
zco Gaudcttc, Napoléon l'arent. I 
!.avoir. AA. Hihi'au. George- Rons 
seau, L. I’ Rousseau, L. Bcaulne. J. | 
Granger. Picrri Brunet. Aurèlc Go : 
yer. Hervé laipierre. W. Flaherty. I 
Napoleon Hébert. Georges (ôté. J j 
A Préfontaine. P. Brodeur. Genrgi 
I.aroclie. Alfred Simard. Max Gour.
i k, B gerot *, I. Mat '»1' 
üaiti \uray. J. I Thei'iault. Athn 
nase Pelletier, Alfred Bergeron. L. 
Dionne, f). Laçasse. Krigard Roy. J. 
Eugène Fortin. J R Fmnnd. Oeor 
g»’s Nadeau. J. E. Baillargeon, J. 
E. Cliayer. J. A. Ijmdry. J. D. Be- 
Hsle, J. O. Genest, Alexandre Is vcs 
(pie, Lucien Gauvin, G. F. Bélisle. 
N. Charron. G* orge F. Lemay, F.»l- 
mond Gauthier. Henri Lariianté. J. 
A Lessard. S. Dutll, Théodore Bou­
clier. Kuclide Boucher. .1 O. Robert, 
Edmond Hcbert, J. H. Leith. 55. J. 
Pétrin, J. C. Ouetlet, Louis-Philippe

S AIM DU UX
En tinette.......................................là»
E" seau................. .... .. 16 12a

DIjUKUE Kl T HUMAGE

Iz* pilx du beurre est sans change­
ment. mais le marché Incline plutôt 
à la baisse

Le marché du fromage est peu ac­
tif et on prévoit qu'il ne le sera guè- 
te d'ici a la fin de tannée.

Prix du gros Beurre
De crémerie, en boites .............. là-
De crémerie, en blocs .. .. 40s
De cuisine  *3<;

Fromage
Québec, doux, meule 20 lb 2U
Québec doux, en morceau 
Canadien fort, mie de 80 Ibs. 
Canadien fort en morceau 
Kraft, boite de 5 Ibs .. 34*
Kraft, boite de 1 1b 
Oka .

t«di: , dus................ . .25 a .4.3
O gm>r«, can. 75 !b ■ $1 59 i» $2.69 1
Doherty bt© ... . $ .50 a $.1.75

de Mont rca btc $1.50 à $2.
Melon d'eau . . .. 50? A 60s.
Ceils.»* de Frame ......... $4.60
Prune* italiennes, . $2.75 a -5
Pèche», Calf.............. . $2.00 a Î2 25

Doux Québec.
Environ 2b Its .. . . • . .. «Oe
Au more*! u .. .. . .. 21î

Fort C'a ladien.
E urnes no 2. le, n+iot .... $3.50
r,antr. .nupeî», cageot d*
Afrîon de mirl. $2 .”•0 à nu

de France. Ont, panic 7°
Po»^meo, ro î, ît» mino* ___  $109

YiAMDEÜ

Le marenê ce sans ctifa sguiucnt.
Kutsubii :

Sir .uii........................... .. .. 4,)8.
i i ndcrloin .. . • . . . . • • • • ÔUS*
EpnldUd...................... . . . .. .. J0I
Coté..................... .. . • . .. .. 37i

Steik :
Ronde ....................... .. .. 30».
S i r1 r» .. .. .. ,
F.ace....................... . . • • . . 1*.

» ointe du sirloin .. ..36s.
b i et....................... . 60 . 60 et 90*.
Porter h'.iuee .. . . .. . 45»
Hamburger . . . . .... .. ,. 30s.

Viande do h:>cuf
Largue, la 1b .. . • . .. .. 30s.
Poitrine................. . • . .... 15*
Rognon................. . . . .. .. 28a

NLm i UKIÂ

■ont fourniei p 
McM.-.oan » c Wa *h. courtier 
Ld f i Wliiting Sherbrocke. 
Atchnvscn 192 1-4 
American Can 71 1-8. 71 5-8 '*
Amer Tel and Tel 182 7-8 
Balt and Ohio 119 3-8 
Bethlehem Steel .56 1-2 
Can Pacific 217 1-2 218 1-2. 217 3 
Chryslei SI 1-4 
Con. Oas m 
Gen. Motors 129 1-2 
Gen. Electric 133 7-8 
Inter. Nickel 75 3-8. 75 1-2 
North. Pacific 99 1-4 
Radio Corp , 88 3-8 
Studebaker (il 1-8 
Union Pacific 57 5-8 
U S. Steel 147. !47 1-8, 146 7-8 
U. B Rubber 57 7-8 
Westinghouse 90 7-8

S» jcisees : 
Saucisse au boeuf 17*.
Sauc,-sc au porc frsui .. .. 25s
Sa u tisse Rega!....................... . . 25e
Ssu is. . Belie F'erm.ère . . . 80s.

Veau :
Epaule....................................... .. 20s.
Fe ■ entière............................ .. 36s.
Dem -terse, bout rond .. .. 40*.
1'arche dîna fetse .. ,. .. 45»

ULUS

Le marché est sans enangement 
n,ais les arrivages d'oeufs frais son* 
plus abondants.

Oeufs frais
Chanteclere ....................................72s
Extras.....................................................
Premiers ............................................
Poulettes ..  58'’
Seconds...  ^9*

Oeufs d entrepô;
Extras .................................
Premieis.............................................54
Seconds................. • • • 40s

EHUMAGK
Environ 80 ü»...........................
Au morceau ........................
Oka dis Trappistes................
Roquefort.....................................

tULiià li'l LtGL.ViKb

U vant . 
Quart i'T 
Longe ..
t 0’t' L 4.U*
Pi*
Carré ..
Foie . . .

Porc : 
Filet . . . 
J a mbon

de derrière

NOT A IKK

Alexanilre No. 1 .. .Ça.ôi) » >9 Ou : 
Alexandre No. 2 . . .$-».UU a $.»..»9 | 
St-Lnurent No. 1. . . .$6.*9 a 
8t-I.aurent No. 2 . $6'19 a |
Duchesses No. 1.......................... $0.59
Duchcsfes No. 2........................... $ > •» >
Durhesses No. 3.............................$6.00
Wealthy No. 1.............................. $7.60
Wealthy No. 2 .. .. • I'j-"1'1
Wealthy en polder. No. 1 . $3.09
A'ealthy en panier. No. 2 . . *2 59 
Wealthy en boité........................... $3.50

POMMES DF. TERRE 
1/» marché de patates est un V' 9 

n la baisse I^s Green Mountain rou­
tent au gros, prises au wagon. $' so 
les blanches du bas du fleuve 95s 
aux détaillants, on les vend respecti­
vement $120 et $110. en sacs de 30 
livres.

LE MARCHE DES POMMES 

POMMES EN BARILS

en tranches .. .
FeVoe. boni ronj..............
Fe**e entière.....................
Tranch dans fe.isa .. ,
Epaule............................ ....
Longe ...................................
Lard salé............................
Lard gras ........................
Jambon entier, S à If ibs 
Jan l ;»n oni'er, 15 et plus
Jambon épaule................
Fpaux» de jambon roulé

VUKAJLLKS
28 c
30c i I 
36c prix 
46c 1 I

f Codons, 7 a 9 ibs..................
ilirdorv, 19 à 13 hs ....

I 1 ' odi.u», 14 à 16 il* .............
•O!»' 'ou'ets n griller . $1.75 i
' . I jb.»i»o d’incubate 

Pou If te :

A!) CONCOÜKS 
OE FONTE DE 

LENNOXVILL
I group ■ de jiundeuses arriver

» : te' pour la 6»» semaine du cor; 
..nrs de ponte dp la Ferme F.xpé 

. i imentale de Lennqxville est cell 
j des Plymouth Rock barrées de 1 
I Ferme F.xperimrntale elle-même 
, \ v un 1 »l dr* .;u oeufs. Le group 
; iui vu nt c. ni:, est celui de L. ‘ 
Gtnae-hnger. de Valieyfield. avec u

1 I g ■■ a nUM
(vais 1 t "m peratur*. le* vingt groupe 

: 200 l'on urr • •• ont produit duj 
rant »ette semaine, terminée le 1 
leeernbre courant, ie total do 16.

Jim<|U date, le chrffr 
\ d’oeuf* pondus n été d? 2455.

résultats pour chacun de 
• premier chiffre indiqu1 
a semaine et )e deuxièj 
date :

{rtc-Agathe des Monti

Voi 
groupes. I.

, m total de 
me, celui à

H. Henry, 
| JS, 118.

( lui
mtrcal P»
d. Que., 3
r-le Bar 
Qué.. 9.

n y « pae do cliangemcnli de 

mai hé est sans changement.

Laur<

Par

$1.50

try Form, Montreal
78.

m'try Farm. Caluj

! 'vansv! ", Q 

(yer’s Cliff, Q 

Farm. Rougemont 

, Barnston, Que. 

"lleg-, Macdonak
r. 135.
irval, Qué.. .9, 87.
. » vvansvilic, Qué

Q
VE v<y ■ -5 "'i-

\

:run« <|i\ ci't il1'.14
('l> i ■ ■

\
iv’V f

1

un point d'interrà- 
'cxclamation ? 1 < 
•opriétés à ' cikUp 
n deux classes — 
lie et ceux qui an­

al.

i colonne.* \
\ fou"1

sent indubiUbleme\ I meilleur medium
qui existe dans cette 1| • du,pa
obtenir de.* résulUt l|. • vente rapides 

qu’elle soit en do- 
limitea de la

d'une annonce classifiée danô 
notre journal — le moyen le plus sûr. lo 
plus rapide et le plus efficace! Téléphonez

97 1
LaTribune

Vendez votre propriété, 
dans ou en dehors dt 

au moyen

n. nt bit
tri Propriété 
Edifice Jutrs'. 
Tél Bureau: 
631-M.

Notaire. Argent à prê-
ct (cnrs a vendre. 

127». me Kinq-oucrt. 
10'>-5V. Residence.

VENTE A L'ENCAN
•îtAmadi la 1? Hé»'*,nLhrF 

(.n«Hlennuch «Ur «a ferme
Hr la tara Hu f . f’ If A'
•Ain <• han’ \ ai lie* c^rria»

INGKMKl HS ( l\ IKS ET 
AKl’KNTKl KS

IH et ( Ct m Ht ( Ingenieut 1
plumes Consultations. Expertis 

ta 1 Bornag» Aou»'di 
K !,uts Analyse Patenté». Mam 
facture Plans. Quantités et Est 1- 
nie* Edifice Métropole. 37. rue 
King-Ouest. Tél 597. Réslden- 
ii mi-w

!,, ( MB.n Al t t. i énleui Civil 
r* Arpontour aqueduc, fHrouts. 
ro„rs d'eau rt tous travaux miiniel- 
pnux. 24 Sanborn. Sherbrookê 
466. _____

Tél.

(o«« I 
Ha pnulr 
patrra H 
ble

Tout Aoirttr» »*.*du 
• f fit haa

Lunrh a midi. 
A. N F. W M A N

K»»f «niaur.

Robidoux. .T. Arthur Moreau. Ludfler 
Forept, .1 H A. Cîenrst. A F. Me«- No II No II No Iff
«ier. Arthur l»afï'ieux. J. A. Kerland , Wealthy , . $ 700 $6,50 $6 Of)
T Fi. Donahue. I,. ( . I.$*b1anc, C Alexandre . . ■ 6 00 5 00
Clément. ( . Savoit, A. I/*blan«', A. Wolf River ■ 6 00 .5.00
Morin, d (> S Ruel. Napoléon Ruel. Cranberry Pepin 6.50 5 50 1,50
.1 R. Ruel. Alfred (raudreau. P'.. Bre- M( Intoah .... . 10.50 9 50 900

i Q C. Ci » .1 \ Fameuse . . . . . 11 00 9 60 7 50
Daiiplai^e. Philippi D'»yon. Alphonse Pewakc .... . 6 50 5 50 4,50
Houle, (»cors:e I-a^ond. S'apolé'or. ilaldwln ... . 7 5b 6 0f) 4 50
Dabrecque. .1 ^ Y. Marcotte, I». K. Greening . . . . . 6 :»o 6 Of) .5 00
(finiras, Kmilc Lafontaine, star K . 5.50 .5 00 4.50

Au cours de la soirée, un joli pro­ Golden Ru set 7 50 * » . 5.50
gramme musical fut exéeuto par un Ben Davis . . . . 5 50 5 00 4 00
orcheatre dirijfé par M. .1. Corcoran Talmon Sweet . 600 5 50 5.00
et compose exclusivement de mem- Spy n 8.50 6 50 6.00

;;:f à t 2 ..............................
4 . I 1-2 Ibs.......................

l’oulrs :
!> à 3 1 2 îb*.................................
1 « 4 1-2..........................................
r> îba et plti? .................................
(’.Tnard'' ( ae Firome) la b ..
( anarih domestiqucB................
Cochons H lait, 1b.......................
F’ijreon^, paire..............................
Pigeonneaux ........................
Pipreonncaux Jumbo, paire
Lapin, Ih . .................................
Caille*(Sud Am riciin) paire
Perdrix......................................
F'.uviers........................................
Pintade* .......................................
Jeunes pintades ........................
Canards eauvajjfs.....................

...
Canard*' bnf-b ou......................

Ce sont ià prix de délai!.

FIVES ET FOIS

Hamilton, Ont.) 

Yards, Ottawa 

Farm, Fros

Que. 

North Hatley

st F.

Poultry 
33, J91 
»n, Lennoxvill

r. n.

150.
Gnaeriinger, 

. 167. 
d'Oka, La

.ittle, R. R. 1.

R. G
19, 151.

MacKay, Tomifobia) 

Valieyfield 

Trappe. Qué. 

North Hatley

Beebe, Qui.

Fève* jaunes...................... , . . .T 60
Blanche» .. ......................... 0.00
Fois A soupe, bian s .. ___  3.DO

F »nc,
(.ainsi r

Ml KL

1-2.

LL A1AKCUE DL FUiSSON

Al 1)11 Kl KS-l U.MFTABLES

,,I i xN(,m rt HM.IN, Auditeur1 -
, pUbj( Edlfl e Genest. 22 rue 

WVUinpfOn-Norri. T^l: 567.

prhHlét

UvuV^'x
N r

j u

un r
IONS 
N ADA

. il^- « »
’EP f

bres du club, ( es musiciens furent 
très applaudis.

FOR» DEFEND I.A
CIRCULATION DU 

“.Il II INTERNATIONAL'

McIntosh B C eu boite $3 »
53 75 Fancy.

Wealthy B C. en boite $2 25 à $3 - 
69 Fancy

Fameuse No 1, Fancy, baril, $1100
a $11.50

; le

rS».
ISIS

TQ'Il fia la 
PAffV

Htvirtatwi* *•• 
art .onnatfFa

t Dl.l K( FIONS 1 d .•'»o.n»t*’s»
I. ( PASKfU..

a Rt n

Tél

illectimv de tmi* genres, 
qnr, 16a HIC LaRocque. 

1624-F

(Pré*»" Associée)
LEIPZIG Allemagne. 14— Theo- 

I dore Fritsch. qui a traduit »lan* la 
langue allemande le livre intitulé 

I "f e Juif international”, par Henry 
F,,rd. a accusé réception d une lettr» 
d» 5t Ford lui ordonnant d'inter­
rompre la distribution de ce livre.

Fritsch a répondu à M Lord qu'il 
j était p'-ct a *•» ronrlre a a demande 
I du manuf» turier d automobiles. sou«

ieerlaitics conditions Ces condition* 
|. pc :t iTe ni c ur un pied »nm- 
d»’ Frit» h. Il existe 9,309 copie. 
»Jo édition* s leman'le* Cl e*r>agoo-

du livre "Le Juif international".
"Ce livre est sans va.our depui* 

votre rétractation", e, rit Fritsch » 
M. Ford, ajoutant qu'il r» grotte ipi» 
M. Ford ait *étractc “le plus grand 
oeuvre de sa vie”.

* * ' ! n . • . ' ’
tiau: ,on de (»a<<|,e, ge.e
Saumon Gohoe................
Saumon Quai .a .. ..
Doré gelé........................
Fui. soi» blanc, ge.é ..
Aiglefin f ra ; s.................
Anxuii.e 
A.g. fin
Moru, traîche, .b 
Fi.de d'a gicfm fra.s
P'.ie..............................
Maquareau. ge é ..
Crevettes..................
Homard- viva

frais

—L*« hon* Journaux so-! renudl* poisse:.- -a.ee,
Je ,ieux genre de .............. La» >•
ane* vous racontent le- évrr.em<r.: Morue No 1 g 
lu jour, vparient de vos voisin* | Saumon du l.*h 
au des gens de l'étranger. le» | Turbo, No 1
r. rire- v.,u ren*cig» »” • , ie S., lin»e d»1 O :
(hose* qui servent a vtv». vêtir. > Mi ouereau N 
vtu* nourrir ct » vu f, re j uu , f: .. ..mr ii»
Je la vie. Li-et l»» nn-v r.ces F frais

baril de

ai. r No 1

LE OU BETAi
(«Qe'se Tanadiitne)

MONTPEAI 14 Le* arrivage? 
de oert lati.x ur le marché, hier. .« 
ont chiffrée au *.olal de 371 bétês 

»i porcs f
132 veaux Le bêtes à corne* ont ét 
vendue uitout pour viandea conscr 

de même que ir s vaches de quail 
le coitu f et q uriques bo»ufs Le 
prix étaient fermes et les animau' 
pour •. ;andr a conserve ont obtem 

les cutters d 
4. .9 i ? 75 tandi • que le.* boeufs, d:

l»oid* I»
ont commandé de $4 A $4 25 

Quelque veaux de choix se son 
v.du.i isqu’.: 613.30 tandis que de 
lots moindres composés de veaux 
.* mamelle nom rapporté que $11 
«12 50 Le* veaux à Therbe ont com 
mandé de 74 25 A $8.50 Le mouton, d 
qualité comune. s est vendu de $10. 
.0 A . 1 et le porc* A contrat. at 
prix de $9 pour la bonne qualité e 
dai. le* poids variant de 150 A 230 li 
vrc La pius grande partie des porc 

1 ont été acheté* par les charcutier 
ocaux r qui explique le nomb- 

r»- ••e»nt de ces animaux sur le mur 
ché Les truies se sont vendue* 
47.09 A $8

— L;
(c.

p. 'il.- an*. ■r * n j 
"Tribune".



FACE DIX

PAT DE ! 
MATERIAUX A

WESTBURY
______

Le conseil autorise la commis­
sion spéciale à acheter des 
machineries nécessaires aux 
travaux du barrage.

ASSURANCES

Sur proposition de l’écliovin Dr 
rorest appuyé par non collègue L-o- 
ianger, tous deux membres de la 
commission Celievlnnle spéciale 
chargée de la dlreetlon des travaux 
de Westburv. le Conseil. à son os- 
femh're rt'truüère de lundi «nus a 
présldenee du pro-matre Lancia, a 
nuteri-é à !'unanimitc !a eemm a«:on ■ 
san.- l'inlermédiair»’ de ’."acheteur 
municipal, de machiner c devant 
tervir a jx travaux de W estbury e’ 
ce a pou'- un mrntant re d<’pa an’ 
pas Hi.OOO.

Cette p’-opo*,tton a été faite par 
l’éehevln Dr Forest après pue Véche- 
vin Newton lui eût demande t il fal­
lait toujours par la vote régulière, 
c'est-à-dire par l'intermédiaire de 
l'acheteur municipal, les achats né­
cessités par la poursuite des travaux 
de Westburv commencés depuis quel- 
ques Jours L'éehevin Dr Forest, pré­
sident de la commission spéciale, ré­
pondit que dans certains cas d'achats 

|i1 de peu d'importance notamment 
s,J pour les hommes à Westburv. les ac­

quisitions n'avalent nas été faites 
par l'intermédiaire de l'acheteur mu­
nicipal mais que cette petite Irrégu­
larité n'avait été faite que par in­
advertance et qu'a l'avenir la com­
mission spéciale non seulement agi 
rai* par vole de l'acheteur municipal 
mais fournirait même pour chaque 
achat un rapport détaillé au Conseil

"Mais, continua le président de la 
'l commission spéciale. Je dois partir 

eetfe nuit même pour aller rencon- 
I trer à Montréal le surintendant du 

Il département de l'électricité M Me­
lt Oregor afin de voir ensemble à l'a­

chat de machineries de seconde main 
pour Westburv Nous pouvions faire 
ce- achats à Sherbrooke mais les prix 

Ik qu'on nous fait r. Montréal soin heau- 
l» coup plus ha ; et nous voulons procé­

der q,. |n façon la plu- économique 
possible Ces achats se eh.ffreront de 
àl.600 à $1.800 et Je vou­
drais avoir du Conseil. pour cette 

I- fois, la permission de faire les aehati 
11 directement sans le concours de l'a­

cheteur municipal". Comme nous l'é- 
|r erivons plu haut, cette autorisation 
IJ fut donnée sur-le-champ par l'adop- 
|, lion d'une resolution spéciale qui 

augmentait même la marge Jusqu ars.ooo.
|i Accidents h AVe*tburv

Le Ville sera couverte contre les 
accidents qui pourront survenir à se- 
hommes durant l'exécution des tra­
vail; de Westbury Un rapport de la 
commission spéciale, contenant une 

m. recommandation a cet effet a etc a-, 
I dopté. hier soir au Conseil et nou

OBLIGATIONS
DE COATICOOk

A 101.12 4
COATICOOk, 11! A l’as- 

semblée du conseil municipal de 
cette localité, lundi soir, l'on a 
pris connaissance des soumis­
sions demandét** pour la vente 
par la ville de $160 010 d'obllK» 
tlona munlcfrales La soumission 
acceptée a ete celle d** !a Ban­
que Canadienne du Commerce 
qui a offert 101.12 1-2. Il y h 
vait une autre soumission, de la 
Banque Royale, pour 100.7f*.

M.THIVIER6E MEURT 
A EAST RROUGHTON

Il était âgé de 72 ans. — Il lais­
se sa femme et six enfanls.

F. A Sa BROUGHTON 14 A là 
pe de Tl ans s'éteignait ers Jours der­
niers M Joseph Thlv iergi après une 
longue et doute g “Use maladie ac­
ceptée avec resignation 11 laisse pour 
pleurer sa perte, son épouse, née Ma­
rte-Louise Champagne six enfants 
sa mère. Mme F Thivlerge. -Ix frè­
res Georges. Hermenegitde, Ludg-r 
Donat Napoleon el Arthur iron 
soeur; Mme Vaehon. Ftigénlc. 
Mme Uldege Destndr Anna', el 
Mme J. B Désinde (Clara>.

A la famille éprouvée nous offrons 
nos plus profondes sympathies.

SOIREE INTIME A ST- 
6E0RGES DE WINDSOR
ST-GEOROES DE WINDSOR. 14 

T. autre soir, un groupe de parents et 
d'amis ne réunissaient cher. M Ei- 
phège Fréchette Parmi les person­
nes présentes on remarquait : M et 
Mme Flphège Fréchette M Félix 
Boisvert M et Mme Théophile Cor 
rlveau M et Mme Zéphlrln Aile. M 
el Mme Arthuf Boisvert. M et Mme 
Gustave Paré, de St-Camllle; M et 
Mme Joseph Paradis. Mlle Lueta Pa­
radis. Mlle Cécile Fréchette. M. Dto- 
nls Fréchette. M Erne't Paradis. M 
Maurice Morlssette. Mlles Denise et 
Lucienne Fréchette. M Gérard Mar­
cotte. Mlle Marie-Anna Paradis, Mlle 
Thérèse Fréchette. Mlle Aline Aile 
et Camille Fréchette.
citons cl-dessous les deux principa­
les reeommar.datlons du rapport en 
question :

Assurance des employés contre les 
accident.-.

La commission recommande que 
des prix soient demandés Immédiate­
ment pour l'assurance des employés 
travaillant à la construction Westbu- 
ry contre les Occidents.

Demande de soumissions pour mar­
chandises.
La commission recommande que h- 
maisons auxquelles des prix sont de­
mandés pour marchandises ou maté­
riaux destinés à la const ruction West- 
bury. soient requises de fournir qua­
tre <4' copies de leurs quotations ou 
soumissions, dont une copie adressée 
au Trésorier et une copie adressée à , 
chacun des trois membres de la | 
Commission spéciale Westbury.

H. H. MORENCY

Il ressort de l'enquête du coro­
ner que le défunt a succombé 
à une hémorrhagie cérébrale. 
— Il souffrait d'urémie.

LE VERDICT RENDU
Un verdict de mort nuturrllr du< 

à une hémorrhajpe cérébrale a été 
rendu, hier après-midi, par le jury, 
à l'enquête tenue par le coroner Dr 
.1. A. Bouchei sur la mort d»* Her­
bert-H Bert Morency. agent d'im­
meuble, trouve * ans vie, hier avant- 
midi. a onze heures, dan» n appar­
tement^ a 50 nu Wellington-Nord 
l e jury, à l'enquête qui n’ii dure 
qu’une demi-heure, «tait présidé par 
M. Dolor Rouleau <t re composait 
encore de MM J on Langis, Edouard 
Hainü, J. I . Trudeau et A. Bergeron 

Le premier témoin, le constable 
Henri Boisvert, h raconte que vers 
onze heures, la nouvelle de la décou­
verte du mort avait ete envoyée par 
téléphone au poste de police no 1 et 
que ses supérieurs l’avait dépêche 
sur les lieux. En entrant dans la 
ihambre du mort, il y avait trouvé 

i le Dr J. A. ( Kthier qui venait de 
constater le décès. Le témoin a en­
core raconté qu’il avait immédiate­
ment fait transporter le cadavre a la 
morgue, au poste No 1.

Le Dr J. A. K. Kthier. le deuxiè­
me témoin, a expliqué que sur le 
coup de téléphoné de M. Charles O- 
livier, le propriétaire du bloc où le 
défunt résidait, il s’était rendu im­
médiatement sur les lieux et qu’a- 
près avoir examiné le cadavre, qui 
était couché sur son lit et recouvert 
jusque sous les draps d’une douillet­
te, il vait constate que la mort devait 
remonter a probablement 4S heures 
étant donne la rigidité cadavérique 
déjà avancée. “J’en ‘onclus. ajouta 
le médecin, que l’individu, qui à ma 
connaissance faisait de l’urémie de­
puis quelque temps, avait du suc- 

>mh»*r à une hémorrhagie cérébra­
le. Il avait du râler longtemps aussi 
car il avait sur le menton des cé- 
rosités sanguinolentes”.

REFERENDlM SUR 
VINS ET BIERES

A COATICOOk
fDt notre eorrcpondir.t)

COATICOOK. 14 Le Con­
seil g adopté le reglement no 213 
qui pourvoit à )h tenue, dans 
quelque cinq semaines, d'un re­
ferendum qui sera soumis aux 
contribuables pour d.-cider de la 
vente des vins et bières dans 
les hôtels locaux.

LENNOXVILLE
ET SES ACTIVITES

LKNNOXVILLE, 14 M. K 
leoérc était « Wa'erviile, pour af 
faircs, la semaine dernière.

V.talent nu->i a Waterv e: M 
.Tu.<vi Lessard, Vile Germaine Le- 
cîe: ■ et Mlle Céc, c Lc-card.

—M. Roland : • ait en vi­
lle à Xi-ho-ies, jeudi dernier.

Miic Ber:he Froir'x. de Cook- 
shirc, était de pa: age dans ea fa 
■ni.V, latmdi dernier; elle s'es! 
au;si rendue à Montreal pour af 
fairca.

M. Morin, de 8t-< «ode, viaitait 
ra soeur, Mme A. Mauriec, la se­
maine dernière.

M. E. I-erlrrc l iait a CapeltOfi, 
a semaine dernière, ass.stant aux 
funera’ e- de son neveu. M. W friri 
Lec'érc.

—La semaine derr ière, il y eu' 
une -oirée de eurpri-e i her Mlle 
I/uirrtte Prouix. eandidate de notre 
barar du mois dernier. Celle soi­
rée était organisée pa- de* amie- 
Pendant la soiree, l'on présenta a 
M'!e Prouix. l’heroïne de a fête, 
une magnifique atnpe électrique 
M y eut pendant la veK.ee chant et 
musique Toun se séparèrent à une 
heure ae*e7. avancer.

NEW-YORK, 14. — Des poursui­
tes contre le gouvernement, au 
montant de $2,000,000 par les pa­
rents des 33 homme* perdias dans i- 
naufrage du sous-marin S-31 en 
!325, ont été renvoyées par la cour 
fédérale de Brooklyn. I-c juge 
Campbell a décidé que les poursuites 
auraient dû être prises en vertu de 
ia loi des pensiorn dti gouverne­
ment au ‘leu de "être en vertu de la 
loi des navires publics. I.o sous- 
marin a été coulé vis-à-vis de la cô­
te de la Nouvelle-Angleterre > r. 
ô’une ooiision avec ic vapeur CV- 
of Rome.

Le consierge du bloc, M. William vier"
Sharpe, fut la troisième personne 
appelée comme témoin Après avoir
expliqué qu'ü n'avait pa« vu le dé­
funt depuis le milieu de la semaine 
dernière environ et que celui-ci avait 
l’habitude de s'absenter souvent pen­
dant deux ou trois jours de suite, 
M. Sharpe déclara que son atten­
tion fut mise en éveil par le fait que 
la lumière électrique brillait dans la 
chambre du défunt depuis une cou­
ple de jours. "Je tentai d’ouvrir la 
porte mais comme elle était fermée à 
clef et par en dedans, je dus pas­
ser par un logis voisin et à l'aide 
d'un petit balcon ouvrir la fenêtre 
de la chambre du défunt pour y 
pénétrer enfin Je oon-tatai immé­
diatement qu'il (tait mort depuis 
quelque temps et j'aver'. s le proprie­
taire de l'édifice. M Charles Oli-

Club de Phonographe
La Balance Auriscopique

des
Rég'sires Musicaux 

est un trait 
Exclusif de McLagan

Dan: la performance du Phono­
graphe McLagan 1-- registres musi­
caux .-.ont exactement balances '.tour 
satisfaire l'oreille la plus sensitive du 
musicien professionnel ou du criti­
que — ba se d'une résonnance re­
marquable pxrfnrtement balancée 
noter, délicatement Biane.. parfaite­
ment balancées. tous les registre 
intermediaires parfaitement balan 
CCS.

Jouisse? des emotions 
de la bonne musique 

chaz vous 
h Nee: cette aines.

Qur.tr? beaux inodc!

«rJ
* IS

MÎm
r.

v Y-'*. W v\.

/
r

CondiKns faciles aux piix 
du captant, sans intérêt.

■L,
,c .\Xiveau Phonoth

M
tic

Cachet Artistique du 
Cabinet

TV puis dos années lr nom de M< -
r i Kif'îl! l'-Oi ; -fjor

rr’Kn fai* dr beaux mo .- 
b'f NlSLacan a la même .sirr.ifira

V.
piocr' d'argmt

Crci est unr raractérù'.iquf du 
nouveau ’Thonothctk*’ Mr Lag an 
qui ne le cède en importaner' quà 
l'rxéA’ution musicale mervnllleusr do 
l'instrument lui mémo

4115“$165
S n« é;al pnur 1\I idéhfl, a Pureté, la Unt? c ilalhne et le \rolum?.

S is uval pour \nra^r.itic n- a tis ique e. l’apparence nchesse.

EOHENBERG BROS.
LES MEILLEl rXmEI BI.KS \l \ MKILLKl KES (ONDITIONS.

IDENTIFICATION 
DE MCDONALD ET 

DE SA FEMME
I n chauffeur de taxi les recueil­

lit après le meurtre de Bou­
chard. — Aperçus pai le chef 
de C'aughnawaga.

PAS DE CHAMPAGNE
(Presse Canadienne)

VALLEYEIELI). 14. Le shérif 
Lrcpm a nié hier qu’il rc propose de 
riv d'tcr ia livraison d’une pinte de 
champagne à Dons McDonald, qui 
subit actuellement son procès avec 
son epoux George, pou- le meurtre 
d \dé,ard Bouchard, proprietaire de 
taxis de Lachine.

I.es témoins américains qui on’ 
rendu témoignage pour la fouron- 
[" danJs l» journée de samedi ont 
lui--» des ordre» ici pour qu'un ca­
deau de ! étincelant liquide soit pré- 
St Ote .1 !a prisonnière, avec leurs 
"•n. «ouhait-. I.e shérif a explique 

nier que cela ne pouvait pas se fai­
re L n'a .jamais porte à ia sugges 
t:on une minute d'attention -érieu- 
se, dit-il. .
, •e L*!der. C R., avocat de
■ a defense, a demande hier au doc- 
l■■ur Rosario Fontaine, expert médi- 
co-legal, de taire une uemonstra- 
.on, pour le bénéfice îles jures, en 

dehors de ]a salle d’audience. Il a dp- 
mandf au médecin d’indiquer avec

^ P0US ’•'«lue! le,
II JX halle, logées dans l’automobi­

le de la victime ont été tirees
I n ouvrier italien, dont le témoi­

gnage a ete traduit en français, puis
de t!"/'*1". ,rai' dPUX interprètes, n 
declare qu if a vu une femme et 
I.eux hommes abandonner une limou- 
- ne a Montreal, de bonne heure le "]?V,n ,.8, JU'11»-»- fe!a se Pas«nvon'1' rT,diUn eran^ rnaga.,i’> à ra- 
tard ' 1Y Y aaqu° fUt trouvd PIua
tard i au.o endommage de la victi-

Jamc, Phelan, chauffeur de taxi 
I de Montréal, a identifie le* accu»é* 
comme étant deux des trois passa- 
gt rs qui prirent place dan «a ma­
chine sur la rue Aylmer, à Montreal 
de bonne heure le matin qui sui­
vit le meurtre. C'est sur cette rue 
que l'automobile abandonné de Bou­
chard a été trouve.

Doris et son mari George, avec un 
autre homme, demandèrent d'abord 
au témoin de les conduire à un poste 
de téléphone et ensuite à la gare du 
C. N. R. Il était environ deux heu­
re- du matin et l’entrée de la gare 
était fermée à clef.

Le chauffeur conduisait alors les 
I prisonnier» à un hôtel du bas de la 
J ville.

Ceci se passait environ cinq heu- 
I res après que fut commis le meur­
tre dont le couple est accusé .

"Us me firent l'impression pa- 
: leur conduite de gens qui ;au- 
I M-nt pour éviter le paiement d'un 
; compte de pension, ou quclqui rho.se’ 
iit le chauffeur.

Le constable John Jo ks. de la |
| Police Montée et chef de police de 
lia reesrve indienne de CaUghvanB- 
ga. près de Montreal, a vu Ivs pn 

■ sonniers et leur compagnon, riai’» 
la limousine de Bouchard, près de 
sa résidence, peu après le meurtri, 
a-t-il declare dan; ou temoignag.. 
hier.

"(Jui conduisait ce taxi?" deman 
da M. Philippe Brais, avocat I1 a
Cou-onne.

"Cet homme, qui est a«sis là," ré­
pondit le témoin en désignant le pri­
sonnier au banc des accusés.

I.e témoin ajouta que les pi on 
niers venaient alors de la direction 
de lu frontière, et se dirigeai) ■ t vers 
Montréal. “Je connaissais très bietu 

j Bouchard,” dit-il, et il n'était nu 
i dans son taxi à ce moment-là."

MANAGUA. Nicaragua, 14 Quin« 
re bandits ont été tués au court ri" 

j quatre escarmouches auxquelles on' I 
' pris part les marins américains et le 
gardes nationaux du Nicaragua, a an­
noncé le colonel Mason Oullek com­
mandant de marine. Tl n'y a pas eu 
de pertes de vies parmi les marins mi 
les gardes au cours des batailles qui 
ont eu Heu ces jours derniers.

I Vingt bandits ont peut-être été ! 
tués lorsqu’un avion de la marine a 

' bombardé Clnctdad. Antigua l'un' 
des châteaux-forts dos robe- es.

L'HON, L. A. DAVID EN 
FAVEUR DES VOYAGES

Le. jeunes Canadien» doivent 
apprendre à connaître leur 
pays, et à écarter ainsi leurs 
préjugés.

(Presse Canadienna)
MONTREAL. 14. Il vaut bien 

mieux pour la population de la pro- 
vi'.re de Quebec participer plus acti­
vement nu développement des vas­
te, ressources naturelle» que ren­
ferme cette province, au lieu de se 
tenir à l’écart, de laisser les autre» 
développer ces ressources ,et ensui­
te s'en plaindre" a recommandé l'ho- 
noraljle M. L. Athanase David, Se­
crétaire-Provincial, dans une allo­
cution prononcée devant l’asso-'a- 
• on do ’« Jeune »e Libérale, au Club 
de Reforme de Montréal.

M. David déclara que des voyages 
à travers 'e Canada constituent

• la meilleure méthode denseignemerr 
pour les Canadiens. "En ce faisant 

Idit-il. “le Canadien-Frar.çaio corn 
prend que s'il doit vivre en sa pro 
vinee et s'il a le devoir de l’aimer 

| il fait en même temps partie d'ui 
territoire plus vaste. Le voyage écar 
te le préjuge. L'avenir n'est pas un.' 
question qu'il faut abandonner au: 
générations prochaines, mais un su 
jet dont nous devons nous occupe 
i ous-mêmes, aujourd'hui. Pour pr 
grosser, il faut que tous les cito 
vens *e comprennent les uns les au 
très, même les adversaires pol i, 
ques, et ne considèrent pas avec ha 

Ire ou rancoeur ceux qui n'ont fut 
la chance de comprendre la populn 
tion de cette province. Je n'ai pa 
confiance dans des efforts pour im 

î poser la volonté de la populatior 
[ de Québec sur les autres, mais 
S voudrais voir s'accomplir un mouv. 
ment pour imposer la personna’.:', 
de Québe • sur les autres, afin d i 
mener une meilleure entente qui f; 
nirait par s’étendre à tout le Can.i 
da".
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TEL: 11 06. rue MARQUETTE.

Celui-ci fut le quatrième et der­
nier témoin. En donnant son âge 
80 ans. M. Charles Olivier étonna 
d’abord le jury par sa verdeur d’al­
lure et son pas ferme. Il raconta 
ensuite qu’il avait loué depuis long­
temps deux appartements au défunt, 
l’un lui servant de burea’ "autre 
d" chambre à coucher. at dans 
ce dernier appartement que nous 
l’avons trouve après que mon con­
cierge. M. Sharpe, m’eut ouvert la 
porte en passant par la fenêtre. 
L’homme devait être mort depuis as 
*ez longtemps déjà vu qu’il sen 

! tait déjà, La dernière fois qu’il a et- 
vu, à ma connaissance, ce fut par 

j mon fils et. c était samedi après-midi. 
I F marchait sur le trottoir et ne sem­
blait i>as malade, m’a raconté mon 
fils".
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Donnez des

Cadeaux Electriques
Les accessoires électriques économisent beaucoup de travail et d 

temps — c’est le cadeau qui plaira le plus à une femme. - 
Venesvisiter notre département d’accessoires avant de 

faire le choix d’un cadeau.

Un ^>ele 
Ele< rique

Nettoyeur Vacuum
Vous Imagin'v-vous la Joie qu'é­
prouvera votre mère ou votre e- 
poii.se eu recevant un de ces mer­
veilleux nettoyeur par vacuum 
le Jour de Noèl. eet appareil lui 
procurera beaucoup plus de loisir.

utile (pi feri^ la joie de 
toute#, famillê et un qui

4

raP!#cra constamment 
vnt# générosité. Achetez 

|lu#in de ce? poêles élee- 
|t #jues celte année.
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de Tralfil.
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Lampe de Bridge
Un radeau qm ajoutara de 1 e- 

cIHra plu
confortable c.-i ’. :• .m r^^n-r- 
ra toute la famille.

en laine Johri 
rlult à cf' pris

Iquidr

ËC(\\
urnt.

Lampe de Boudoir 
ou de Table

qui rappellera pendant longtemps 
votre générosité, un radeau pra­
tique qui sera appréciée de tou­
te la famille

Embellissez vos 
avec ce pollueur VOUS r.$ 
ber n vous mettre à ger 
V main;- Non: c, r ; av. V 
ce pnx spécial

vous cour- 
ynus salir\

plu!
; ou

t n radeau pr:ïn^Mj|D utile.
Nous avons une quantité d'autres accessoires 
électriques qui sont très appropriées comme 
cadeau de Noél Ne manquez pas de venir 

i nous faire une visite

S. MITCHELL
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